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UNE MANIFESTATIONS
DE FIERTE FRANCAISE“Nous devons préparer un

peuple parfait marchant R
dans les voies du Seigneur”

(Son Em. le cardinal Léger)
{per RENE BONIN )

“Notre fête nationale est une fête de joie. Saint

Jean-Baptiste fut un prophète et un ami du Seigneur.

| . Si l'Eglise nous l’a donné comme patron, c’est qu’Elle

veut que nous soyons un peuple de précurseurs. Nous

devons préparer un peuple parfait, marchant dans

| les voies du Seigneur. Nous devons avoir la foi des

prophètes, nous devons avoir foi dans l’avenir, nous
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devons éclairer ceux qui sont dans les ténèbres”.

Ces pensées inspiratrices de la
voile que notre peuple doit suivre,

Son Em. le cardinal Paul-Emile Lé-
ger, archevéque de Montréal, les a |

exprimées, hier soir, à l'occasion de |
ia brillante cérémonie du Feu de la |
Saint-Jean, au parc Lafontaine. Le :
cardinal a parlé du plateau de la |i
Roujotte municipale, ou la troupe |

présentée par l'Institut d'Art Po-
pulaire, à exécuté un programme
folklorique.

LE FEU AU BUCHER

M. Emile Boucher, président gé-

néral de la Société St-Jean-Baptis- |
te ée Montréal, avait auparavant

exprimé les hommages de la société

au cardinal: “la St-Jean-Baptiste,:

déclarn-t-il, est pour le peuple ca- |

nadien-français un jour de réjouis- !

sance”. M. Jean Séguin, directeur

du Peu de la St-Jean, avait présenté |

M. Boucher. Son Eminence à ensui- i

te béni le bacher ot M. Emile Bou-,

cher a allumé le feu, en présence’

d'une foule considérable au parc

Lafontaine.

DE TRADITION

“Le Feu de la SaintJean, avait,

déclaré M. Séguin, est lune des

traditions les plus anciehnes que

notre peuple ait conservées intac-

tes, Dans la mère patrie, la France,

on pratiquait cette coutume. Nos |

anobtres, venant coloniser le Ca-

nada, ont apperté avec eux cette

tradition. Dès le 29 juin 1636, nous

rapportent les relations du temps,

les colons célébraient le Feu de Ia

Saint-Jean à la façon des alïeux.

Après la conquête, nous Avons con-

tinué la tradition, afin d'y trouver

Ge la joie et de l'espérance, avec

de La nostalgie du bonheur d'autre-

fois. Que cette manifestation en

soit une de fierté française, digne
de vos Mgitimes aspirations”.
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REJOUISSANCE
M. Emile Boucher soutint, à son

tour, que “la BSaint-Jean-Baptiste
est pour le peuple canadien-fran-
cals un jour de réjouissance. Ce
pare Lafontaine nous rappelle la
mémoire du grand homme. d'Etat.
Sir Louis Hippolyte Lafontaine, qui
fit reconnaitre la langue française
jau parlement, au même titre que la
langue anglaise”. Donnant les
grandes lignes de In célébration du
24, M. Boucher affirma que “le
cortège sers l'un des plus beaux,
placés sous les yeux des Mont-
réalais. Des -contretemps, comme

| celul de l'année dernière, se paient

par de plus belles fêtes au lende-
main”.
Rappelant sa représentation de ng

Bociété Saint-Jean-Baptiste au der-
nier consistoire, M. Boucher cita le
message que le Pape lui & transmis.
Le Baint-Pére avait dit: “je bénis
votre Société et votre peuple”. Le
président général à exprimé à Son
Em. le cardinal Léger ‘le désir de
notre peuple de demeurer fidèle à
l'Église, comme l'étaient nos aïeux.
Nous avons une mission particu-
litre sur cette terre d'Amérique.
C'est cette que nous vous
présentons, avec notre culture fran-
çaise, complétée par notre. civilisn-
tion chrétienne”. >

NOTRE PATRON .
Son Eminence &, pur la suite, re-

mercie le président de la 8aint-|
Jean-Baptiste de l'avoir invité à
répéter le geste historique de la
bénédiction du bûcher. "II y à trois
siècles, dit-il. le premier évêque de
Québec avait béni le bûcher, rappe-
lant ainsi une manifestation à ls-
quelle il avait assisté dans son vieux
pays. La Baint-Jean-Baptiste est
pour nous ue tête de joie. Saint- |
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UNE DE NOS TRADITIONS CONSERVEES INTACTES. — Depuis le debut de la Nouvelle-France.

nous perpétuons la tradition, venue de France, d'allumer le bûcher au Feu de la Saint-Jean, le 23 juin

au soir. Dès l'année t6W, Mgr François de Montmorency Laval, ler évêque de Québec, bénissait le bûcher.

Cette cérémonie, Son Em. le cardinal Léger la renouvelait, hier soir, Au parc Lafontaine. On voit ei-

haut M. Emile Boucher, président général de Ia Société Saint-Jesn-Baptiste de Montréal, allumant le

bûcher. M. Armand Giroux, organisateur du bûcher, l'assiste, Une foule considérable à participé à la

Jean-Baptiste fut un prophète, car
il avait la foi. I fut un ami du
Beigneur. car il avait de la charité.
L'Eglise nous-l'a donné comme pe-
tron, un patron extraordinaire, car
il fut un précurseur,

Il = préparé les chemins. Nous
devons. à notre tour, avoir la foi
des prophètes et avoir foi dans l'e-
venir, car, par nos missionnaires,
nous parcourons tous les continents.
Les pages écrites en Chine, au Ja-
pon, sont des pages glorieusrs. Nous
devons éclairer ceux qui sont dans
les ténèbres”.

PEUPLE VIGOUREUX
“Ce feu que nous allumerons, ajou-
-t-il, consumera le bois et éclaire-

ve. Le mystère du feu, en
consotament, devient un principe de
lumière. Ainsi, comme le Précur-
seur, nous marcherons sur toutes les
routes du mende, pour éclairer tous
les hom Le Précurseur à été
une lumiêre brillante. I & aussi été
un martyr. Devant le luxure de son
siècle, il a élevé la voix. Conduit

mite & la page 10)

 

 

cérémonte.

Les demandes de Rhee

jugées inacceptables
SEOUL, 24. (P.A.f.) — Le président Syngman

Rhee tient mordicus à son intention de retirer

l'armée sud-coréenne du commandement des Nations
Unies et de ursuivre la guerre seul, à moins que

la trêve imminente soit revisée de façon à se confor-

mer à ses nouvelles conditions plus exigeantes.
reeremee ete.

Le fougueux chef de 78 ans, qul

s déclare: “Oe que les communistes

et les Russes en pensent nous im-
porte peu”, n énoncé ses conditions
publiquement peu après que le gén
Mark Clark eut passé deux jours à
tenter de le convaincre.

L'ambassade américaine à Séoul

% déclaré que les demandes de M.
Rhee sont “tout A fait inaccepta-

bles”, Pou de temps après qu'il les

 

eut formulées, des envoyés spéciaux
des Etats-Unis s'en venalent de
Washington par avion afin de lui
exposer les vues du président Elsen-
hower et du secrétaire d'Etat Dulles.

On mande que M. Rhee surait
déclaré au gén. Clark ce qu'il 8 par
la suite énonoé mardi, dans Un®
entrevue avec Jo Cotunbia Bread-

truite à Ia page My
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Nombreux feux de forêt
caucée nar le. orages! orsmyer: mee x

- gees - > ==— (Hemters, i.SRWEUP

MANIWAKI, Qué, 24. (P.C.f.) — Une douzaine

de feux, allumés par les orages de la fin de semaine,

font actuellement rage dans ce district situé à 90

milles au nord d'Ottawa. Plusieurs sont maintenant

maîtrisés. L'une des plus sérieuses conflagrations se

trouve dansla région inférieurede la rivière Notakim,

à 1£ milles de Maniwaki, où 100 hommes combattent

l'incendie.
Cinq autres feux brôûlent dans le

district de Clova, à environ 10
milles au nerd de Maniwaki. Les
flammes 88 sont répandues A six
milles carrés de forêt sur des ter-
res qui sont la propriété de la EK.
B. Eddy Co. Lid, et de James
McLaren Lid
Un nombre égal de feux sont

encore actifs dans le voisinage du .
lac Bertsand, A 40 milles & l'ouest
de Maniwaki. On a amené 50 vo-
lontaires de plus dans le district
hier, portant à 230 la troupe
d'hommes qui tentent d'empêcher

la propagation des flammes.
Des volontaires sont aussi occu-

pés à combattre une autre atta-
que des fiammes dans le voisinage
de Eagle Depot, 20 milles au sud-
outst d'Ottawa.

AILLEURS
LA SARRE, Qué, 24. FCN —

Un feu de forêt à détruit use mai-
son à Languedoc, 27 milles à l'est
de La Barre, hier soir., D'autres
incendies forestiers ont éclaté au-
tour d'Authier-Mord, de St-Eugène
de Guyenne et de Chazel, mais au-
cun de ces villages ne semble me-
nacé.
RIMOUSKI, 2. (PCM) — Deux

incendies forestiers ont éclaté dans
la région de Rimouski, a-t-on :ap-
porté au bureau jocal du service
des Terres et Forêts du Québec.
A Milninek, le feu n détruit plus

de trois milles carrés de fulsie
avant que les agents forestiers, su

nombre de 150, ne maitrisent les
flammes. A l'Ascension, l'étendue
ravagée est d'environ 36 acres.
nt

“I 11,
Le “d’Iberville

li ”

est nolise pour
, »

les élections
OTTAWA, 34. (PCT) — Le brise-

slace d'Tberville se hâte de revenfr
de Grande-Bretagne où il s'est ren-
du à l'occasion du couronnement
afin d'aider ‘aux préparatifs de Ja
prochaine élection fédérale. Le na-
vire transporters les bulletins de
vote à 55 munieiraiités semées le
long de la côte de 650 milles du
Labrador en se rendant dans l'Arc-  tique.

 

«
Masque à gaz

. -

perfectionné
OTTAWA, M. (PCf) — Le Conseil

des recherches de la défense du
Canada a perfectionné un masque
à gas d'un nouveau genre auquel
la buéé n‘adhère pas, comme c'est
le eas pour les masques convention-
nels par les froides températures.

Un porte-parole du Conseil, de-
mandant de taire son nom, a dit’
hier que le masque résout les deux
principaux problèmes suscilés par
les masques conventionnels sous un

froid en bas de séro.

Les visières du masque conven-
tionnel s'embuent quand la tempé-
rature baisse en bas du point de
congélation. Le buée augmente à
mesure que la température baisse et
le masque devient presque insup-
portable per un froid sous séro.

De plus, l'humidité causée par le
respiration du porteur du masque
ae condense dans la vaive d'échap-
pement et géle, bouchant orifice.
Le porteur doit enlever le masque
ou suffoquer.

Le fuveau masque résout le
premier problème grâce à une ca-
ractéristique sapécinle dans sa cons-
truction intérieure. Le porte-parole
n'a pas voulu préciser quelle est
cette caractéristique, parce que oe
renseignement est considéré secret

Le deuxième est résolu
en faisant recueillir l'humidité dans
un récipient extérieur. Elle géle et
peut être éliminée sans nuire à la
valve d'échappement,

Le porte-parole s dit que le mas-
que est une innovation canadienne
qui sera peut-être employée éven-
tuellement par Je Royaume-Uni et
les autres pays du Commonwealth
Les Etats-Unis perfectionnent leurs
propres masques à gaz pour l'Arcti-
que. Le masque canadien n'est pas
encore en production, bien qu'on
en nit fabriqué quelques-uns pour
effectuer des expériences

Ie masque à l'avantage de main-
tenir le visage chaud per temps
froid.
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175e jbur de l'année
Le soleil s'est levé à 4 h. 12 et se couchera à 7 h. 52

M/50n01Zee.
La vague de
chaleur de la
dernière fin
de semaine
west changée
en une vague
dair frais
De bonne
heure ce ma-
tin, le mercu-

 

bee et de l'Ontario. Toutefois, le
soleil d'aujourdhui le fera re-
monter dans les 70 degrés.
Régions de Montréal, de l'Ou-

taouais et des Laurentides: Céné-
ralement ensoleillé avec quelques
périodes nuageuses. Frais. Mari-
mum aujourd'hui à Montréal et
Ottawa. 72: à Bte-Agathe, 70.

Régions dee Cantons de l'Est
de Québec et de la Mauricie: Gé-
néralement ensoleillé avec périodes
nuageuses  occasionnelles. Frais.

re était descendu dans les 40 de- Maximum aujourd'hui à &herbroo-
grés en maints e

   

 

ndroits du Qué- ike, 72; à Québec et La Tuque, 70.

 

 

 

 

 

        

Le due de Windsor a
célébré ses 59 ans.

a fété son cinquante-neuvième an-

primaire de naissance hier au

  

  

|

LE DUC DE WINDSOR

vieux moulin à eau du dix-huitième
alècie qu'il a loué et que lui et la
duchesse ont transformé -pour en
faire leur premier foyer véritable.
Les Windsor passent maintenant

la majeure partie Ge leur temps ici
dans la pittoresque vallée de Che-
vreuse, su sud de Paris. Le vieux
moulin à été complètement mo-
dernisé et meublé aclon le goût des
Windsor. Au vant et depuis
I'abdication du duc, ils avaient vécu
dans une série de villas ou de de-
meures louées.
Le duc n'a pas voulu “marquer

ve jour par des fêtes particulières”.
Le matin, il jous su golf, Hier

soir, lui et la duchesse prirent un
tranquille diner avec des amis.
Le secrétaire du due s dit qu’il

avait reçu une foule de cadeaux
de fêtes, de télégrammes et de
lettres.
Le secrétaire dit que les Wind-

sor sont entichés de leur nouvelle
demeure qu'ils “ont louée avec op-
tion d'achat

Elle est meublée dans le style
d'une vieille maison de campagne
anglaise et plusieurs des meubles
furent envoyés en France de
Windsor, od le duc les avait re-
misés depuis son abdication.

C'est le duc lui-même qui dirl-
gts la rénovation de in maison et
des alentours Une grange fut
transformée en une salle à diner
d'été, une bâtisse extérieure fut
convertie en étude et huit salles
de bains furent installées dans
l'édifice d'un étage.
Vingt-cinq acres de terre entou- 

iment toutes |par les ‘Windsor.

M. Pinay abandonne
; la partie, en France

PARIS, 24. (PAD) — M. Antoine

Pinay @ abandonné hier soir ses

efforts pour former Un NOUVEAU Ca-

binet français après que deux partis

politiques de premier plan lui eurent

refusé leur appui.
M. Pinay fut pressenti par le pré-

| dent Vincent Auriol pour tenter
de mettre fin à la longue crise mi-

nistérieikk qui Zure depuis 34 jours
en formant un gouvernement qui

comprendrait autant de partis poli-

tiques que possible.
Il retarda sa réponse jusqu'à ce

que le Mouvement Républicain Po-
pulaire (MRP), un parti catholique
à gauche du centre comptant 20 dé-
putés, eut déclaré que M. Pinay ne

pouvait compter sur plusieurs de ses

votes.
Les députés de l'Union républi-

caine et de l'Action sociale (81
votas) lui firent la même réponse.
M. Pinay est le troisième homme

à refuser de former un gouverne-
ment. Quatre autres sont allés de-
vant l'Assemblée nationale et ont
subi la défaite,
Les observateurs À l'Assemblée

| prédisent que le président Auriol
| demandera maintenant à M. René
{Mayer, je premier ministre provi-
isoire actuel qui à été défait lors
jd‘un vote de conflance le 21 mal,

 
de formes Je 19e gouvernement

d'après-guerre en France.

etancien premier ministre, de ten-

| L'un où l'autre auraient de -

rant Ia propriété ont été égale- |

 

En route vers l'Inde

 

Cinq mille milles en avion
(par GEORGES LAHAISE)

(Sérvice exclusif spécial à ln “Patrie”)

MYSORE, juin, — Grand branle-bas au Centre
International de la Jeunesse. 55 étudiants canadiens,

américains et europeens,

l’Entr’Aide Universitaire

d’hui, (4 juin) Paris.
Un autobus nous conduit à l'ué-

roport d'Orly, aitué à quelque

milles de la capitale. 11 est 10 heu-

res. Nos bagages sont pesés .. et

les sympethiques douaniers fran-

çais oublient ensuite leur existence!

Trois heures plus tard, l'avion dé-

colle, C'est mon daptéme de l'air!
Paris-Bombay: 3,000 milles en avion.

Les moteurs grondent. Lentement,
l'avion roule sur la piste. Bref ar-

rêt: le pilote fait donner aux mo-
teurs leur plein rendement. Et c'est

l'envoi!

Notre hôtesse, Miss Burby, est
une charmante Indienne. Envelop-

pée dans un élégant sari bieu, elle
nous fait vite oublier que la terre
s'éloigne de nous! Souriante, elle
nous offre de l'ouate et de Ia gom-

me: et Je bruit des moteurs et la
sensation que nous prenons de l'al-
titude disparalssent.

Le DC-4 dans lequel nous vo-
lons appartient à un compagnie
indienne, la Bahrat Airlines. Cet
avion a été t retenu
pour nous. Les relations entre
l'équipage et notre groupe devien-
nent rapidement des plug cordiales.

La St-J.-Baptiste
à Saint-Hyacinthe
ST-HYACINTHE, 24. (DNC) —

Les directeurs de la section de
St-Hyacinthe de la Société Baint-

 

Jeun-Baptiste, sous la direction de
MM. Eugène Côté et Mandus Bien-
venue, président et vice-président,
ont préparé un programme de
premier choix pour la féte de Bt-
Jean-Baptiste.
L'Harmonie du -Patronage Saint.

Vincent-de-Paul de cette ville don-
nera un concert de pièces choisies,
tandis que MM. Ludger 8t-Amand
et Jacques Campbell disigeront une
soirée de chants et danses de folk-
lore. Les personnes présentes se-
vont invitées à participer à cette
partie folklorique.

Une messe en plein air a eté
célébrée en face du palais épisco-
pal. On a fait la distribution du
pain bénit.

Le soir. & la terrasse Côté, près
de la Porte des Maires, la fanfare
de la Philharmonique donnera un
concert, lequel sera suivi d'un
grandiose déploiement pyrotech-
nique. Comme par les années pas-
sées, les pièces ‘du feu d'artifice
seront lancées de la rive sud de la
rivière Yamaska, pour que les gens
rassemblés en face sur la terrasse
Coté, puissent voir avec plus de
facilité et sans danger. -
De pius, la section de Saint-

Hyacinthe de la Bociété Saint-
Jean-Baptiste, qui entend réaliser
au plus tôt, dés cette année si pos-
aible, son projet de donner des
bourses d'études à des élèves méri-
tants des écoles de la ville ou de la
périphérie, à organisé. aux flis de
recueillir les fonds nécessaires, une
vente publique de feuilles d’érables.

Les bourses d'études que distri-
buera la Baint-Jean-Baptiste, se-
ront attribuées à des jeunes gens
de families modestes, qui ne peu-
vent assumer les frais de coûteuses
et longues études. Dés à présent,
candidats et candidates De man-
quent pes.
res

Structure isolante
OTTAWA, 24. (PCD) — L'Office

national du film projette de cons-
truire une atructure & l'épreuve
du son autour de son nouveau stu-
dio de Montréal pour éliminer le
son dégagé per les appareils à
réaction. L'enveloppe isciante ne
touchera pes aux murs méme du
studio.
 

nes chances de former un gouver-
nement parce qu'on les considère
capables de repréeenter la France
avec profit à la conférence des
Trois Grands qui doit avoir Heu
le 8 Juillet aux Bermudes.

délégués au Séminar de
Mondiale, quittent aujour-
rr
Et les sept membres de l'équipage
révèlent Maintenant à qui veut
les connaître, les mille et un roua-
ges qui animent notre avion.

C'est ainsi que, assis aux côtés
du pilote, le capitaine N.-G. Gill,
j'ai survolé le Stromboll & 160
milles à j'heure et à 9,000 pirds

! d'altitude... pendant qu'il m'expii-
quait le maniement des appareils
|qui permettent à l'avion de tour-
ner vers la gauche, de s'élever, etc.

UNE ILE MECONTENTE
Première escale, à 11 h 30, dans

I'ile de Chypre. A l'aéroport de Ni.

cosia ol nous atterrissons, un re.
pas chaud nous attend. La soupe

est même déjà servie dans nos as-

/ siettes lorsque nous pénétrons dans
le restaurant.
Avant de repartir, je discute

| quelques minutes avec le gérant
du restaurant. M n'est pas tendre
{pour les Anglais! Colonie de la
Couronne, Chypre connaît ls do-

mination anglaise depuis 75 ans

Cette ile — la Ze en importance
dans la Méditerranée «= compte

490,000 habitants dont 400.000
Grecs, 70,000 Turcs et 2000C An-

glals. Les Grecs voudraient se rat-

tacher à la Grèce... les Turcs

wy opposent; et les Anglais en pre-

litent. Cette situation, soigneuse-
ment entretenue, leur permet de

contrôler la politique, ia haute ad-

ministration et la magistrature.
Une seule liberté pour les habi-

tants de l'Île: celle de voter aux

élections municipales. Les deux

partis Importants, la droite et les

communistes, se partagent & peu
près également les votes.
On sent que Chypre est en pleine

effervescence et que cette situation
tendue ne peut durer indéfiniment.

Les Anglais devront-ils abandonner

bientôt cette ile dont l'importance

batratégique n'échappe à personne?..

BAHREIN

Trois heures après notre départ

de Chypre, un soleil éblouissant
éveille défihitivement ceux qui
avaient réussi à s'endormir! Pen-
dant des heures nous survolerons
un immense désert: l'Arabie séou-

! gite… Enfin, la mer! Et c'est 1a se-
conde et dernière escale. Nous atter-
rissons à Bahrein, petite ile perdue
dans le golfe Persique.

Il est midi. La chaleur est écra-
sante: 102°. Et les employés de
l'aéroport nous affirment que c’est
une journée fraiche! Après un
diner oriental riche en épices va-
riées, quelques étudiants causent
avec un douanier. La gorge encore
en feu... je me contente d'écouter!
Le pauvre homme, il veut quitter
Bahrein. Son ile, dont l'histoire est
vieille de 5,000 ans, a subi les dy-
nasties arabes et la domination
‘portugaise. Aujourd'hui, ce protec-
torat anglais voit quelques million-
naires, soutenus par des compa-
gnies pétrolifères étrangères, ex-
ploiter un peuple zans défense...
Un peuple déjà écrasé par les règles
de fer d'une religion qui ne par-
donne pas: un musulman convaine
cu de vol à les deux mains coupées
et Celui qui est surpris en état
d'ivresse est battu de verges jus-
qu'd ce que mort s'ensuive...

C'est l'heure du départ Aucune
objection!

-JE N'AI PAS DORMI

Dernière étape: nous aurvolons
le Golfe Persique et la Mer d’Ara-
bie. A l'horizon les lumières d'une
grande ville scintillent dans la
nuit: Bombay. 5,000 milles d'avion
à notre crédit! A minuit et treise
minutes, nous atterrissons Une élé-
gante Indienne en sari nous ac-
cuellle et nous offre un odorant
collier de fleurs. Photo, Douanes
Me wold aux Indes!
Premier contact. En nous dirte

geant vers l'Hôtel Majestic, nous
traversons en autobus les plus
beaux quartiers de la ville De
grands édifices à l’architecture im-
posante… et des centaines et des
centaines d'Indiens qui dorment sur
les trottoirs de ciment. L'Inde, pays
des contrastes! Pays mystérieux où
l'opulence légendaire côtoie les plus
scandaleuses misères humaines.
Celte nuit-là, Je n'ai pas dormi 



 

Messe pontificale en
1°42. 1%. NT _ 4... TA.
1 CHUSC AINOLre-pvdime

Son Em.le cardinal Paul-Emile Léger a célébré
la messe pontificale, ce matin, en l’église-mère de
Ville-Marie, Notre-Dame, à l’occasion de notre fête
nationale. Tous les officiers généraux, nombre d'offi-
ciers des sections de la Société Saint-Jean-Baptiste
de Montréal, et une foule considérable assistaient à
la cérémonie.
Le R. P. Raymond-Marie Voyen$—-—

O.P., & prononcé ie sermon de cir-
constance: “Une pensée vivante,
éveillée, avertie, dit-il en substance,
suffira à faire naître un esprit ca-
nadien-français, qui ne soit ni figé,
ni exnité, ni rétrograde, ni révolu-
tlonnaire. Nous devons sans aucun
doute à nos valeurs spirituelles le
fait de notre existence eomme peu-

“ ple. T1 nous faut les garder. mais les
garder pour ce qu'elles sont vrai-
ment, des valeurs qui sont vie pro-
fonde de l'âme et non une attitude
extérieure. Leur vie est celle de lE-
lise, de l'arbre vivant dont le Christ
est le tronc”.

LE SERMON
Au cours de son sermon, le Pére

Voyer a choisi comme sujet: “L'es-
prit à dégager: les valeurs spirituel-
les qui doivent être les nôtres”.
Cette messe, a-t-il dit, marque

l'heure de prière dans Ia célébra-
tion de notre féte nationale, Or,
s'agenouiller devant Dieu, c'est tou-
jours et avant tout à cette fin
d'installer ou de dégager le spiri-
tuel. Dieu est esprit. T1 nous a faits
esprits pour qu’ nous soit permis,
non de nous faire un monde loin
de lui dans la matière, mais de le
reconnaître en cette création maté-
rlelle et de le rejoindre en son es-
prit, en ses desseins souverainement
intelligents et amoureux à notre
endroit. Les valeurs spirituelles, te!
Colt être toujours le premier objet
d'une prière, et tel 1! importe qu'’el-
les soient l'objet de ln prière du
petit peupie chrétien que nous som?
mes et que nous représentons en
ce moment devant Dieu.
C'est le privilège et le devoir du

Drédicateur d'orienter les intentions
de prières et de suggérer les salu.
taires réflexions. Et puisque prières
et réflexions doivent s'étendre ce
matin jusqu'aux horizons d'une vie
nationale, permettez-moi de vous
inviter, pour une quinzaine de mi-
nutes, à la recherche, dans la pen-
sée et les intentions, de ces valeurs
apirituelles qui peuvent et doivent
être encore les nôtres comme Ca-
nadiens-Français: la tâche de dé-
gager l'esprit, de le désengager. de
le reconnaître pour ce qu'il est ou
devrait être, afin de purifier, d'af-
fermir, d'orienter.

FORCE SECRETE :
C'est, dans la vie des peuples,

 

 

comme dans celle des individus du
reste, une force secrète et bien mys-
térieuse que celle de l'esprit. de tout
ce qui est esprit. "Mens agitat mo-
lem”. Et la masse est ainsi remuée.
poussée, dirigée, le plus souvent
d'une façon inconsciente. parfois
malgré ses lourdeurs et ses répu-
&nances égolites. Mais toujours.
sourdement et victorieusement,
comme le levain dans la pâte, l'es-
prit fait son oeuvre d'esprit chez
les humains, ortentant et façonnant
les vies individuelles et collectives.

NOTRE ESPRIT FRANÇAIS

Notre premier souci du spirituel
doit donc niler évidemment à gar-
der d'abord l'esprit qui nous à été
donné. Il est en effet incontestable
que, aussi nord-américains que nous
soyons devenus par ailleurs, c'est
l'esprit français qui nous marque
encore. Et c’est certes l'esprit fran-
çais conservé en ce qu'il avait de
plus pur chez les fondateurs de la
Nouvelle France, qui reste notre
meilleure garantie d'être ou de de-
venir ce que nous voulons être.
De dégager cet esprit, s'attacher

à pes traits essentiels les plus nets,
est tâche assez facile pour nous.
L'esprit français qui a marqué une
première fois cette terre d’Améri-
que et notre berceau peuple.
date en effet du siécle classique de
la culture française et de l'époque
où l'esprit chrétien l'influençait
davantage.

HERITAGE SPIRITUEL
Cet héritage spirituel, si appré-

ciable soit-1I, ne nous dispense
toutefois pas d'un effort person-
nel, d'une pensée soucieuse des
conditions particulières de leu et
d'époque, d'aspirations et de moy-
ens d'action qui sont les nôtres.
C’est au contraire dans la logique
de cette pensée française, et de
toute pensée, de chercher tou-
jours, de resonnaître toutes nou-
velles conditions, d'exprimer les
nuances auccessives de l'âme qui
la porte.
Une pensée vivante, éveillée,

avertie suffira à faire naître un
eaprit canadien-français qui ne
soit ni figé ni exalté, ni rétrogra-
de ni révolutionnaire. Cela ne peut
se faire évidemment que par des
à-coups dans les jugements sur les

(suite de In page 16)

Sept offres pour la fourniture
de parcomètres à la ville

La ville de Montréal aura le choix entreles offres
faites par sept compagnies qui sont prêtes à lui
fournir des parcomètres de stationnement.

Hier après-midi, le comité exé-
cutif a ouvert les soumissions qui
lui avaient été envoyées, en vue de
la fourniture d'un premier groupe
de 908 parcomèlres de stationne-
ment que les autorités municipales
se proposent d'installer à divers
endroits de la ville.

Les parcomètres sont répartis en
trois groupes — A, B et C — mals
seulement deux compagnies offrent
de fournir les trois groupes de par-
comèêtres, les autres n'étant dispo-
sées qu'à les fournir en partie
seulement.

Voici les compagnies qui ont of-
fert de fournir des parcomètres,
ainsi que les prix de chaque sou-
mission: Park-O-Meter Company.
de Toronto, 94 parcomètres de type
C. $10,108; Mi-Co Meter Sales, de
Longueuil, 133 type A, 89.509; 676
de type B, 348.934; Duncan Parking
Meter. de Chicago, 133 de type A,
811,022; 676 de type B. $58,074; 4
de type C, $7,797; Sperry Gyroscope,
d'Ottawa, 133 de type A, $9.528;
Red Ball Parking Meters, de Mont-
réal, 133 type A, 87,701; 676 type
B, 861,506; Twin Meter Co. of Ca-
nada, 94 type C, 810000: D & L
Meter Works Regd, de Montréal,

 

re
133 type A, $1892¢; 676 type B,
$97.970, et 94 type C. $19,029.
Les autorités municipales vont

examiner les diverses soumissions
puis décideront ensuite quelles sont
cellea qu'elles doivent accepter,
Les prix comprennent la fourni-

ture des appareils ainsi que leur
installation aux endroits désignés
par la ville.

Un jeune homme sauve ses
deux soeurs de la noyade

GRANBY, 24. (P.C.f.) — Un jeune homme de 15 ons a
sauvé ses deux soeurs de la noyade, hier. Une vingtaine de
personnes ont vu Yvon Lefebvre, fils de M. et de Mme Léo

Lefebvre, de Knowlton, romener les deux jeunes filles sur la
rive du lac Brome et pratiquer la respiration artificielle sur
l'une d'elles pour la ranimer.

Les deux jeunes filles, Madeleine Lefebvre, âgée de 19

ans, et sa soeur, Nicole, 10 ans, prenaient leurs ébats dans l'eoû

quand l'ainée enfonça dans plusieurs pieds d'eau, tendis que
Nicole se cramponnait à elle. Les cris désespérés de Nicole
attirèrent Yvon, qui plongea du pont d'une hauteur de 20 pieds. IPramena ses deux soeurs au rivage.
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Son Eu. le cardinal Léger bénit le bacher de Is Saint-Jean — Son Em. le cardinal Paul-Einile Leger

& béni, hier soir, au parc Lafontaine, le bûcher au Feu de la Buint-Jean Il a également prononcé
une vibrante allocution. On reconnait ci-haut, de gauche à droite pendant la bénédiction du bôrher,
MM. Emile Pigeon, coordonnateur du défilé d'aujourd'hui, Kugène Therrien, secrétaire général de la
Société Saint-Jean-Baptiste, Claude Robillard, sur.ntendant des parcs municipaux, l'abbé Louis Aucoin,

æecrétaire du Cardinal et 8m Eminence le cardinal Léger.

Substantielles réductions de
taxes après la guerre de Corée

GUELPH, 21 —
ministre Louis St-Laurent a accusé

(Le T. H. Louis St-Laurent)
(par DENYS PARE)

Dans un discours prononcé, hier soir, le premier
les conservateurs de faire “des

promesses absolument irréalisables”.
M. BtLaurent a pris comme

exemple le premier point du pro-
gramme exposé vendredi dernier
par M. Drew ici même dans sa
ville natale. Le premier ministre
a déclaré que pour arriver à Té-|
dulre les taxes de $500 millions
comme. le promet le part! conser-
vateur, c'est-à-dire sans couper les
dépenses approuvées par le parle-
ment aux fins de la sécurité sociale
et de la défense, 1] faudrait élimi-
ner huit ministères et trois orga-
nismes du gouvernement ou enre-
gistrer un déficit,

Le premier ministre qui avait

basé son discours sur des chil-
fres pris à même le dernier budget,

à déclaré que selon les promessrs:

faites par M. Drew ll! faudrait

abolir les ministères de l'Agricultu-

re, de l'Immigration et de la Ci-

toyenneté, des Affaires extérieures,

des Mines et relevés techniques.
des Travaux publics, des Ressour-

ces et du Développement, du Com-

merce et des Transports pour pou-

voir arriver à une économie de

8450 milMons. Avec l'abolition du

Consell National des Recherches, de

a Boclété Radio-Canada et de

l'Office du film. on pourrait peut-

être arriver à une réduction de

dépenses de $500 millions.

REDUCTION DTMPOTS

M. St-Laurent ne croit pas que

@ T
les taxes peuvent actuellement être, mettre de réduire les taxes de $500
réduites. Mais 11 n déclaré que la millions non seulement en poursui-
fin du conflit en Corée sera suivie vant la politique du parti libéral

“d’une réduction aubatantielle des dans ses grandes lignes du moins
impôts.” meis en proposant un programme

JOURNEE REMPLIE osion exigernit de nou-

Le discours de M. St-Laurent à M. St-Laurent fait allusion à la
Guelph. hier soir. marquait la fin suggestion de M. Drew, visant l'és
d'une journée enremalle. En com- | tablissement d'une commission na-
mençant par Kitch ner, le premier | tionale pour s'occuper des questions
ministre a prononcé au cours de agricoles. Cela veut-il dire qu'on
Journée neuf discours en s'arrêtant | garantirait de meilleurs prix pour
dans les principaux endroits entre les produits agricoles? Si c'est la
Kitchener et Guelph. Il voyageait signification de cette proposition,
alors en automobile. Après l'assem- (Suite à
blée de Guelph, M. St-Laurent s'est te Le page 19
embarqué de nouveau dans son wa- ——
gon particuller qui le conduit au-
Jourd'hul dans d'autres villes onta-
rennes, notamment Goderich, Har-
riston, Chesley, etc. Le premier mt-
nistre doit faire plusieurs arrèu
non prevus dans son itinéraire.

PROMESSES IRREALISABLES |

M. St-Laurent se demande com-
ment le parti conservateur peut pro-

 

 
 

 

Pourquoi toujours

La Patrie Fleuriste
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TRUITE DE LAC DE LA
BAIE GEORGIENNE

SAUMON DE GASPE — PUISHON
BLANC — FILETS DE NULE —
DORE — PETONCLES — CRE-
VETTES — FILETS D'AIGLEFIN
— FLETAN — SOLE DE DOUVRES

HOMARDS VIVANTS
ET BOUILLIS

CHOIX COMPLET DE COMESTIBLES
VIANDES DE CHOIX — LEGUMES — EPICERIE

POISSON — VOLAILLE
A NOTRE SUCCURSALE DE WESTMOUNT
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Musique me Mews
St-Jean -Baptiste

8.00- 530—Le Grenier aux images
8.30- 7.30—-Musique
730- 2.00-Fighting Words
6.00- 3.15—Fiim français
8.15 4.30—Mot-à-met
8.30- 9.00—CIL Oval Theatre

“Step Daugites”
2.00-1000—The Big Revue
20.00-10.36—Au Carrefour des mots
10.30-11.00—Ballet

SEUDE 2% JUIN
230- 3.00- Réve, réalité
2.00- 330- Women's Program
3.30- 5.00--Musique
&00- 5.15—Telentory Time
8.18 5.39Magic Lady
$30- 7.30Musique
9.30- 8.08- Film français
8.008.10—CBC Newsrwel
8.13. 8.90—Valationlard America

Chicago et les Grands

830- 9.00—Conférence de Presse
9.00-10.30—Bmscball — Stade de

Moniréa] — Baltimore
vs Royaux

traite aussi des méthodes nouvelles
de production et de conservation
das oeufs. Le but de ces cours est
de garantir une classification plus
rigoureuse pour assurer la protec-
tion du consemmateur et garantir
a bonme renemmée des œufs du
Québee.

Une trentaine d'élèves. venus des
eeins les plus divers de La province
de Québec. employée dans des en-
treprises avicoles, suivent ces cours.
L'Ecole de médecine vétérinaire de
Ia province est heureuse de peuvoir
mettre ses locaux à la éiaposttion
des intéresus

De l’aide pour les

étudiants verdunois
Le printemps dernier a vu naître

A Verd»n, une Mmitiative neuvelle
dent le but est de venir en aide aux
étudiante camadiens-français de
Verdun. qui ent complété leur trei-
sième année scientifique où la rhé- 48.30-11.06—Rythmes
torigue du cours classique,
Le nouvelle association vient de

    
 

   
 
receveir som incerporatien efficiel- Verdun, qui fui assure mille dollars

bec sous le mom d'Association de

Inc. Elle se propose de procurer dellars chaque année aux fonds de

diants aptes à tirer profit d'études
universitaires eu de favoricer l'é- |
closion de vocations sacertolales et
religieuses.

Cetie asseciailon, qui groupe par-
ticulièrement les anciens elèves, |
les amis et les bienfaiteurs de l'E-
cole Supérieure Richard, à san: -
siège necisi à cetle institution mé-
me. Son aumônier est le visiteur
eclésiastique, de la commission des
Ecoles Catholiques de Verdun.

Un bureau de gouverneurs, com-
posé des présidents de plusieurs
sastciatiens cheritailes, philantiso-
piques et patriotiques de Verdun.
admtudstre le nouvel organisme qui
« reçu éts ses débuts, l'appui de mn
population. Après trois mois d'exis- fence, l'Association & son parrain :
en l'Exposition Commerciale de!  

des ressources financières aux étu-

|

l'oeuvre, ainsi qu'un, grand nembre [de prèe de 85,000 dès septembre.

DEMAIN MATIN 4

Mme JUSTIN L’HEUREUX
“L'UNION MATIONALE)

 

de bienfaiteurs et de membres.
le en vertu de la troisième partie |annuellement; ele compte en plus.| Le montant souscrit s'élève à datede In loi des compagnies de Qué- [dix-huit gouverneurs et huit diree-

|

à $33,025, ce qui veut dire que
teurs qui ent necepté de verser l'Association de l'Aide aux Etudiantsl‘Alde aux Etudiants de Verdun, [respectivement cent et cinquante |de Verdun sera en mesure d'aider

nes universitaires pour une somme
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Saint Jean-Baptiste

e © — a æ

personnifié à Québec
QUEBEC, 24. (P.C.f.) — Mme Léopoid Ouellet

ur que son garconnet de six ans,
ièrement personnifier saint Jean-

Baptiste, aujourd’hui. Depuis deux ans,elle lui permet
de se laisser pousser les cheveux. Lorsqu'on lui a
téléphoné pour savoir

n’a rien négligé
Gaétan, puisse

chevelure de Gaétan, e
ont 15 pouces de longueur”. Il lui a, cependant, fallu
consulter Gaétan avant de se prononcer avec
exactitude.
Gaétan, qui portera une robe

blanche pour la “procession”, est
le benjamin d'une famille de six
enfants qui habite Limoilou, quar-
tier de la classe moyenne. Son père
travaille dans un arsenal.
Mme Ouellet souligne que Gaé-

tant n'a pas été la risée de ses
compagnons de jeu depuis qu'il se
lninse pousser les cheveux. Ils se
sont tout sunplement contentés de
le surnommer “le p'tit Baptiste”,

14 CHARS
Le char allégorique dans lequel

prendra place Gaétan sera le der-
nier des 14 chars qui prendront
 

 

CONFERENCIER AU CHALET.
— Me Lionel Léroux, president
de la Chambre de Commerce de
Montréal, vice-président de la
Caisse nationale d'Economie et
secrétaire de la Commission de
iéglslation de la Chambre des
notaires, à été Invité à pronon-
eer Is conférence au banquet na
tional qui se déroulera au Cha-
Bt do ls Montagne. Me Leroux
J traiters des accomplissetnents
o objectifs des Chambres de

Commerce du Québec
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3 — Article stmple — Qui se rapporte
aux valves.

T- Pattie de la sosbogis qui traîte
des insectes.

8 — Abattu, sombre — Lieu de déticys.
9—Buteen — Bat gras # humide

cultivé en prairie pour servir de
Aturage — Bquerre.

w— lon — Abréviation de saint

1 Marque àrépéties Point- on — ca
anal _ d'éfite @ l'ex-
chancelter Hitler.

VERTICALEMENT

1— Action d'éciater avec um petit
bruit réitére.

2—Allonge — Marque pour se rappe-
ler quelque oclaose.

3- Meur du rosler — Foysr de che-

que le conditionnel.
S$ — Avec élégance.
6 — Animal contractile. >
7— Em Js — Gloutons.
8 —Recuell de bons mots — Petit

me lyrique.
9— cette façon — Dans “gel”.
10 — Conjoriction négative — Qui ent

tes reins larges et forte.
11 — Mitre à trois couronnes — Genre

de légumineuses. 

elle est la longueur de la
a répondu: “Ses cheveux

 

part au défilé, Les cadets des éco-
les, les gardes paroissiales, lcs
scouts et lag membres de la ao-
ciété Et-Jeau-Baptiste figurerout
dans le cortège.
L'un des chars évoquera la vie

de Marie Roltet, femme de Louis
Hébert, premier agriculteur 8 s'é=
tablir en Nouvelle-France. Un autre
Teprésentera le travall de Mme de
Repentigny, première femme dnf-
faires du Québec. Elis dirigea une
petite industrie textile.

D'autres représenteront Anne
Hébert, fille de l'agriculteur et pre-
mière femme dont le mariage a
été célébré au Canada, ainsi que
Mme Roy, fondatrice de la premié-
re communauté religleuse de Qué-
bec: les Servantes du Coeur-Imma-
culé de Marie.
Ce soir, “les Compagnons de la

danse” donneront une représenta-
tion sur la terrasse Dufferin, qui
surplombe le fleuve Saint-Laurent.
Des musiciens, chanteurs et daz-

aeurs oéjébreront la fête nationale
des Canadiens-français dans d'au-
tres quartiers de la ville,

—fjpeeersrs

Progrès de notre
groupe ethnique
QUEBEC, M. (PCfK — L'hen.

Paul Beaulieu, ministre de l'Indus-
trie et du Commerce de la provin-
ce de Québec, à déclaré. dans um
message à l'oceasion de la &t-Jean-
Baptiste, que ia province ‘s'affirme
de plus en plus dans l'économie
mondiale, et que les nôtres accè-
dent, de plus en phu nombreux.
aux postes de commende”.
M. Beaulieu à Ajuuté: “Nuus vou-

lons édifier notre économie solide-
ment, dans l'ordre et le respect des
droits de toutes les classes © de
tous les individus."
“La force de l'économie du Qué-

bec réside danse le fait qu'elle re-   
pose sur la paix”

LES CELEBRATIONS DU 24 —
M.°Emile Boucher, président gé-
néral de la Societé Saint-Jean-
Baptiste de Montréal et seixan-
tiême successeur de Ludpee Du-
vernay à In direction des desti-
nées de notre Société natienale,
assumera la présidence active des
tbriMantes manifestations qui
marquerant ces jours prochains
tm Pête nationale des Canadiens

français.

a0464v40694040
le coin des

RIDGEUR
(Chromique de R.-A. BRIEN

@V5540V%.0 4940640
Le joueur en Bud de la donne

d'aujourd'hui réussit son tres
de petit chelem à pique, vuinérable,
en manipulant correctement sos
trèties.
Donneur: Sud
Tous vulnérables

Nord
tes
CAR
OAS
& ADE312

Ouest Est
& V1097 a
V9 DV103 9815432
910817 ©6432
&R10 &041

Sud
a ARD32
cac
oRDV
vs +

Les déclarations :
Sud Ouest Nord Est
1-4 3-2 pase

le mort remporta le levée
avec le roi. Le déclarant demanda
ensuite atout et quand fi vit Est
défausser un coeur, Hi se félicita en
lui-mêeme de n'avoir pas poussé jus-
qu'au grand chelem à pique après
le brusque saut de son associé.
Avec une levée irrémédiablement

perdue à pique, 1! s'agissait main-
tenant de faire Fimpasse à trèfle
Bl le roi est à sa gauche, garté
par une seule petite carte, ll ne
perdra aucune Jevée à cette couleur
pourvu qu’il ne joue qu'un petit iré-
fle et non pas le valet. 811 joue le
valet, Ouest couvrira et le dix ou le putés
neuf troisidme dans une main ow
l'autre remporiera une levée. II
Joue alors un petit tréfle, fait 1'im-
passe de la dame et le rol tombe
sous l'as.
Le contrat est aingi réatisé{
—__—

Le pélerinage des
fidèles de Joliette

les 4 et 5 juillet
Les Cteres de Saimt-Viateur du

diocèse de Jolieite organisent un
grand pèlerinage à Sainte-Anne-de”
Beaupré, sous le patronage de ‘Son
Excellence Mgr J.-A. Papineau,
évéque de Joliette.
Occasion excellence de venir

voir la lique de Sainte-Anne
et de visiter Québec.
Départ de Montréal à la Gare

centrale à 10 h. 40 am. Retour &
Montréal à T h. 60 pm
Vous pourres prendre des repes

chauds sur le train.
‘Tous les billets achètent aux

rares.
Adultes: $6.50. Enfants: de BA

12 ans, moitié prix, 43.28.
Pour renseignements s'adresser à

1145 @t-Vinteur: tél: ‘Ta-G264, ou
A la Librairie St-Viateur: Tél: OR-
432; au procureur du séminaire
dedote aux gares: Tél: MA-

 

M Dupont s'approche. de l'étalage
du fruitier. Son ocil brille de con vettise.
Dans une cause tapiusée d'ouste aout
alignées une dwaine de poires.

irre d'uudace, M. Dupont eu prend
wwe, ls seupéss, ln faire. l'oeti wmi-
clos, la nartue gourmande.
—Cormblen. finit-0 par éemander à

la marchande qui l’aimerve.
—Trois cents france piéce, dit l'uutre

d'une voix acerbe.
Dupent replace aussitôt le fruit dans

son nivéaie œuaté.
La ramets ou elle était. G'em-

prosse-t-l] de dire.
Puis après un regard quiet vess

la marehande, il ajoute doucsinams:
—Combten vous dois-je?

LE DERNIER MOY

Marius, en ocolére. appalie Olive et
lu montre une addition que ce der-
nier vient de faire.

trompes toujours! Pots ce $ on Jure-
tait que c'est un $-

Après les élections

 

OTTAWA, 24. (P.C£.)

dit de la Confédération.
La redistribution de 1963, fondée

sur le recensement de 1951. a porté
le nombre des députés de 263 à
266. Le Parlement de 1867 comp-
tait 181 députés
A in suite de la redistribution,

voici comment se répartir la dé-
putation des nouvelles Communes,
avec, entre parenthèses, les chif-
fres de la dernière Chambre:
Terre-Neuve, 7 (1; Ile-du-Prin-

ce-Edouard, 4 (4); Nouvelle-Ecos-
se, 12 (13; Nouveau-Brunewick,
10 (10); Québec, 15 (13); Ontario,
8 (83); Manitabe, 14 (16); Sns-
katehewan, 17 (205: Alberta, 17
AT;  Colombie-Britannique, 2

(18); territoires du Yukon et du
Mackenzie, 2 (1).

AU SENAT
Au Sénat, où les nominations

sort faites & vie
sièges demeure à 103, répartis
comme mit:
Terre - Neuve, 6; Ile - du - Princs-

Béounrd, 4: Nouvelle-Ecosse, 10;
Nouveau-Brunswick, 10: Québec. 24:
Ontario, 24; Manitoba, 6; Seskatche-
wan, 6; Alberts, 6; st Colombie-
Britannique, 6
La représentation aux Communes

repose sur la population. La repré-
sentation de chaque province xéta-
blit par le rapport entre la popuiu-

tion de cette province et celle du

Canada entier. T} y à toutefois quel-

enceptions.
L'Acte de l'Amérique britannique

du Nord—base de la constitution
canadienne--atipule qu'aucune pio-
vince ne peut avoir moins de dé-

qu'elle n’a de sénateurs.
L'De-du-Prince-Edouard, en se

basant sur la population, n'aurait

droit qu'à deux députés: mais

comme elle compte quatre séna-

teurs, elle élit aussi quatre députés.

Les territoires du Yukon et du

Nord-Ouest font aussi l'objet dun
traitement particulier, Jusgu'iel,
cette immense étendue N'étalt re-
présentée que par wn seul député.
Dans la prochaine chambre, il y
aura un député du Yukon e un
autre des Territoires.

AUTRE EXCEPTION

Le Saskatchewan bénéficie d’une
autre emception. Selon ss pepuia-
tion, le nombre de ses députéé au-
rait dû tomber de 20 à 16. -
Une prévision spéciale stipule

toutefois que la députation ne peut
pes baisser de pius de 15 pc. à la
suite d’une redistribution. Le Sas-
katchewan conserve donc 17 dépu-
tés dans ia futite Chambre.
Jusqu'à 1947, c'est le Québec qui

uervait d'unité de base pour tout le
pers. D'après la Constitution, le
nambre des députés du Québec était
fixé à 65, eL le nombre des députés |
des autres provinces variait en.
proportion. Jusqu'à 102$, t! y eut
de fréquents changements dans le
Parlement depuis le Confédéra-
Voici quel était le nombre des

députés à l'ouverture de chaque Parlement depuis la Conféders-;
ten:

—Ca ne m'étonne plus ol tu te rims furibend,

le nombre de!

 

      

 

 

   
~Oul, #§ commence à manger

des aliments selides, des clefs, du

—Mais, naturellement que c'est um
3 et un vent 3.
—Un 3! Un 3!'t niers, réplique Ma-

pourauel reammbie-t-il

Jean RIGOLR

 

à un 5?

Lenouveau gouvernement
aura trois députés de plus

— Les Communes d'après
les élections compteront trois députés de plus que
le dernier Parlement et 81 de plus que le Parlement

 

1867 (Omtarlo, Québec, Nouvelle
Ecosse et Nouveau-Brunswick) 181;
1872 (Manitoba et Colombte-Bri-
tannique njoutés), 300; 1847 (Tle du
Prince-Edoward en phms 308; en
1876. 206; en 1882, 21. en 1887
Saskatchewan), 215; en 1891, 215;
en 1896, 213; en 1904 (Yukon), 314;
En 1908, (Alberta), 231: en 1911,
221: en 1917, 23; en 1921, 235; de
1928 à 1948, 206; em 1949, 262, en
1963, 268,

VARIATIONS

La représentation provinciale a
; auss) granaement varié au cours des
années. L'Ontarie débuta avec 82
députés et pe hausaa jusqu'à 93;
il en aura 45 dans le prochain Par-
lement. La Nouvelle-Ecosse en avait
19 au début et atteignit jusqu'à 21.
Elle en aura 12.
Le Nouveau-Brunswick qui em

owt jusqu'à 16. n'en aura que 10;
le Manitoba, qui débuta avec 4 et
s'éleva jusqu'à 17%, n'en aurs pius
que 14. La Colombie-Britannique,
qui débuta avec 6, en aura main-
tenant 22. L'Ile du Prince-Edouard
compta aix députés jusqu'en 1004,

le Québec compta 65 députés,
Jusqu'à la redistribution de 1949,
edi ul en donna hult nouveaux în
redistribution de cette année hil
en ne deux autres, ce qui
le total & 78. porte
 

Activités de -
PFO.T.J.de
La Providence
ST-HYACINTHE — (DNC) —

L'Oeuvre des terrains de jeux de in
paroisse du Précieur-Sengz. de La
Providence, à commencé, depuis quel-
ques jours, 1a construction d'ur pa-
villon, & son terrain de la rue Bt.
Paul. L'immeuble. qui abriters des
vespasiennes, une salis chaatfée
pour les patineurs, un bureau d'ad-
ministration à l'usage de l'aumô-
nier, du secrétaire, du trésorier et
du moniteur en chef, un restaurant
et un local où entassee le matériel
de jeux, aurs um étage. Il aurn 45
pleds de façade, sur 25 de largeur.
Un selnge en béton de 6 pieds de
hauteur supporters le tout.

MM. Jean-Louis Chicoine et Phi-
Hppe Pelletier, qui sont autorisés à
dépenser, à cette fin, une somme
n'excédant pas 45.000, ont annoncé
à la réunion mensuelle des direc-
teurs, tenue à la salle des délibé-
rations de l'hôtel de ville, que de
nombreux monuialers, maçons, plesm-
biera et électriciens. avaient promia
de prêter leur concours pour ls conse
truction. De sorte qu'on peut espé-

‘rer terminer ta constraction aans
payer un seul seu de salaire

L'Oeuvre des terrains de jeux de
La Providence. profits de l'occasion
pour inviter les parolssiens ayant un
peu de loisirs à leur disposition, à
venir prêter lows somos.
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La fête nationale
par Roger DUHAMEL

C'est un grand jour de liesse pour
toute la population canadienne-fran-
çaise. Hier soir, le feu traditionnel de
la Saint-Jean marquait le début des

célébrations de la fête nationale. Ce
matin, une messe pontificale soulignait
l'aspect religieux de cette commémo-
ration et rendait hommage au saint
patron de notre peuple. Des centaines
de milliers de personnes se masseront
cet après-midi sur le parcours du défilé
historique: la vaste artère de la rue
Sherbrooke, généreusement pavoisée,
sera le théâtre, d'un cortège comprenant

de nombreux chars allégoriques. des

chœurs, des fanfares, des dignitaires
civils et ecclésiastiques. Un véritable
album rempli d'images hautes en cou-
leurs tournera ses pages devant les yeux
de la population. Enfin. le soir, il y aura

wn grand banquet au Chalet du Mont-
Royal ou les convives entendront une
allocution du président de la Chambre
de Commerce de Montréal. le notaire
Lionel Leroux.

Toutes ces manifestations ne seraient

que de vains divertissements, s'ils ne
correspondaient pas à une pensée fon-
damentale. Les peuples ont besoin d'une
liturgie nationale, de rites extérieurs.
Une fois l'an, les Canadiens français
éprouvent le besoin de s'affirmer à leurs
propres yeux, de prendre conscience
de leurs forces dans tous les domaines
de l'activité humaine. Aujourd'hui, les

directeurs de la Société Saint-Jean-
Baptiste ont surtout voulu attirer
l'attention de leurs compatriotes sur le
facteur économique dans la vie collec-
tive. Aussi ont-ils été heureux d'honorer
particulièrement la Chambre de Com-

merce qui a été l'artisan d'un bienfai-
sant renouveau. Ce sera l'occasion de
constater, à l'étape, tout le chemin
parcouru.

On l'a souvent répété, ces céjouis-
sances populaires, si nécessaires qu'elles
soient, ne doivent pas absorber tout
notre effort. Le patriotisme est une
vertu quotidienne, qui s'exprime dans
tous les gestes de notre vie. S'il suffisait
d'applaudir bruyamment chaque 24 juin,
notre tÂche serait remarquablement
facile. Nous ne pouvons nous contenter
d'aussi peu. il faut au contraire pouvoir
compter sur la collaboration active de
tous nos compatriotes pour entrepren-
dre et mener à bien les tâches de salut.
Elles s'imposent rigoureusement. ces
besognes qui assurent la permanence
du fait français en Amérique. Nous ne
ouvons accepter aucun déserteur de
a conscience nationale. À chacun de
compter pour un!
pe

la diplomatie américaine
Les commentateurs politiques des

États-Unis reconnaissent eux-mêmes
les insuffisances de la diplomatie améri-
caine. Ils déplorent certaines hésitations,
certaines erreurs de manœuvres dont
se rendent coupables, contre leur gré
sans doute. les fonctionnaires supérieurs
du State Department. Cette situation
malheureuse, qui peut conduite à de
graves malentendus. tient à différentes
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causes dont voici, à notre avis, les deux
principales.
En premier lieu. il nous faut bien

constater qu'il n'existe pas à vrai dire
une tradition diplomatique américaine.

Pendant tres iongtemps. les Évois-Unis
ont bénéficié pleinement de leur position
géographique et se sont plus ou moins
désintéressés de ce qui se passait en
Europe et en Asie. Ne perdons pas de
vue que l’isolationnisme était fortement
ancré dans la pensée de nos voisins, et
non pas limité à un certain facteur du
parti républicain. Au fur es à mesure
des événements, i} a fallu évoluer. Les
Américains se sont rendu compte qu'ils
n'étaient pas seuls dans le monde, qu'ils
devaient participer à la vie collective
pour la sauvegarde de leurs propres
intérêts. Sans qu'ils y fussent adéqua-
tement préparés, leurs richesses écono-
miques en ont fait pour une bonne part
les arbitres de l'univers. I! s'ensuit que
leur diplomatie est souvent dépassée,
qu'elle n'a pas réussi à s'ajuster à des
réalités encore neuves pourelle.

Un autre point à noter, c'est que le
State Department fait preuve d'une
certaine pussllanimité. Il est très sensible
aux attaques politiques dont il a été
longtemps l'objet. Pendant des années,
on lui à reproché, à tort ou à raison.

d'être le refuge des sympathisants com-

munistes. des commis- voyageurs en
orviétan. Dans certains cas, l'accusation

n'était pas entièrement dépourvue de

fondement. Pour se réhabiliter aux veux
de l'opinion publique, il a aujourd'hui

tendance à se montrer d'une prudence
farouche et à exagérer manifestement
les mesures de sécurité. Ici comme dans
beaucoup d'autres domaines. l'action
nuisible du sénateur McCarthy se révèle

évidente.
Les États-Unis ont grandi trop vite,

ils ont dû assumer des responsabi-
lités internationales pour lesquelles ils
n'étaient pas encore mûrs. Bien d'éton-
nant que leur diplomatie témoigne
parfois de faiblesse et qu’elle commette
à l'occasion des impairs. C’est la rancon
inévitable d'une trop rapide croissance.

——_

Un roi de moins
par Alonzo CINQ-MARS

Un autre nom vient de s'ajouter à la
liste des rois dégommés. Cette fois, il
ne s'agit pas d'un roi jeté à bas de son
trône. mais d'un tout petit enfant qui
n'était roi que de nom. qui ne l’est plus

et qui ne le sera sans doute jamais. Il

s'agit du petit roi Fuad II, âgé de 17
mois, fils de Farouk. ex-roi d'Egypte.

Les révolutionnaires égyptiens qui,
en juillet dernier. sous la direction du
général Naguib. détrônèrent Farouk.
se hâtèrent de reconnaitre comme roi

le fils unique de ce dernier, un bébé de
six mois, sous le nom de Fuad II. Ce
n'était en somme, de leur part, qu'une

tactique stratégique. Il leur fallait mé-

nager pendant quelque temps l'élément

monarchique qui avait quelque poids en

Égypte. La plupart des monarchistes

n'étaient nullement fâchés de voir partir
un roi qui était devenu fort impopulaire
dans leurs milieux, mais ils tenaient à
voir maintenir la dynastie royale. En
amenant avec lui en exil le roi-bébé,
Farouk a facilité aux révolutionnaires
la tâche de saper la royauté.

Farouk a beau avoir tous les défauts
qu'on lui a reprochés, il n’est pas dé-
pourvu de sentiments paternels. Ayant
uelque raison de craindre pour le sort

de son fils, il refusa de le renvoyer en
Égypte. comme le réclamait le gouver-
nement provisoire. Ce refus servit les
desseins de Naguib qui saisit ce pré-
texte pour mener une campagne intense
en faveur de l'établissement d'un régi-
me républicain, en même temps qu'il
mettait les chefs monarchistes hors
d’¢tat de lui nuire. Un comité nommé
par lui se mit à rédiger une nouvelle
Constitution pour l'Égypté et le fit
suivant son désir, recommandant la
république. Le conseil de l'armée égyp-
tienne vient de nommer Naguib prési-
dent et premier ministre de la répu-
blique égyptienne et de lui adjoindre
deux de ses plus fidèles créatures pour

l'exezcice du pouvoir. D'après la pro-
clamation de ce conseil, le peuple sera
appelé a ratifier tout cela par plebiscite,
mais où peut être certain que la royauté

est bel et bien abolie à jamais en Égypte.
Ainei prend fin une dynastie fondée

il y a près d'un siècle et demi par un
soldat de fortune nommé Méhémet-Ali,
d'origine rouméliote, qui, après avoir
combattu contre les troupes françaises
de Bonaparte en Égypte, réussit à se
faire nommer sultan Xe ce pays en 1804
par les chefs mamelouks qu'il fit ensuite
massacrer, et à se rendre indépendant
du gouvernement de la Turquie. Méhé-
met-Ali fut mème bien près de monter
sur le trâpe de Constantinople. Sous
ses derniers descendants, l'Égypte était
deverue pratiquement vassale de la
Grande-Bretagne, mais Farouk comp-
tait bien secouer ce joug et même
chasser les Anglais du Soudan où il
voulait aussi régner. Naguib, qui re-
prend la tâche de soustraire l'Égypte et
le Soudanà la tutelle britannique. paraît
plus capable d'y réussir.

Le peuple égyptien, qui. il n'y a pas
très longtemps, acclamait chaleureu-
sement leroi Farouk et applaudissait à
son attitude sur la question du canal de
Suez et sur cefle du Soudan. acclame
aujourd'hui avec encore plus d'enthou-
siasme le dictateur Naguib et le régime
républicain. La propagande des révo-
lutionnaires fut vraiment bien menée.
et rondement,
Hem
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La politique française
(Service exclusif à La Pairie

par Dostaler O'LEARY)

FARIS, 22. — M. Marie était part! sec

la cote d'amour. La veille de l'invessiture,
on calculait ses chances avec beaucoup plus

de parcimonie. Au moment de l'ouverture

de la séance du soir, il etait evident qu'à

moins d'un complet retournement du

M.R.P. 11 courrait lui aussi à un échec.

M. Marie a parlé devant une Chambre

littéralement rigide. Alors que ses prèdé-

cesseurs avaient recueilli des applaudisse-
ments souvent chaleureux, provenant de

tous les bancs, communistes exceptés. M.

Marie a parlé plus de vingt minutes avant

de provoquer la moindre réaction apparente.

Dans ks Galeries du public, les yeux par-

couraient l‘hHémicycle pour lire‘ sur les

visages, le zentiment des députés; mais

ceux-ci demeuraient impassibles, écoutant

immobiles, ls bras croisés, le piaidoyer

d'André Marie. Certains se penchaient par-

fois vers un collègue pour échanger quelques

commentaires; mais c'était tout.

La presse n'a pas eu su lendemain de ce

quatrième scrutin négatif d'investiture la

réaction violente qu'elle avait eue après le
troisième par exempie. Dans la rue. les
commentaires sont plutôt parcimonieux et

le sort des Rosenberg paraissait Inquiéter

beaucoup plus l'immense majorité des Fran-

cals que je choix du successeur de M. Marie

auquel] s'arréterait le Président de la Répu-
blique. Insouciance ? Non, mais tout aimple-

ment fatigue, fatigue dune opinion qui

commence à ae demander si les parlemen-

taires ne se moquent pas d'elle. Mais parce
que rlen dans la marche générale du pays

ne marque particulièrement cette crise,
l'opinion n’est pas encore au point d'indi-

snation

I y & un mois que le gouvernement Mayer

« été renversé et dans le pays tout continue

à marcher comme si rien ne s'était passé
le 21 mal. Le cabinet démissionnaire expédie

lee affaires courantes et agit comme 51l

était investi des pleins pouvoirs. L'Assemblée

docile lui à voté toutes les mesures qu'il

demandait pour amurer la marche de la

trésorerie: en Bourse, l'or ne fluctue pas

et vendredi, au parallèle, le dollar avait
aensiolement le même cours qu'il y à un

mois; l'indice du coût de la vie à même
enregistré un recul de quelques dixièmes de

point, les grèves de protestations ou d'aver-

tissement se sont arrêtées. En un mot, le

calme le plus complet n'a cessé de régner.

Alors ? On semble se rendre compte en

France que c'est & une politique bien plus

Qu'un nouveau gouvernement qu'il faut au

pays dans les circonstances actuelles. @i

c'est pour mettre sur pied um ministère qui

s'embourbera dans jes mêmes ornières que

les précédents, aussi bien garder celui qui,

actuellement, assure l'intérim. C'est peut-
étre pour cela que les masses demeurent

aussi froides devant le petit Jeu de caram-

bolage des parlementaires. “Le Monde”

écrivait trés bien à ce sujet: “Jusqu'ici les

politiciens changealent,_mais pas la politique

‘au moins sur le plan extérieur); mainte-
nant, la question est de changer de poll-

tique, même si les politiciens ne changent

pas .. Il ne s’agit pas d'envoyer à tout prix

un ministre frantais à la Conférence des
Bermudes. I! #'agit de définir la politique

Que soutiendra ce ministre L'essentiel

n'est pas la présence dun “troisième

homme”, mais sa personnalité et son action”.

On espère de plus en plus que cette crise

si longue, soit une crise salutaire pour la

France. Qu'on l'appelle crise de régime, crise

d'autorité ou autrement, ce qui importe,

c'est que les hommes politiques français

prennent conacience que si la France veut

demeurer une grande puissance, non seule-

ment sur le papier mais dans les faits, :l

lui faut remettre en question toute la poli-
tique qu'elle à suivie depuis la libération.

L'unanimité réslisée à ce sujet dans la

presse aussi bien que dans l'opinion est de

bon augure,
ee.

* as

Propos d'hygiène
Les buins de soleil sont bons pour le bébé.

On peut commencer à lui en faire prendre

quand il a trois semaines En hiver, on peut

le laisser dormir bien au chaud devant une

fenêtre ouverte. Bien prendre garde de ne pas

l'exposer aux courants d'air et de protéger

ses yeux contre le soleil éblouissant.
 

Il faut porter le plus tôt possible à l'atten-

tion du médecin tout symptôme de maladie

mentale, quelque léger qu’il soit. De même

que le corps, un esprit malade réagit à un

traitement convenable administré dès le

début,
 

Les symptômes de la tuberculose peuvent

ne pâs être manifestes au malade ou aux

membres de sa famille. Des examens radio-

graphiques des puiimons découvriront Ia ma-

ladie dès ses pgpmiera débuts, alors qu'elle

est le plus susceptible de guérison.
 

Il faut du calcium à l'organisme humain

afin de former des dents et des os solides. ds

permettre au sang de se coaguler normale-
meust et de maintenir les réactions nerveuses,

 

Qu'une coupure ou qu'une blessure soit lé-

gère ou grave, i} faut y voir immédiatement.

Le secourisme indique comment traiter n’im-

porte quelle blessure.
 

Une nouvelle carrière s'ouvre aux jeunes
filles : celle d'aide-infirmière, qui non

seulement aidera À remédier à la pénurie

d'infirmières, mais qui permet à beaucoup

de jeunes filles de réaliser leur désir de

soigner les malades. Les nides-infirmières

n'ont pas besoin d'études aussi avancées que

les infirmières diplômées et le cours en est

plus court.

La santé des os et des dents exige que

l'organisme soit approvisioriné de calcium.

On trouve ce minéral dans le lait, les légumes
verts, les mollusques et crustacés, les haricots,

les carottes. la mélasse, les agrumes et les
œufs.

Lee pieds, pour être sains et à l'aise, doi-

vent recevoir régulièrement des soins élé-

mentaires. Des bains quotidiens à l’eau

chaude et à l'eau froide alternativement,

après lesquels on séchera bien les pieds.

mideront à faire disparaitre ia sensation de

fatigue.

Maintenant que les beaux jours sont ar-

rivés, répondez à l'appel des grands espaces

et faites de longues marches au grand air.

C'est un bon tonique, du double point de

vue mental et physique.

Les mots qui vivent

= Heureuse l'âme qui sait trouver dane le

sacrifice les secrets de l'amour divin —

MOR GAY,
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Evoluer sans rien

ope ” .| secrifier d'essentiel |
‘par Maurice HUOT)

Le four de la

St-Jean-Baptiste,

on ne peut évi-

demment que su-

nir dans une mé-

me pensée natio-
nale, et reviser les
étapes parcourues

depuis que le

France, première
ooccupante de cs

soi, apporta avec elle la religion

catholique et une langue claire.

Quatre cents ans se sont écoulés

depuis que Cartier éleva ie Croix

à Gaspé. Depuis ce temps, que sont

devenus les descendants de ces

pionniers venus de la belle France?

Des pessimistes prétendent que gra-

duellement, r“ais sûrement, la race

française v'éteindra sur ce continent.
Ils imvoquent pour appuyer leur

mauvais présage, qu'entourés d'un

aussi fort bloc anglo-saxon, subju-

gués par la civilisation américaine,
toute proche, les Canadiens francais

s'éliolent déjà, et que bientôt (une

question d'années) ils se fondront

dans le tout canadien d'abord, dans

le tout américain par la suite.

Laissons les pessimistes à leurs

eombres pensées et constatons rapi-

dement que tant que l'école, le col-

lége et l’université continueront

d'enseigner la langue française, rien

ne sera perdu.

Constatons aussi que dans le do-

maine économique notre cause a fast

d'immenses progrès depuis le jour

Où le français est enseigné dans les

dooles anglaises, ce qui préparera

une théorie de fuiura employés d'o-
rigine anglaise à comprendre les

nôtres dans leur langue et, partant,

à transiger les affaires dans la ian-

yue de Richelieu.

Constatons ausst que le français

demeure une langue de culture émi-

nemment riche en ressources intel-

lectuelles.

On a fait grande campagne depuis

diz ans pour insister sur l'union de

tous les Canadiens et cependant,

officiellement le pays reste bilingue,

et notre progrès ne peut être réalisé

qu'en ne perdant jamais de vue une

culture reposant sur deux grandes

civilisations.

Pour la pratique, il n'en tient qu'à

nous de faire valoir la nôtre. Il est

évident que nous ne saurions con-

server sur un nouveau continent les
moeurs européennes. Ceci vaut au-

tant pour le Canadien anglais que

pour le Canadien français, mais ce

qu'il faut essentiellement conserver,

c'ést le génie racial, son esprit, et

pour mous, c'est un esprit latin
pétri de catholicisme.

Les changements superficiels, ap-

portés par le machinisme, les modes

. passagéres, ne devraient pas nous

affecter jondamentalement. La vie
d'une race est davantage basée sur

aux pouvoir d'adaptation ax progres

matériel que sur l'adoption pure et

simple d'idéologies que les siècles

n'ont pas sanctionnées. Assimilons

la vie moderne, mais ne nous lais-
sons pas assimiler par elle. Evo-

luons certes, mais sans rien perdre

de ce qui a fait jusqu'ici notre gran-

de richesse / une religion qui a eu

traverser toutes les tempêtes et une

langue qui est le véhicule d'une

pensée lucide.

er

ESTUAIRE HISTORIQUE

L'estuaire Je Loughborough, sur
Ia côte de la Colombie Canadienne,
« été nommé en mémoire d'un lord
chancelier d'Angleierre du 186 sié-

3   

taxes fedérales.
M. Balcer, président de la Jeunes-

se progreasiste-congervatrice du Ca-
nada, a invité la population à ap-
puyer son parti aus élections géné-
rales du 10 août prochain et I a
eritiqué l'attitude des députés libé-
raux du Québec dans le dernier Par-
lement.

Les taxes fédérales qui existent
actuellement, à déclaré M. Balcer,
ne sont ni nécessaires ni justifiées.
Le gouvernement soutire des contri-
buables 8:,000,000 par jour dont 1l
n’a pas besoin. Cette taxation n'est
que du gaspillage effréné.

GASPILLAGE

Il à réitéré les accusations por-
tées par son part! contre “le gas-
pillage, la maladministration et les
scandales” du gouvernement libé-
rail. I a cité en particulier certains
achats faits par le ministère de ls
Défense et les (rrégularités signa-
lées dans le rapport Currie au sujet
des services des travaux de nos
services armés.

N à ajouté:
“Il sera impossible de réduire les

taxes aussi longtemps qu'il en coû-
tera 322,000 au contribuable pour
chaque homme en uniforme, pen-

dant qu'aux Etats-Unis il n'en coû-

te que $11,200; en Australie, 86,000,
et en Grande-Breiagne, 45.000.

“Il sera possible de réduire les
taxes si vous élisez des hommes
capables de donner à ce pays une
saine administration”, dit M. Bal
cer.

TI à rappelé que son parti s'est

engagé à réduire les taxes de $500,-
000,000 par année s'il est appelé à
former le prochain gouvernement.

Ce qui représente, ditil, une éco-

nonmie de $400 & $300 pour chaque

contribuable, par année.

L'AUTONOMIE

Au sujet des relations fédéraies-

provinciales, M. Balcer a rappelé

que M. St-Laurent 8 refuséÀnatn

tes reprises de convoquer
torchesqui étudierait ls redistri-

bution de l'assiette de taxation. .

Les députés libéraux, dit-il. on!

attaqué ceux qui ont défendu l'au-

tonomie québécoise, :

Les députés libéraux du Québec

ont gardé le silence aux Communes

quand lui, M. Balcer. à attaqué un

employé du ministère du Revenu

pour avoir mis en doute les reçus

signés par les curés, souris avec

les rapports d'impôt sur le revenu

à titre de dons aux oeuvres de

charité . 
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EXPOSITION DE MATERIEL POUR HOPITAUX. — Hier, à été
inaugurée, par Son Honneur le maire Camillien Houde, en l'audito-
rium du Collège St-Laurent, l'exposition annuelle du matériel pour
hôpitaux Cette exposition coïncide avec le Congrès des hôpitaux
catholiques du Québec. Sur notre photô, des religieuses de l’Hôtel-
Dieu de Moutréal se font expliquer le fonctionnement du plus récent

modèle de grille-pain

Un “gouvernement sain”
pourra réduire les taxes

(M. Léon Balcer)
M. Léon Balcer, député progressiste-conserva-

teur à la Chambre des Communes pour le comté
québecois de Trois-Rivières, a déclaré hier soir, à la
radio, qu’un “gouvernement sain” peut réduire les

—
 

La prudence
récompensée

Le magnifique record de 30 mols
de travail sans accident a mérité
aux employés des entrepôts et du
laboratoire du Service chimique de
la Canadian Industries Limited, à
Montréal, des prix sécuritaires d'or-
dre international et provincial ain-
si que des récompenses personnelles.
La remise des prix s'est déroulée
à l'issue d'un diner au Legion Me-
mortal Building.
La plus importante récompense.

le Certificat de Mérite du National
Safety Council. recherchée pai des
compagnies des Etats-Unis et du
Canada a été remise à Albert Roo-
ney, représentant des employés.
par R. W. Quigley, de la section de
prévention des accidents de la
C-I-L. M. T-H. Miller, gérant con-
Joint de l'Association pour la Pré-
vention des Accidents Industriels de
1a province de Québec, à félicité les
employés puis a remis le certificat
de sécurité 1952 décerné par son
association.
Des récompenses 1ndividuelles

furent aussi distribuées à des em-
ployés pour records sécuritaires
personnels s'échelonnant de deux à
21 ans. Ce dernier record est celui
de T. O. Ingraham, contremaitre
général.

Les FÉLICITATIONS DE
LA BRASSERIE BRADING 

 

tresLfor
ANTE

par EDaCADEAN
Les somnifères

Les barbiturates sent des preduits chimiques employés comme
somnifires. On a commoncé à les uilliser em 1903 pour trailer l'épilegeie,
Depuis lors on es*a produit plus de 1,500 sortes. Une quinsaine sent
encore em usage. Preecrites par le médecin, lea barbiturates sont tris
utiles pour traiter certaines maindies du système merveuz Cependant
ces médicaments sont produile em (elle quantité que la production d'une
seule année aux Etats-Unis est suffisante pour faire dermir teuts In
population pendant trois semaines Une moitié ds celle production
m'est pas wiilisée pour des fins médicaira. Ces nemnifères créent wae
habitude. It est plus dangereux de se guérir de l'habilude des barbitu-
rates que de cells do Is morphine. Une seule de cos pilules mot em
sommeil je système nerveux La personne perd In mémoire. Il pourru
lui arriver de prendre une autre piluie, puis encore une autre. Dane
ces canditions, le sonumell risque de devenir permanent. Ces somnifères
sent particullèremen:
Leur effet est deublé.

t dangereux lecsqu'ile sont mélangés à l'aicook

Q — On m'a dit que la pénicilline pouvait créer une habitude
après plusieurs doses et perdre ainsi ses effeia Qu'en pensez-vous ?

BR. — La péniciliine ne crée pas ane habitude, mais id arrive qu'elle
n'ait plus d'effets après un certain nembre de desta Les microbes
noquièrent de ln résistance. Copendant la péniciltine pourra être
efficace centre d'autres micrebes d'un genre différent

Le prochain article du Dr Dean, intitulé: “La oécité nocturne”,
paraîtra dans la “Patrie” de jeudi, 28 juin

 

 

Nombre record
d’électeurs aux
élections du 10
OTTAWA, 3. (PCL) — Le nom-

bre des personnes ayant droit de
voter aux élections générales du 10
août atteindra un nouveau sommet
— dépassant peut-être le total de
8,500,000.

Ce sera le 2%¢ scrutin général de-
puis la Confédération de 1867. A
chaque consultation, le nombre des
électeurs s'est accru. ”
Aux dernières élections généralce,

celles du 27 juin 1949, le nombre des
votants fut de 4.951,076 plus consi-
dérable qu'en 1900. I1 y avait 7,893,-
629 électeurs liscrite, dont 5,903,-
572 exercérent leur droit de suf-
frage.

En se basant sur l'augmentation
naturelle de la population et sur
l'immigration, un sondage prélimi-
naire indique le nombre probable
des électeurs Inacrits à quelque
8.500,000.

SUFFRAGE FEMININ

En 1900, alors que n'existait pas
le suffrage féminin, le vote total
fut de 952406. L'accroissement du
vote donné reflète l'avènement du
suffrage féminin, l'augmentation
de la population et l'intérêt plus
étendu de la population aux ques-
tions politiques.

En 1004, alors que la principale
question était la construction d'un
réseau transcontinental de voles
ferrées, le vote a'éleva A 1,030.186.
T1 a'éleva A 1,173,856 en 1008, l'élec-
torat s'intéressant aux questions  

de tarif en même temps qu'aux ohe-
mins de fer. Puls les éplneuses
questions de la Réciprocité aves
los Etats-Unis et de la Marine ca-
nadienne en 1911 firent monter le’
vote & 13073528

LA CONSCRIPTION *

Aux élections de 1917, trois fac-
teurs soulevèrens un vif intérêét—
le projet de gouvernement d'union,
la comacription et le suffrage fé-
minin. On enregistra le plus fort
voté encore connu: 1.882329, dont
plus de 250,000 provenant des for-
ces armées.
Les femmes exercèrent le droit

de suffrage en général pour ls pre-
mitre fols en 1931, et cela amena
lo record de 3.119977 bulletina
comptlés, soit 1,335,977 de plus qu'en
1917,

Compte tenu de ls population
plus grande. l'intérêt des électeurs
diminua en 1028 et 1926, années
où les hommes politiques parlèrens
surtout de questions constitution-
nelles. En 1025, le vote fut de 3,-
168,412 eten 1926, de 3273,062

* LA CRISE
Les années de crise concentrèrent

l'attention sur le chômage et les
moyens pronés pour le résoudre.
Le vote populaire s'éleva à 3992,-
481 en 1930 et dépasse les quatre
millions en 1935, quand on comps
ta 4,408,854 bulletins

En 1940, le gouvernement libé-
ral demanda confirmation de aa
politique de guerre et reçut l'appul
de la majorité de 4.620260 votants
La même chose se répéta en 1946,
alors qu'on dénombre 6,240,130 vo-
tanta, dont 356.078 appartenant
aux forces armées du pays
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Qo a AMY

A dt”
Q.—Comment inculquer à mes en-

fants un patriolisme sain et egis-
sant >

Mere de familie

R— Pour vous répondre J'emprun-
te Jes paroles suivantes prononcées
jadis par un grand patriote cana-
dien: “En notre pays comme all-
leurs c'est la femme qui imprime
chez l'enfant Jes traits indélébiles
qui le font ce qu'il sera toute sa vie:
c'est elle qui forme son coeur et son
caractère. Comme les peuples se
gouvement. grandissent ou dégéne-
rent par les manifestations de leur
tempérament beaucoup plus que par
len oeuvres de l'intelligence, l'avenir
de-notre nationalité est entre =

 

mains de la Canadienne.
Qu'elle fasse comprendre à as:

petits qu'on n'est pas créé et mis au ‘
monde uniquement pour se bien

nourrir d’abord, se bieri vétir ensuite
et plus tard posséder une belle mai-
eon, une automobile et acquérir
beaucoup d'argent”,

Alors c'est en élevant vos enfants
sérieusement et chrétiennement, en
Jeur apprenant à discerner les vraies
valeurs, que vous en feres des ci-
toyens honnêtes et utiles, qui évell-
Jeront le respect et l'admiration de |
leurs concitoyens, vous deviendront
un sujet de joie et de légitime fierté.

Q—Mon plus grand désir est d'en-
trer dans une communauté de rel-
vieuses hospitalières. J'ai été élevée
par des bons parents qui ne m'ont
jamais rien refusé jusqu'ici. mais qui
s'opposent énergiquement à ce que
f'exécute ce projet. Or, comme dans
six mois. je deviendrai majeure,
croyez-vous Qu'il serait trop cruel
de ma part de passer outre & leur
volonté ?

PAULA

R.—La jeune fille parvenue à sa
majorité devient légalement libre de
prendre elle-même nes décisions et
n'est pas tenue, sur le plan moral à
Tobdéissance exigée d'un enfant.

S'il le faut, recouresz à l'aasistance
d'une tierce personne pour vous ai-
der à soumettre respectueusement.
mais fermement, À vos parents, les
raisons de votre choix.

Ft puls méme si vous allier faire
erreur, vous tromper vous-méme sur
vos sentiments et sur Yattrait que
vous croyez éprouver. B n’y aura
Tien d'irréparable pulsque vous aurez
les inois du noviciat pour réfléchir.
avant de prononcer un engagement

solennel.

Q—En quelle année l'Angleerre
abrogea-?-elle la clause die de l'Acte
constitutionnel de 1791 qui proscrt-

rait l'usage du français à l'Assem-
diée légtalative ?

Normande montréaiaue

R.—Cette clause fut æbrogée le 14
soit 1848 à Ia suite des demandes
réitérées adreasees à l'Angleterre par
Lord Elgin. gouverneur du Canada,
choisi par la reine Victoria elle-
même.

sAngliciser ies Canadiens apparut
à oe representant de la reine une
fausse manoeuvre et même une im.
possiblilté. FI écrivait alors dans
l'une de ses lettres: “Je suis par-
faitement convaineu de l'inopportu-
nité de tous ces #fforta qui tendent
à “dénaturaliser” les Français. Ge-
néralement ces tentatives produisent
un résultat contraire À celui qu'on
en attend car elles raniment le feu
deu préjugés et des antmosites na-
tionales.
Mais supposant qu'elles reuasis-

ont, quel en sera le résultat ?

Vous pouvez peut-être par des
procédés de ce genre ameéricaniser
les habitants francais de la province,
Mmaus soyez certains, vous ne les an-
Rliciserez jamais. Faites-leur sentir
au Contraire que leur religion, leurs
moeurs. leurs traditions. leurs pré-
jugés mêmes sont plus respectés ici
que dans toute autre portion de ce
vaste continent. Et alors qui osers
affirmer Que la dernière main qui
toucheen le drapeau anglais sur le
»ol d'Amérique ne sera paa celle d'un
Canadien français ?”

Bubséquemment, à la session de
1846. Lord Elgin, pour bien marquer
Ja victoire remportée. lut le discours
du trône dans les deux langues re-
connues aujourd'hui comme jes lan-

 

 

  Fierté bien légitime
La Ferté des parents est à son comble, ces jours-ci; les sucoës

scolaires” rem leurs enJjonis cran: en yrunde puriie ree

nonsebles Te TorsHunts d'orqueil. Tantôt, c’est un papa heureuz

oni bombe le torse et prend un air faussement modeste pour dire:

“Vous savez... ma file unique a obtenu son B.A. avec “grande

distinction”... et elle n'a que vingt ans!” Tantôt, c’est une petite

maman qui prône les premiers succés scolaires de sa fillette: “Ma

petite s'est classée première toute l'année espérons qu'elle conti-

nuera ainsi toute «a rie”... etc, ete.

Mais, il n'y a pas que les premiers de classe qui font les frais

de la conversation, à preuve l'anecdots suivante entendue hier dans

ie trammay. Une grant'mamax prend place à côté d'un pieur

monsieur our peux dou) et au sourire paternel; ils échangent Le

dialogue suivant: — “Vous connaissez ma fille? Eh bien! son beuja-

min «mon préféré) a fait la joie de ses parents jusqu'au jour où «à

a mis les pieds à l'école. Intelligent fin comme une mouche...

distrait comme un roi . il s'est classé bon dernier les trois premiers

mois de l'année. L'institutrice ne pouvait jamais retenir l'attention

ds bambin longtemps au tableau noir. toujours il regardait jouer -

les chats par la fenêtre de l'école. Or l'a changé de place... il « ,

poursé des soupirs à jendre l'âme et s'est mis à dessiner des chats

et chiens sur son pupitre. Ce que voyant, mon pendre a cru re

en lui achetant un beau petit chien, espérant que son amour r

les gnimaur serait enfin contenté il est arrivé l'avant-dernier

de sa classe le mois suivant . quel succès!

C'est alors seulement que ma fille s’est décidée & faire exam\ver

la vue du petit. On lui trouvé une défectuosité quelconque et l'en.

fant a alors suivi certains traitements pendant quelques mois. Me

croiriez-vous si je vous disais que ce même enfant est arrivé le

troisième de sa classe en fin d'année? Cela équivaut sûrement à

une première place, ne trouvez-vous pas? Ce cher petit, il est fox

de joie . et moi donc ..” et patati et patate .

Mais. vous ai-je promis ur dialogue” J'aurais dû écrire ‘“mono-

logue”, car le brave homme n'a ç pe

 

pas eu ie temps d'ouvrir ia
bouche du moins jusqu'à ce
que je descende du tramway... dore en In cuixant porte Je nom de

| roti. Mais au point de vue stricte-
ment technique, le terme rôtie dési-
gne ln cuisson au four à chaleur
sèche, sans addition de liquide et à

EN VOYAGE — Me Jean Casgrain. de Montréal. professeur à l’uni-
versité de Montréal. et Mme Casgraln, qui se sont embarqués ces
jours derniers à bord du paquebot "Empress of Australia” en par-
tance pour Liverpool. Me Casgrain, ancien boursier Rhodes 11926),
se rend à Oxford où l! prendra part à une grande réunion convo-
quee par les fiduciaires des bourses Rhodes pour célébrer le 50ème

anniversaire de ia fondation des bourses Rhodes.
‘Photo Pacifique Canadien)

Propos culinaires

Au sujet des méthodes de cuisson
Le mois de juin étant de nos jours pratiquement

synonyme de ‘nouveaux mariés”, il existe naturelle-
ment un grand nombre de jeunes femmes qui se
voient en ce moment en face de bien des problèmes
nouveaux. ©

Les Economistes ménagères de la
Il leur faut rendre le Foyer con- teur:

fortable, attrayant: servir à leur neondeeConsomma duspi

 

mari des repas succulents et antis-
faisants. Celles qui n'ont pu appren-
dre avant Je “oui” qui les a fait
“Madame” à faire une bonne soupe.
à cutre tune côtelette, à tourner une
sauce ou encore à «e familiariser
avec le nettoyage et l'entretien
d'une maison, doivent s'y mettre de

dont 1a devise est “Aider et Servir”,
croient vivre ce mot d'ordre en
offrant à la nouvelle moisson de
“femmes de maison” l'exacte défi-
nition des expressions décrivant cer- i
talnes méthodes de cuisson. Parce
qu'une grande partie de leurs expé-
riences portent présentement sur
les viandes, notamment aur le boeuf.
elles s’en tiendront, aujourdhui, à
ces produits.

LE ROTISSAGE
Commençons d'abord par ce qui

 

 

bon coeur,

semble être, en même temps que le

Lant

plus ancien, le plus populaire de| DE BIEN S'HABILLER
Eu modes de cuisson: le rôtissage.

7 se doute bien qu'après la désou-
Epaules tombantes ? | verte du feu. l'homme de jadis dut

y recourir pour cuire lec produits’
{de 1a chasse et de ln pêche dont
i se sustentait. De nos jours enco-
re, les fervents de ces sports ne

| ressentent pas de plaisir plus vif
{que celui de rôtir à la broche le
fibler qu'ils ont eux-mêmes abat-‘

j tu... ou acheté,
Le rôtissage à ia broche des!

temps de jadis a subi, comme tant
d'autres procédés, l'évolution du
moderniame. C'est ainsi que de nos
jours on rétit sans fumée, dans
les fours que le génie mécanique a

  
découvert.

TROIS PROCEDES

Ajoutons tout de suite, cependant.
que la théorie culinaire, comme
toute theorie d'ailleurs, est suscep-
tible d'adaptation dans ls pratique.
C'est pourquoi la cuisine moderne
admet trois façons de rotir:

RBotir a découvert: Cuire au four.
à découvert, à chaleur séche (sans
liquide).
Rétir en casserole converte (pot

roast): Cuire au four. à couvert.
sans liquide ou avec addition d'une
trés petite quantité de liquide.
Rotir sur le poéle en camerele

couverte: Cuire sur le poéle, à cou-
vert, avec addition d'une très petite
quantité de liquide. Le rôti de pore
de nos grand'mères est une illustra-
tion de ce procédé lequel convient
spéclalement pour les petites pièces
de 2 à 4 lbs.
Dans Je rôtissage en casserole

couverte au four ou sur le poêle.
on a soin de bien faire brunir la
viande au début de la culson: on
ajoute ensuite le liquide à volonté
et on couvre.
Dans un communiqué suivant, les

Economistes ménagères de la Bec-
tion des Consommateurs, Ministère
de l'Agriculture du Canada donne-
ront la définition d'autres termes
appliqués à la cuisson des viandes.

 

Elle ne cache

pas son âge!
*P.C.1.)—Madame Ans Figueroa

a célébré. ces jours derniers, son 46e
Anniversaire de naissance. La dis-
tinguée Bud-Africaine, à l'encontre
de presque toutes les femmes, qui
aiment cacher qu'elles sont dans
la quarantaine avancée. ne craint
nullement de dire son âge à ceux
qui le lui demandent.

Il faut dire qu’elle ne le paraît
pas. Ceux qui pour la première fois
la rencontrent l'imaginent dans la
trentaine.
Une brune d'allure très sophisti-

quée, Madame Figueroa porte ses

pourvus d'un contrôle automatique CHeveux trés llases et attachés à
très effectif. 9 l'arrière. Presque toujours vêtue de
Les Economistes ménagères ne‘Noir. elle prétire. les lignes sobres

donnent ici que la définition même -
des termes. Quant à la températu-
re et à la durée de cuisson, celles-
ci varient avec la sorte de viande
employée, le poids de ia pièce uli-
Msée et les préférences de chacun.
Certaines personnes aiment, par
exemple, le rôti de boeuf saignant.…
d'autres Je veulent bien cuit. Les

d'après 1a sorte de viande et suivant
Je goût des gens.
Pour en revenir au point de dé-

part. le rôtimsage. disons que dans
l'esprit d'un grand nombre de mé-
nagères. toute pièce de viande sou-

 
Pos d'encolure dite “licou”. ques officielles de notre pays.  Plutô! des époulettes droites. mise à un procédé de cuisson qui la

et originales et accorde toujours
son choix aux accessoires noirs et
blancs,
Gale et vive, on a peine & soup-

onner l'importance des problèmes
qui sont les siens.
Educatrice de marque, Mme Fi-

Queron eat également ardent dé-
er des droits de la femme au

assaisonnements différent ausai Ch
Bile est de plus la première fem-

me élue présidente d'une eommis-
sion des Nations Unies, la com-
mission sociale, humanitaire et cul-
turelle, et la première feuume dé-
léguée au conseil de sécurité.
Ans Figueroa et la contradie-

tion vivante de l'adage qui veut
que beauté et intelligence sillent
rarement de pair.

2ee

Pour lcs gourmets...
VEAU ROTI

Feme de veau de & Ibs;
Farine;
3 a 4 €. à soupe de beurre:
1 oigpen:
Persil, feuille de laurier;
Assaisonnement.

Mode de préparation:

Passer In viande, la saupoudrer
de farine. la faire saisir au four
chaud avec le beurre: njouter J'al-
unon haché et les assaisonnements
Mettre 1 1-2 tasse d'eau bouillante
et arroser souvent durant Ia cuis
son, laquelle doit durer trente mi
nutes par lvre de viande.

. bleu et vert

 

PATRON No 868 — Cette joie
bordure de /leurs est présentes set
dans les tons de rose, bleu et vert.
Vous pouvez vous en servir pour
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enfants. Les teintes résisteront
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Le PATRON LAURA WHEELER
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Casgrain-Loranger
En l'église Saint-Léon de West-

mount, ce matin, à onze heures, M.
Jacques Locas, P.S.8., a béni le ma-
riage de Mlle Claude Loranger,
fille de Me Henri-Masson Loranger,
CR. et de Mme Loranger, de West-
mount avec Me Paul Casgrain, fils
de Thon. juge Plerre-F. Casgrain,
décédé et de Mme Casgrain, égale-
ment de Westmount,
Pour la circonstance le sanctuaire

et la nef étaient décorés de pivoi-
nes blanches et de delphiniums et

rar I 2VI)ONRC@7,

les bancs de l'allée centrale réservés ©
aux invités, étalent aussi ornés de
ces mêmes fleurs. Pendant la messe
Mlle Monique Lefebvre et M. Jean-
Louis Delorimier ont interprété un
programme musical.

Mile Jocelyne Loranger, soeur de
la mariée, était demoiselle d'hon-
neur, la petite Louise Nadeau, nièce
du marié bouquetière. M. John Mer-
rill agissait comme garçon d'hon-
neur tandis que M. Jacques loran-
ger, frére de la mariée, M. Jacques
Nadeau. beau-frère du marié, M.
Bernard  Panet-Raymond autre
beau-frère du marié et MM. Jac-
ques David et Jean Rolland pla-
çaient Jes invités.
M. Rodolphe Casgrain servait de

témoin à son frére. Accompagnée
de sort père la mariée portait une
robe longue d'organsoie bleu glace
sur fond de taffetas blanc. Au cor-
asge ajusté et manches Jongues|
formant revers et col, une double
jupe d'une grande anmpleur formait
légère traine. Une coiffure de
même teinte retenait son voile long
de tulle illusion légèrement bleuté
et elle tenait une gerbe composée
de stéphanotis blancs. Mlle Loran.
ger, demoiselle d'honneur était
vêtue d'une robe dorgansole bleu
soir sur fourreau de même teinte
le coraage était drapé ev la jupe
genre ballerine formée de pétales,
un bonnet de même nuance et elle
tenait un bouquet composé de
roses Sweetheart très pâle et de
myosotis.
Mercredi mondanités Montréal
Louise Nadeau. bouquetière, por-

tait une robe d'orgnnsoie très large
et elle tenait un petit bouquet de
roses et de myosotis.
Mme Loranger, mère de la ma-

ride, portait une robe de ligne
fourreau de faille tabac blond, un
grand chapeau de tulle piqué de
méme ton, et des roses thé à
l'époule.

ta
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MIREILLE ROY, est la fille de

New-York,
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M. EDWARD PAGE, Img.P, eL Mme Page. dont le mariage fut béni
dernièrement en l'église Saint-Marc, de Rosemont. Mme Page, née

M. et de Mme Polydore Roy, de
Montréal. Le marié est le fils de M. et de Mme Vincent Page, de

(Photo: O. Allard)
 

M. Frank Magnotta était le Lé-
main de son frère. La mariée, ac-

une robe de tulle de nylon blanc
avec incrustations de dentelle su
point d'Alençon, un voile de tulle
illusion maintenu sous un béguin

de stéphanotis et de roses Sweet

Paul Michon, belle-soeur de la
mariée, dame d'honneur,
une robe d'organdi blanc nvec cein -
turon de velours vert, un bandeau

de roses jaunes. M. Paul Michon,
frère de la mariée, était le garçon
d'honneur. MM. Guy et André Mi-
chon, autres fréres de la mariée,
placaient les invités,
Mme Michon, mère de la mariée,

portait une robe de soie antigue
bleu glacier, un petit chapeau fran-
çais rose, des accessoires de euir

 
compagnée de son père, portait

de tulle et de perles et un bouquet

heart retombant en cascade. Mme

portait

d'organdi assorti et une cascade

me Ca in, mère du marié,, Verni gris acler et une touffe de
portait une‘robe de ligne foun; | toes Sweetheart à la taille. Mme

également de dentelle bleu saphir |Msgnotta, mère du marié. portait
sur fond de même nuance, un Sur un fourreau de taffetas, tune
grand chapeau American Beauty | Tobe de tulle de nylon marine, un
et une touffe de roses'blanches au {Chapeau et des accessoires marine
corsage. et blancs « à épauleuy,Bouquet

"issue cérémoni . {de roses aniches. monie

aide une tio: eut teee fut suivie d'une réception dans la

Victoria Hall où je salon et les

|

aile de bal de l'hôtel Ritz Carlton
tables étaient décorés de roses | décorées d'oetilets et de mutrers
blanches puis les mariés partirent roses et blancs M. esMme ta

en automobile pour les Etats-Unis |BNOtta parttrent ensu Pr

Pour voyager, Mme Casgrain por-

|

voyage dans les Leurent! ur

tait un ensemble trois-pièces de YoYa&er. la mariée portait un os |

toile bleu paon, un petit chapeau lume de shantung naturel patie |
de toile rouge, des accessoires as-|d¢ Deries, un chapeau pa
sortis et un gardénis blanc au: d'Italie assortie et des accessoires
corsage. de cuir verni noir,

A leur retour Me Paul Casgrain! Parmi les invités venus de Tex.
et Mme Casgrain demeureront à, térieur, on remarquait: M. et Mme
Montréal. Parmi les invités venus ‘Joseph Magnotta, ainsi que M. et
de l'extérieur on mentionne: M, Mme William Magnotta, d'Engle-
t Mme Bernard Panet-Raymoand,

|

Wood. N.-J. M. et Mme Daniel

: Mlle Paulette | Perone, de Long Island, N.-Y., M!

let Mme Joseph Tartaglione, de
de Baie Comeau:
Loranger, de Québec; M. et Mme
Oédéon Nadeau, de Sherbrooke,
etc.

Magnotta-Michon
En l'église Notre-Dame-de-Lour-

des. de Verdun, lundi matin, à dix
heures, M. le chanoine J.-E Thée-
rét bénissait le mariage de Mlle
Jacqueline Michon, fille de M. et
de Mme Télesphore Michon, de
Verdun. avec M. James Gerald
Magnotta, fils de M. James Ma-
gnotta, décédé, et de Mme Ma-
gnotta, d'Englewood, N.-J. A cette
occasion, le choeur avait été dé-
coré de massifs de palmiers et
d'une profusion de glaleuls et de
pivoines dans les tons pastel; de
haus chandeliers et des gerbes
de fleurs de saison noutes de tulle
Diarquaiens les bancs réservés aux
invités Mme Laporte touchait l'or-
gue ot pendant ia messe, Mme
Wallerd et M Omer Durancesu

Tenafly, NJ, M. et: Mme Angelo

Nap. Laplante ainsi que M. et Mme
Adrien Ringuette, de St.Hyacinthe,
M. et Mme Lucien Chapdelaine,
“de Saint-Denis:

2
Plourde-Létourneau
Dans la plus stricte inumité, en

l'église Bainte-Madeleine d'Outre-
mont, M. l'abbé Lionel Latour &
béni à dix heures ce matin, le ma-
ringe de Mlle Solange Létourneau.
fille de Mme Antonio Létourneau,
ld'Outremont, avec M. Gérard Plour-
de, OD. fils de M. Sllods Plourde,
de Montréal,
M. Antonio Latour. PSS. a célé-

bré Is messe nuptfile et Mme Jean
Courval, Thérèse Létourneau, Jean
Létourneau, noeurs et frèré de la
mariée, ont interprété un progrem-
me musical.
A l'usve de la cérémonie rell-

gleams, uns réception eut New au
Cercle Universitaire, puis les mariés 
 

partirens en voyage.

- , M. et MmeManzo, de New York ; Montréal. Pas de faire-part.

À lcur retour, M. et Mine Plourde
demeureront à Windsor-Mills,

Partie de cartes

Meu en l'école Supérieure Saint-Sta-
nislas,

Prochains mariages

cérémonie nuptiale aura lieu dans
l'intimité, le 4 juillet & neuf heures,

de Trois-Rivières. font part du ma-
riage de leur fille, Louise, avec M.
Roch Héon, fils de M. et de Mme
Raoul Héon, de ‘Trois-Rivières éga-
lement. La bénédiction nuptlale leur
sera donnée le samedi 11 juillet, &
dix heures, en l'église du Saint-
Sacrement de Trois-Rivières. Pas
de fuire-part.
Mme 8 Emard annonce le ma-

Ttage de sa fille, Edith, avec M.
Pierre Moffat, Ing.-P., fils de M. et
de Mme Johnny Moffat. La béné-
diction nuptiale leur sera donnée,
dans l'intimité, le 4 Juillet, à huit
heures, en l'église de l'Immaculée-
Conception. Pas de faire-part.
M. et Mme Alphonse Gagné, de

Riviére-du-Loup, annoncent le ma-
riage de leur fills, Gemma, avec M.
Paul Lussier, fUs de M. et de Mme
J.-H. Lussier, d’Outremont. La bé-
nédiction nuptiale leur sera donnée
dans l'intimité le samedi 4 juillet,
en l'église Saint-Pascal-Baylon.
M. et Mme Charles Gervais

annoncent le marlage de leur fille,
Lillanne, avec M. Robert Chartier,
flls de M. et de Mme Ernest Char-
tler. La bénédiction nuptiale leur
“sera donnée dans l'intimité, le 27
Juin. à neuf heures moins quart. en
la ‘chapelle de la cathédrale de

Déplacements
M. et Mme Bernard Panet-Ray-

mond, de Baie Comeau, sont de
Passage à Montréal. Ils ont aasisté
ce matin au mariage Casgrain-
Loranger.

Mile L Saint-Laurent, de Comp-
ton, a passé La dernière fin de se-
maine à Saint-Patrice, l'invitée de
sa belle-soeur, Mme Louis Saint-
Laurent.
Miles Aimée Cusson et Marie

Qingras sont revenues de Vineland,
N.-J., et Atlantic City où elles ont
passé une semaine.
Me Pauline Caselais, présidente

du Comité des réformes pénales de
la Fédération canadienne des fem-
mes universitaires a été, ces Jours
derniers, Phôte de l'Univeretty
Women's Club, de 3
M. et Mme Adrien Ringuette, de 

  

Jeudi le 25 juin, à 2 h. p.m,, aura -

1200 est, Tue Laurier, une |
partie de cartes sous le patronage :

| des Piles Canadiennes Françaises.
0360ahed damtbmip mbmip” mmbhm

M. et Mme Louis-Philippe Bois-
vert font part du mariage de leur
fille, Giséle, avec Paul Foliot, fils
de M. et de Mme Georges Foliot. La

en l'église Saint-Jean-Berchmans.
M. et Mme Josaphat Thérlault,

Saint-Hyacinthe, élazent de passage
4 Montréal lundi à l'occasion du
mariage Magnotia-Michon.
M. Egide Dandenauit était de

passage à Windsor Mills, hier.

LECH| Brunet.Cote QUEBEC
En l'église St-Dominique. same-

di matin, à onse heures. M. je cha-
; noine Kugène Brunet Lénisaait le
mariage de Lucille, fille de Mme
J.-Edoudrd Côté, avec le docteur
Jacques Brunet, fils du docteur W.-
Æ. Brunet, et de Mme Brunet, dé-

:cédée. Pour la circonstance, des
palmes ainsi que de larges corbeil- !

;len de pivoines, d'oeillets et de
| glaïeuls ornaient le sanctuaire et

qualent les bancs des invités. Pen-
,danb la messe, MM. Georges Mo-
nier et Jean Gagnon interprétérent
un programme de chant: Mme

| Jeanne de Varennes Gosselin tou-
chait l'orgue. La mariée, accompa-
£née de son frère, M. E-Raymogd
Côté, portait une robe de taffetas

llgné d’une encolure arrondie et
rehaussé d'un empiècement brodé

| de fines perles: la jupe crinoline
lcurdement froncée formalt un
léger mouvement de traîne. Son
voile de tulle tllusion était mainte- ‘
Du sous une tiare de petites fleurs
blanches et elle tenait une cascade ;
d'oeillets blancs et de stéphanotis
Mme Raymond Côté. dame d'hon-
neur, Miles Marie Chalifour et’
Louise Huot, demoiselles d'honnetm, |
portaient, sur des fourrssux de
taffetas beige, des robes KGentiques :
en organza rose thé dont le -corsage
et les manches courtes étaient en-
tièrement fronçés. elles étaient coif-
fées de larges chapeaux d'organta
et de tulle de même teinte que leurs
robes et leurs bouquets se compo-
saient d'oeillets rouge clair.
Le docteur W.-K. Brunet servait

de témoin à son fils et le docteur
Willie Brunet agissait comme rar. |
con d'honneur. MM. Gérald Côté,
Claude Brunet, Jean Côté et le
docteur Jacques Tellier plaçaient!
les invités. Mme Côté. mère de la
mariée, était vêtue d'une robe de
dentelle française bleu nuit à en-
colure carrée et à Jupe fourreau,
ornée à la taille d'un large noeud en
pure sole retenant un drapé; son
chapeau et ses accessoires étaient|
de même ton et son bouquet de;
corsage se composait de roses jau-
nes et de stéphanotis. A l'Insue de
la cérémonie nuptiale, une récep-
tion réunit les invités au Quebec
Royal Golf Club. où les salons;
étaient décorés de paimes et de
pivoines. Le docteur et Mme Bru-
net partirent ensuite pour voyage.
La mariée portait alors un ensem-
ble en fin lainage belge, un cha-
peau de paille de même leinte avec
touches de brun et des accessoires
bruns. À leur retour, le docteur et|
Mme Jacques Brunet demeureront

 
OTTAWA

L'ambassadeur d'Irlande et Mme
Sean Murphy, accompagnés de
Jeur famille s’embarquent aujour-
d'hui à bord du navire “Franco-
nia” pour un séjour de vacances en
Irlande.

M. et Mme James R. Barker
s'embarqueront sur “Empress of
Scotland” pour Moscou, où M.
Barker assumeras ses nouvelles
fonctions à l'ambassade du Ca-
nada.
A l'occasion de la fondation de

l‘Association des Citoyens du Lac
Simon. M. Raoul-D. Gadbols rece-
vait & un souper “chinois” à son
auberge du Lac Simon. Parmi les
invités, on remarquait M. l'abbé
J. Bélanger, curé de Chenéville,
Thon. et Mme Roméo Lorrain, de
Buckingham, M. Willlam Gagnon,
maire de Chéneville et Mme Gn-
enon, le maire Armand Pllon,
d'Artwell, et Mme Pilon, et i Dr et
Mme Ernest Lenolr.
Les membres de la Oulerie de

Ia Presse du Parlement oni reçu
dernièrement en l'honneur de M
Percy-J. Phiilipe, correspondant du
“New York Times”.

L'hon. Lionel Chevrier sera de
passage à Finch, Ont. mercredi
prochain.
M. J.-H. Nolet a passé ia semaine

ches M. A. Bélanger, à Stagburn.
M. et Mme Jean Brière, de Ca-

plan, Qué., ont le plaisir d’annon-
cer les fiançailles de leur fille,
Oarmelle, à M. Roger Olaser, fils
de M. et Mme Charles Clazer, de
Wrightville. La bénédiction nup-
Usie leur sera donnée le 18 jull-,

Ia nef; des boucles de tulle =

de acie. blagc neige au cnrsage, nou- :

Les PATRONS
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PATRON No 4866 — Ce patron
de robe bain-de-soleil a été desst-
né pour amenuiser les silhouettes
un peu fortes. Le corsage est afusté
et fermd œur Le côté par ux bou-
tonné festonné. Siz panneaux don-
rent de l'ampleur à la jupe. Un
spencer complète cette toilette pour
[tes courses et les magasinages à ie
ville.
Le PATRON No 4866 vous est of-

fert dans les tailles suivantes: 34,
36, 38, 40, 42, 44, 44 et 48. La gran-

Pour abtvmns ws patrons de en * ‘atrie”
envoyez lo somme de 40 cents

plus 3 cents pour la taxe,
+ mentionnant très tisthiement: fem,
adresse. taille et auméro du patrem
désiré. Aérenses le tout à: Bureas dee

i190 est, rue Obs

 

rent faire part des fiançailles de
leur filie, Rolande, à M. René Côté,
tils de M. et de Mme Ulysse COLE,
de la Pointe-Oatineau. Le mariage
sera béni le 18 juillet, à 10 h… en

à Québec. ll'église Saint-Joseph de Wrightville,
Samedi le 11 juillet en la cha-

pelle privée de l'église Notre-Deme-
de-Grâce, de Hull, sera béni le ma-
riage de Mile Léonie Luaier, fille
de M. et de Mme Edmond Losier
avec M. Jean-Claude Légaré, fils
de Mme Donat Légaré, tous de Hull,
——

Congrés annuel des

femmes de l’armée

(PCLY — Le dernière fin de
semaine a été pour les véérana
féminin de l'armée canadienne, très
bueupée.
Un congrès annuel & en effet

réuni à Ottawa quelque 400 an-
clena membres de la section fémi-
nine de l'armée. Moins d'un cin-
quième d'entre elles avaient cepen-
dant revêtu leur uritforme. “Seules
celles qui peuvent encore le porter
fe font, n déclaré l'une d'entre
elies”. Avec la chaleur torride qu'il

 

faisait samedi. il faut aoullgner
que le port de l'uniforme était
héroïque.
Parml les quelques personnalités

invitées au banquel qui « marqué
ce congrèe annuel, Il faut mention.
ner Mlle Elizabeth Bmellle emprun-
tée par l'Armée au “Victorlan Order
of Nurses” durant la dernière guer-
re. Mlle Smellie, qui a atteint le
grade de colonel, est maintenant &
sa retraite.
Des unités de réserve du C.W.A.C.

seront constituées dans un aventr
prochain pour aider à la défense
contre avion Le leutenant-général
Guy Simonds » également laissé
entendre qu'un groupe de fenmes Jet, on Téglise Saint-Joseph Ge en service réguiler sersient ward
Wes pour diriger l'instruction,
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: H J.-A. Trudeau
danada à 09 ana
UGLLUG À UV aiv
Dans la personne de M. J-Arthur

‘Trudeau, décédé, lundi, à l'âge de 83
ans, disparait l'un de nos hommes
d'affaires bien connus. M. Trudeau
était, depuis de nombreuses annees,
identifié avec ls maison Genin-Tru-
deau & Cie Ltée, fondée par lui
en 1695 pour succéder & la firme
de Bièyes-Cenin & Cie, fabricants
et importateurs d'objets de piété et
d'articles de fumeurs.
M. Arthur Trudeau était né à St-

Louls de Gonzague, en 1870, du ma-
riage de Joseph Trudeau, cultiva-
teur, et de Philoméne Laberge, de
Châteauguay. I vint à bonne heure
à Montréal compléter ses études
commerciales à l'académie du Pla-
teau avant de se lancer dans diver-
ces entreprises où 1) devait laisser
une belle réputation d'homme d'af-
faires habile et de citoyen entrepre-
nant et intègre.
Ceux qui connurent la belle vogue

des voyages d'Europe par la Ligne
Prançaise n'oublieront jamais la
cordialité de l'agent général, M.
Trudeau. Ne l'oublieront pas davan-
tage les nombreuses communautés
religieuses qui s'approvisionnaient
rue Notre-Dame, de chapelets et de
médailles qui devaient contribuer à
fuire connaître et rayonner Ste-An-
nie de Besupré et 1'Oratoire 8t-Jo-
seph.
Et les citoyens d'Outremont où 11

habitait depuis 25 ans, lui doivent
la fondation de la paroisse St-Ger-
main d'Outremont, dont il était le
président des syndics jusqu'à on
mort,
M. Trudesu étalt aussi: anclen

vice-président de la Corporation du
Lae St-Louis «Pont Honoré-Mer-

 

M, J.-A. TRUDEAU

cer); ancien président de Duches-
neau-Trudeau Ltée; membre de la
Chambre de Commerce de Mont-
réal; membre des clubs de Réforme,
Laval-sur-le-Lac et du club de Goif
de Bellevue; gouverneur à vie des
hôpitaux Notre-Dame, Ste-Justine
et Ste-Jeanne-d'Arc.
M. Arthur Trudeau, dont l'épouse,

née Marie-Louise Couillard de l'Es-
pinay, décédait en 1945, laisse trois
fils: Charles-Auguste, de Toronto;
Maurice, avocat, et Paul, de Genime
Trudeau: son gendre: Me Charles-
Emile Bruchési, avocat: ses petite-
fils: André, Gérard et Claude Bru-
chéal: Mme Roger Prudhomme
«Paule Trudeau), Josée, Robert et
Guy Trudeau, Diane, Danielle et
Michel Janin-Trudeau; aa soeur:
Mile Florentine Trudeau, et ses fré-
res: le Dr Hector Trudeau et M.
Jos.-G. Trudeau, de Duchesneau-
‘Trudeau Ltée, ainsi que de nom-
breux neveux et nièces.
M. Trudeau était commandeur de

l'ordre papal de St-Grégoire.
La dépoullle mortelle est exposée

en «a demeure, 780, Chemin de la
Cote Bainte-Catherine, Les funé-
railles auront lieu vendredi matin,
à neuf heures, en l'église Baint-
Germain d'Outremont,

- ee—
.

Substantielles...
, Suite de ia page 3)

cela veut dire de nouvelles dépenses
Ge la part du gouvernement fédéral.
Le programme du parti conserva-

teur parle aussi de l'amélioration de
la politique fédérale en matière de
logement. C'est une autre proposi-
tion qui exigeralt de nouveaux dé-
doursés, dit M. St-Laurent.

T1 fait observer & ce sujet que
l'augmentation du nombre des loge-

|

 

8. E. Lambert; Mlle M. A Mosley; M. Phillas Thibault

 
PLUSIEURS DES MEMBRES DE LA DELEGATION officielle du gouvernement canadien au Couronne-
ment sont arrivés à Montréal hier à bord du paquebot “Empress of Scotland". On voit ici en avant, de
gauche à droite, l'hon. W. Ross Macdonald, C.R.; Mme W. Ross Macdonald: Mme C. D. Howe: Mme
Alphonse Fournier; M. Charles Stein, C.R. Deuxième rangée, M. Howard Measures: Mlle A. St-Denis;
Mme S. E. Lambert; Mme F. J. L Woodcock: le capitaine P. J. I. Woodcock. Troisième rangée, le colonel

«Phot: Canadien Pacifique)
 

ments au Canada depuis la fin de la ©
deuxième guerre mondiale a été
plus conaidérable, compte tenu des
pro ions que, dans n'importe
quel autre pays au monde. Li serait
impossible actuellement d'accroitre
la construction de nouveaux logis
sans y verser des crédits addition-
nels,

M. Bt-Laurent dit qu'il traitera
prochainement plus longuement de
la partie du programme conser-
vateur traitant du plan d'assu-
rance-santé. Qu'il me suffise, dit-
11, de souligner ce soir que je ne
crois pas qu'un gouvernement
conservateur puisse établir quelque
plan d'assurance-santé sans aug-
menter les dépenses de l'Etat plu-
tôt que de les diminuer.

Le premier ministre demande à
M. Drew d'expliquer davantage
son programme politique. Il signa-
le entre autres la proposition con-
servatrice relative aux taux du
fret. J'ai lu à plusieurs reprises ce
point du programme conservateur,
mais j'avoue que j'ignore encore
se signification.

LES DEPENSES

M. St-Laurent explique que les
dépenses aux fins de la sécurité
sociale et de la défense consti-
tuent avec le palement de l'intérêt
sur la dette nationale et les sub-
ventions aux provinces qui ont
conclu des ententes avec le fédé-
ral, 82 pour cent du budget des
dépenses de l'Etat. L'autre pro-
portion du budget, soft 18 pour
cent représente environ $800 mil-
lions,

C'est dire que la réduction de
3500 millions promise par M. Drew
devrait être soustraite à même ce
montant. En d'autres termes, pour
arriver à cette coupure des impôts
que promet le parti conservateur il
faudrait soit éliminer des minis-
lères ou enregistrer des déficits
énormes. Tel quénoncé par M.
Drew, le programme de son parti
visant la réduction de 4500 mil-
lions ne peut pas être réalisé, mats
Je vois dans les journaux du Jour.
dit le premier ministre. que M.
Drew commence à modifier sa pro
messe relative À la réduction des
impôts. I! dit maintenant qu'il ne
pourra éconuilze que $200 mil.
lions pur suite de réductions de
dépenses, alors que les $300 autres
milllons viendraient du surplus
budgétaire qu'encaissera le gou-
vernement cette année. M. Baint-
Laurent dit que M. Drew en »ar-
lant ainsi fait l'éloge du gouverne-
ment actuel. Appareniment, dit-il,
le chef de l'opposition estime que
notre politique continuera de gti- 

de notre pays depuis Ja fin de la (nelles, à
alors ‘qu'il est |partialité, ni compromis, ni évo-guerre mondiale,

administré par le parti libéral,

LES FONCTIONNAIRES

Le premier-ministre souligne un
autre point du programme de M.
Drew qui demanderait aussi pour
être réalisé des dépenses addition-
neiles. Il a'agit de le partie qui
traite de l'augmentation des em-
ployés fédéraux. Dans certains cas,
l'augmentation de salaire pour les
employés civils pourrait être justi-
fiées. Mais je ne crois pas qu'une
hausse générale ae salaires pour les
employés de l'Etat facilitera la tà-
che d'un gouvernement conserva-
teur de réduire les taxes, dit-il
Le premler-minisire dit qu'avant

de prendre au sérieux les promesses
des conservateurs visant la réduc-
tlon des impôts, il faudrait leur
demander où Ils ont l'intention de
prendre l'argent en vue de réaliser
un programme qui exigerait une
hausse substantielle des taxes.” Il
ne fait aucun doute”, dit-il, "que
nous avons droit à des explications
sur la façon qu'on procédera pour
dépenser plusieurs centaines de
millions en vue de la mise en oeu-
vre de nouveaux projets et du mé-
me coup réduire les taxes de $500
millions”.

Il est fort possible, ajoute le pre-
mier ministre, que si on donnait
Aux conservateurs la chance de for-
mer un gouvernement les taxes at-
teindraient peut-être un niveau
plus bas qu'ils le voudraient. Ce
serait peut-être la fin de la pros-
périté au Canada, dit M. St-Lau-
rent, Le chômage qui s'ensu!vrait,
une diminution de ls production
nationale et du revenu national,
pourraient sans doute apporter une
réduction de $500 milllons dang les
impôts

M. St-Laurent dit en terminant
que son gouvernement à réduit les
taxes de 8507 millions au cours des
deux derniers budgets Ce sont des
faita et non des promesses, ces ré-
ductions, dit-il,

———fe——————

Messe pontificale…
(Suite de la page 3)

attitudes à prendre ou à répudier.
Mais peu importe la diversité et
Jusqu'à

|

l'opposition momentanée
des points de vue, al seulement ls
pensée qui s'exprime est avant
tout soucieuse de santé intellec-
tuelle. Aucun esprit Qui saurait
choisir de n'être pes intelligent.
Et c'est le rôle de l'intelligence de
distinguer entre le nécessaire et
Je contingent. ile doit s'attacher muler la croissance phénoménale

Tendroit desquelles ni

lution n'a de place. Mais il lul
revient aussi d'apprécier les con-
ditjong particulières aux faces
mouvantes selon leur valeur tem-
porelle, variée et instable. Et là
si l'intelligence doit toujours être
attentive, elle peut aussi être pa-
tiente, ndulgente aux opinions
contradictoires, méme si elles n'é-
talent pas parfois ni aussi préci-
ses ni aussi ciairvoyantes qu'on le
voudrait.

SOURCE EN DIEU

Je termine en rappelant une
dernière et suprême valeur spiri-
tuelle, sans laquelle les autres se-
tont toujours courtes et même, à
cause de ce manque. rendues in-
fructueuses. Les lumières de l'es
prit ont leur source en Dieu. Si
l'intelligence humaine, isissée à ses
seules forces, est capable de dis
cernement. de acience et d'une cer-
taine aagesse, elle reste ainsi tou-
tefois astreinte à ce que nous sa-
vons, tâtonnements, ignorances et
incertitudes multiples,

Elle réste certes incapable de
reconnaître en Dieu les secrets
profonds de ses deaseins sur nos
vies, ef surtout la nature réelle de
son intelligence et de son amour.
C'est dans les révélations de la foi
Que nous sont données les lumières
sur cette vie divine, et c'est dans
l'adhésion au Christ. dernière sour-
ce de cette révélation, que l'âme
humaine trouve la grice de la su-
préme communion & l'esprit.

 

Une manifestation...
(Suite de la lire page)

en prison, il fut victime de la pas-
sion d'une pauvre femme, qui ne
voulait pas entendre la voix de la
pureté.

“Tournes vos yeux vers saint
Jean-Baptiste. La vie est belle, mais
il faut la bâtir, frapper sur notre
volonté, attachés à l'Evanglie du
Seigneur. Et. 1A encore nous sul-
vrons saint Jean-Baptiste. Demain,
nous regarderons le cortège avec

de bonne santé que de aavoir
s'amuser dans Lu pureté. Nous de-
vons préparer un peuple parfait,
marchant dans les voies du Sel-
gneur. 8! 1lÆgilse nous à donné
saint Jean-Baptiste comme patron,
c'est qu'Elle veut de nous un peu-
ple de précurseurs, un peuple vi-
goureux.” Le cardinal Léger termi-
nà par une pensée aux malades.
“Pensons à ceux qui souffrent. La Jolechretieane est une joie parta-

aux principes et aux vérités éter-

|

gée.
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beaucoup de plaisir. C'est un signe |.

30 minutes de
stationnement
nes Bass da 1 Ç
4A BAWES LA Aw

Le stationnement gratuit à Yad
roport de Dorval a été porté de
15 minutes à trente, à
hier soir. hon. Lionel Chevrier,
ministre des Transports, à Ia suite
de protestations de nombreux eb
toyens qui devaient payer des frau
de stationnement lorsqu'ils allaient
saluer nu départ ou à l'arrivée dea
avions des nts où amis
Les Montréalais paieront désor-

mais 25 cents pour six heures aprés
trente minutes de stationnement
gratuit, 50 cents pour douze heu-
res, 7$ cents pour 18, $1 par jour
et $5 par semaine.
Le gurage oh se fait le station-

nement est opéré par Stanley Oa
rage qui à consenti à cette exten-
slon dans les heures de stationne-
ment bien que son contrat ne Yy
obitge pas.

Les demandes...
“ (suite de la lire page)

casting Bystem. Voici les condi-
tions qu'il pose pour que la tréve
soit acceptable par la Corée du
Sud:

1. Un pacte de sécurité mutuelle
avec les Etats-Unis.

2, La retraite simultanée des
forces des Nations Unies et celles
des communistes chinois, en Coree.

3. Reprise des hostilités à la fin
de la conférence de 90 jours qui
doit suivre l'armistice, si l'accord
politique n’est pas ‘ait à cette
époque-là.
M. Rhee à déclaré carrément que

ai cea condltiond ne sont pas inclu-
ses dans la tréve qui sera signée, 3!
devra retirer l'armée aud-coreenne
du commandement du général Clark
afin qu'elle puisse agir indépen-
damment.
Le général Clark, qui retourne à

‘Tokyo sans laisser l'impression que
sa mission à remporté du succès. a
déclaré qu'il s'est entendu avec M.
Rhee pour que ce dernier, quand le
moment sera venu de“poser ce geste
désastreux, discute l'affaire avec moi
avant de prendre cette décision”.

Le gén. Clark s'empresse de re-
tourner à Tokyo, afin d'accueillir M.
Walter-8. Robertson, secrétaire d'E-
tat-adjoint des Etats-Unis, et le gé-
néral J-Lawton Collins, chef de
l'état-major de l'armée américaine.
‘Tous deux s'en vont rencontrer M.
Rhee pour lui exposer les opinions
de MM. Eisenhower et Dulles.

  

   “BOURGEOISIE ET VIE ECO-
NOMIQUE". — M. le chanoine
Lionel Groulx, ancien professeur
d'Histoire du Canada à l'Univer-
sité du Mont-Royal et président
de l'Institut ‘d'histoire de l'Amé-
rique française, qui célèbre cette
année son cinquantenalre de vie
«acerdotale, sera le conférencier
invi au déjeuner-causerie du
Club Richelieu-Montréal, Jeudi
midi, à l'hôtel Queen's. Au dé
jeuner que présidera M. Jean
Brunelle, M. Wilfrid Girouard,
vice-président de l'organisation
mondiale du patronat catholique.
présentera le conférencier. Me
Raymond Dupuis, CR. président
du conseil d'administration de
1 Fédération des oeuvres de
charité et président de Dupuis
Frères, le remerciers. M. Paul
Guertin prononcera la conféren-
ce publicitaire. A In même occa-
sion, le Club Richelieu-Montréal
remettra une canne à M. le Che-
valier Donat ‘Turcoite, membre-
fondateur de plusieurs clube de 

la chaine Richelieu



 

de a nae

ment.
Dans un discours électoral pro-

noncé en son comté de Carleton,
M. Drew a déclaré que le premier
ministre St-Laurent, dans son al-
Jocution de lundi soir, n'a fait au-
cune mention de la politique futu-
re des libéraux.
Le discours du chef libéral “ne

nous dit rien de l'avenir”, a dé
claré M. Drew, dans une allocu-
tion prononcée en vue de sa ré-
élection dans Carleton.

“II rous apprend seulement que
la politique du gouvernement
pour l'avenir s'exprime en ces
mots: “Comme auparavant”.
“Cels n'a pes été une politique.

Ce n'a été qu’un bâillement.”
Le gouvernement libéral a dé-

tenu le pouvoir “beaucoup trop
longtemps pour être efficace.”
“Maintenant, le gouvernement ac-

tuel est vieux et fatigué du pou-
voir et il est dans l'intérêt du peu-
ple qu'il y ait du changement, qu'il
y ait une revision des livres et une
1éorganisation du gouvernement,| il
comme dans les affaires.”
M. Drew a également traité de la

question du service civil, soulevée
dans le manifeste en 16 points de
son parti, et 1! à déclaré: “Sous
un gouvernement conservateur, Je
service civil sera protégé contre
les renvois ou les interventions de
tontes natures.”
“Le manifeste, dit-il, promet une

classification permanente pour tous
les employés civils, excepté les sur-
numéraires, de même que des con-
ditions de travail et des salaires
comparables à l'industrie et au
commerce privés. *
“Le système actuel, en vertu du-

quel on considère encore “temporai-
res” depuis des années, est tout à
fait défectueux”, dit-il,

Trop peu de coopération
entré patrons et employés

QUEBEC,24. (P.C.f.) — Deux orateurs invités

navlar 4
"hw pe pug “

OTTAWA, 24. (P.C.f.) — M. George Drew, chef
rogressiste-conservateur, a déclaré hier soir que
e gouvernement libéral est “vieux et fatigué du
pouvoir” et qu’il est temps d'apporter du change-
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M. Drew reprocheaux libéraux
  

CE
a I aura
“ JAY)

La promesse progresuiste-conser-
vatrice de réduire les taxes de
$500,000000 par année “peut se
réaliser sans effectuer en nucune
manière le service civil et nos for-
ces de défense, tout en améliorant
les conditions d'embauchage, ce qui
ne fera qu'apporter du stimulant
aux employés”,

M. Drew s'en est pris à la dé-
claration faite lundi xcir par M.
St-Laurent, voulant que Ja force !
économique du Canada, as place
dans les affaires mondiales et son |

Cette déclaration
n’est pas “historiquement vraie".

T1 à rappelé à son auditoire que |
sir John-A, Macdonald et “ceux
qui lui étalent assoctés” lors de la
Confédération de 1867 étaient des
conservateurs.
Le Pacifique Canadien a été éri-

gé, le Canadien National et Radio-
Canada ont vu le jour sous des
gouvernements conservateurs”, dit-

 

“Ce n'est pas non plus sous un
régime libéral que les autres nations
ont reconnu la maturité complète
du pays. Rappelez-vous le traité
de Versailles, qui a mis fin à la pre-
mière guerre mondiale. Vous y
voyes le nom du Canada comme
pays souverain qui a atteint sa
pleine maturité. C'est un gouver-
nement conservateur qui a insisté
sur ce statut.

“C’est être un peu trop exigeant.”
d'ajouter M. Drew, “que de s'atten-
dre à ce que les Canadiens ayant
quelque connaissance de l'histoire
croient à cette assertion que notre
unité, notre force natiopale et notre
maturité nationale ne sont dus qu'au parti libéral”

au congrès national de la Fédération du service civil
du Canada ont préconisé hier une plus étroite
coopération entre les associations d’employés et
les employeurs.
Au cours d'une discussion géné-

raie, le Dr W. Torpee, officier du
personnel au bureau des recher-
ches navales, à Washington, et M.
David-M. Watters, secrétaire ad-
joint du bureau du trésor du gou-
vernement canadien, ont- souligné
le rôle que les associations d'em-
ployés peuvent jouer en collabo-
Tation avec Ja direction,

Les deux orateurs ont dit que les
associations d'employés se rendent
trés utiles en réglant les griefs avec
la gérance, mais elles peuvent aussi
discuter avec les chefs de départe-
ments les heures de travail, les pro-
motions et le paiement du temps
supplémentaire.

Le Dr Torpee a dit aux délégués
que la gérance n'est généralement

pes familière avec la procédure
des promotions et d'autres pro-

touchant les employés. Il
& qualifié l'association d'employés
de “pouls de l'opinion publique”.

11 a exposé quatre propositions
Qui, si elles étaient appliquées par

les employés civils, amélioreraient
Jes relations entre patrons et em-
ployés. D'aprèg lui, les employés
civils devraient:

1—Mettre les chefs du personne)
au courant des objectifs des orga-
nisations.
2—Exprimer leur volonté d'aider

à résoudre Jes problèmes
3—Se rendre compte des obstacles

qui confrontent leurs supérieurs.
4Travailler sincèrement et

conaciencieusement.
Au cours d'une aéance générale

Qui a suivi le déjeuner, le comité
des finances a demandé une aug-
mentation de la cotisation des or-
eanisations affiliées, de 30 cents
bar tête par année.

à temps complet au local central à
Ottawa.
M. M.-P. Fitepatrick. d'Ottawa,

secrétaire de la Commission d'assu-
rance-chdmage, a dit que la coti-
sation est encore trop basse et Il a
proposé un amendement la portant
à 33. On en vint finalement à un
compromis pour fixer la cotisation
annuelle à $2.

INCENDIE DANS L'EST DE BERLIN — On voit ici la fumée sor-

tant d'un édifice en flammes dans la section de la piace Potsdamer

dans Berlin-Est au cours des démonstrations par le peuple contre le
gouvernement rouge de l'est de l'Allemagne. Le feu fut mis à l'édifice

par les manifestants. Les émeutes se continuent toujours

 

 

Le retour du
contingent du
couronnement
OTTAWA, 24 — Trois océaniques.

transportant la majeure partie du
contingent de l'active et de la ré-
serve de l'armée canadienne qui a
asuisté au Couronnement, sont at-
tendus à Québec vendredi, le 26 juin
prochain.
A leur arrivée, les militaires se-

ront conduits, par trains, à leurs dé-
pôts militaires respectifs, à travers
le Canada.
Le premier bâtiment attendu est

le “S8 Canberra”. qui a fait voile
de Southampton le 17 juin. Il trans-
porte le groupe le plus nombreux
de militaires: environ 175 hommes
de tous grades de la réserve.
Le "RMS Samaria” suivra le “Can-

berra”, ayant à son bord 75 officiers
et hommes, infirmières et représen-
tantes de la section féminine de
l'Armée canadienne. Le lieutenant-
colonel E.-G. Brooks, DSO, OBE,
CD, qui a commandé l'escorte à che-
val du RCHA, de 1a Reine, est l'offi-
cier supérieur A bord du “Samaria”.
Quant au lleutenant-colonel J.-R.

Btone, le commandant du contin-
gent tout entier. il sera & la tête
du Se contingent qui arrivera le

même jour à bord du “88 Atlantic”.
Ce groupe comprendra également 75
hommes.
Un quatrième et dernier contin-

Cité de Lachine recevra officlelle-
ment Son Em. le cardinal Paul-
Emile Léger. Aprés la réception ci-
vique, Je cardinal visitera la pa-
roisse des Baints-Anges et bénira
l'école Mur Botieau, dans ls pa
roisse Sainte-Prançoise-Romaine.
Après le souper, Son Eminence

1écitera le chapelet à l'extérieur de
l'église des Saints-Anges. Dans ia!
soirée, le cardinal Rssistera à un
concert de fanfare, donné par
lHarmonie de Lachine, sur ia pro-

1

tifice sur la berge du canal, face
à hôtel de ville. »

Activités de la
Caisse St-Ours
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Ne soyez pas arméle
jour des prochaines
élections fédérales
OTTAWA, 24. (PCf) — Vous ferez

bien de Inisser votre épée à la mai-
son. le 10 août, jour des élections.
Et le consell vaut aussi pour Jes
armes à feu, les garcettes, les ma-
traques et autres armes qui peuvent
intimider les gens.
Depuls des anaéer, 1a lol des élec-

tions au Canada ne volt pas d'un
bon oeil les personnes qui portent
des armes le jour où leurs compa-
triotes se rendent aux urnes.
La loi ne dit pas formellement

que vous ne devez pes porter d'ar-
mes ce jour-là: mais elle atipule
Que vous êtes passible d'une amende
allant fusqu'à $200 et d‘un empri-
sonnement allant jusqu'à deux ans,
a vous êtes aurpris, armé, à moins
d'un demi-mille d'un bureau de
scrutin. Et si vous n'êtes pas de la
place. la distance est d'un mille,

C'est là une entre autres des prée
eautions prises pour assurer que
le scrutin se fera dans la paix, la

teur ne sera forcé à voter d'une fa-
çon autre qu'il ne l'entend.
La loi des élections au Canada

comporte plusieurs autres précau-
tions. Elle dit que vous ne pouves
porter de cocarde ou autre insigne
qui vous fdentifle à un parti, du-
rant lez huit jours précédant ‘e
scrutin. Vous ne pouvez vendre ni
bière, ni boisson alcoolique, le jour
des élections. Vous ne pouvez vous-
même vous servir—ni engager d’au-
tfes pour le faire—“de haut-par-
leurs banderole, insigne, bannière,
étendard, ou assemblage de cou-
leurs ou toute forme de drapeau.
dans l'intention que cela molt uti
disé, porté ou étalé sur autos, ca-
mions où autres véhicules pour
fins de propagande politique”, ‘e
jour même des élections ou la veil-
e.
Vous n'avez pas droit de sou-

doyer ou de menacer un électeur,
Vous n'êtes pas censé demander

un bulletin sous faux prétext:s ou
menade Marquette et à un feu d'ar- ‘tenter de voter sl vous n'y aves

pes droit.
Vous n'êtes pas même censé huer

à une réunion politique, ml cela
“vise à nuiré à la conduite de l'ns-
semblée”,
Quant aux candidats eux-mé-

mes, fls ont leur late de restric- 
BT-HYACINTHE. (DNC) — La

Caisse populaire de St-Ours, dans
le comté de Richelieu, qui vient
de terminer son juatorzieme exer-
cicé, a un actif de $409,485.34. Elle
pale trols pour cent d'intérét suri
les actions sociales, deux pour cent
sur l'épargne. Bon actif est liquide ;
dans la proportion de 5! pour cent.
Elle compte 620 sociétaires et 597
déposants dans un territoire de ju-
ridiction comprenant 400 familles.

Au cours des doure derniers mols,
le nombre des ociétaires s'aug-
menta de 52. Durant la même pé-
riode, les emprunteurs furent au :
nombre de 119,
Ces chiffres et détails. contenus

 

tions. Ils peuvent, oralement, faire
toutes les promesses qu'ils vou-
dront, mals ils ne peuvent signer
d'engagement électoral. ls sont
élus, lle doivent fournir un état
de compte indiquant d'où sont ve-
nues lea sommes qu'ils ont dépen-
sées et comment He les ont d4-
pensées,
Toutes ces restrictions font Fnb-

jet de pénalités qui peuvent aller
Jusqu'à l'emprisonnement. La plu.
part ne sont jamais appliquées.
Mais elles font partie de la lol

 

Funérailles de M.
Horace Bernard

Justice et le secret et qu'aucun élec--

gent débarquera & Halifax le 11 jull-

let, du "88. Neptunia”. Ce, contin-
gent se composera presque entière-

ment du corps de musique du Royal

22e Régiment, qui a pris une part

MAR
Le navire-école
“Mercator” est
attendu à Québec

dans le rapport annuel, furent sou-
ilgnés & l'assemb’ée générale des SAINT-HYACINTHE, (DNC)—
sociétaires, tenue le 21 juin. | Les funérailles de M. J.-Horace
L'actif de la Caisse se compose Bernard, décédé à l'hôpital Baint-

comme suit: obligations, $174,872.47; Charles, ont eu lieu mercredi à
actions de FUnion régionale de ; l'église du Précieux-Bang de La

le port de Québec.
Le bâtiment, parti d'Anvers le 24

avril, a rendu visite aux po

vent qui ne souffiait qu'à la vitesse

fisant, jeudi, pour le faire avancer

dans les eaux new-yor!

son port d'attache en Belgique, aprés

mois et demi.
Le bateau porte le nom d'un illus-

Mercator.

par le consul de Belgique, M. Emile

sonnalités de ia colonie belge.   Une organisation affiliée est cel-
Je qui n'empioie pas un secrétaire croisière.

active aux cérémonies du Couronne-

QUEBEC, 24. (DNC).—Le trois- ment, après un séjour à la 27e bri-
mAts “Mercator”, navire-école du |gade ¢'infanterie canadienne, en ;

gouvernement belge, fera, au début Allemagne. Le chef du corps de | 480.784.25;

du mols de juillet, une escale dans musique est le capitaine J-A-E
Bélanger, de Québec
Le signaleur N.-O. ‘Blackburn, mn,

rue Slater, à Ottawa, et son épouse,

des files Canaries, de l'Afrique occi- |seront également À bord du “Neptu-

dentale, de la Martinique. Il est|nia”. Le signaleur Blackburn, du

aujourd'hui à New-York pour quatre |contingent de l'Armée active. .

jours; il a dû se servir de son mo-

|

¢pousé une jeune Anglaise qu 11 avait f

teur auxiliaire pour gagner le quai rencontrée au cours de la seconde
no 14 devant la rue Fulton. car le guerre mondiale.eee

de trois milles à l'heure, était insuf- La St-Jean-Baptiste

Quand le navire-école retrouvera célébrée à Lachine

La fête nationale des Canadiens

une escale à Québec et une Autre en! grançais sers célébré à Lachine
Islande, son voyage aurs duré trois parun feu de joie et un concert

de fanfare dans le perc Lasalle.

Le concert, offert par l'Harmonie

tré cartogrsphe flamand, Gerardus| ge Lachine, sous la direction de M.
René Leblanc, débutera & huit

A son arrivée dans la ville deljeures tandis que le feu de Joie

Champlain, l'équipage sers accueilli

|

sera allumé vers 10 h. 30.

Dans l'après-midi, les membres
Roland, et quelques-unes des Der-|des sections locales de la société

8t-Jean-Baptiste prendront part au
Quarante-sept élèves-officiers et grand défilé annuel de la rue Bher-

quinse mousses prennent part à 18

|

brocke.
Dimanche prochain, Je 28 juin, le

  

| bons A payer aur les actions sociales,

St-Hyacinthe, 8500; divers, 85,000;
prêts sur reconnaissances de dettes.

sur hypothèques, $70.
700.63; aux coopératives, 422900:|
aux municipalités et commissions |
acolaires, 814.250: immeuble, 8972.20; |
inventaire, $30834; en caisse. 836,-
81756; intérêts nccrus. $2,679.99.
Au chapitre du passif: capital

social, 815202; épargne, $372,242.90:

$440.44. L'avoir propre, au montant
de 821,500, se compose de 817,000
su fonds de réserve, 84,000 au fonds
de prévoyance et $1500 au fonds de
surplus.
Ces chiffres représentent Ia al-

tustion à ls date du 31 mai 1963.
après le partage des bénéfices.
Ceux-ci, au montant de 87.006.84, |
permettent de verser $4958.40 au
fonda de réserve, 81,200 au fonds de
prévoyance et $500 au fonds de sur-
plus. On paiere $440.44 en bon! aur
les actions sociales,
M. l'abbé Robert Baint-Amand

est aumônirr de la Caisse, dont le
consell d'adminiatration re compose
de MM. Georges Chapdelaine, pré-
sident: Charles-Auguste Jacob.
vice - président: Maurice Cloutier.
secrétaire-gérant: Ovila Larocheile,
Armand Morin, Arthur Arsenault

  et Camille Dragon, directeurs

 

Providence. Le défunt, père de M.
Harry Bernard, directeur du Cour-
rler de Saint-Hyacinthe, était âgé
de 84 ans et 7 mois Il appartenait
4 l'une des plus anciennes famiiles
de Baint-Hyacinthe, qui remonte
ici & six générations, en ligne di-
recte,
La Jevée du corps fut faite par

M. l'abbé Ceorges-Edouard Bros-
seau, curé de Saint-Charles-sure
Richelieu, le service funèbre, chan-
té par Mgr Eucher-A. Martel, CS,
euré de la paroisse, assisté de MM.
les abbés Normand Gulllet et Jean-
Paul Despars, vicalres, comme dia-
cre et sous-diacre. Le deuil était
conduit par le fils du défunt et
son beau-frère, M. J.-Wilfrid Pie
ché, de Montréal.
Outre son fils, le défunt laisse

son épouse, née Alexandra Boure
deau, ninsi qu'une fille, Mme Fred-
J Manning (Prance), de Came
bridge, Mass, et huit petits-en-
fants. Un autre fils, Emile, ast dé-
cédé à East Milton, Mass, en no-
vembre 1950. Une soeur, Mme Je
Wilfrid Piché (Antoinette), de
Montréal, autrefois d'Upton, Jus
survit aussi, L'inhumation se fit au
cimetiére de la cathédrale, .éane
Jo terrain de la famille.
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Les rumeurs de la ville.
Les depéches nous annoncent que l'orchestre de Toronto a biémé la
télévision pour son déficit de près de 89.000 à la fin de le saison 1252-53.
Le président W.-G. Watson et le chef permanent sir Ernest MacMillan
ont cependant avoué que la même situation existe aux Etats-Unis mais
que la télévision n'a cuusé qu'un tort temporaire, les amateurs se
rendunt en plus grand nombre au concert après l'avoir écoute et
vu à la TV.

Le cimétmascepe, procédé de prejeriion en trois dimensions, sera
installé dans les cinémas canadiens centrélée par Famous- |
Players. — L'industrie de cinéma se servira de la TV pour F
annencer les nouveanx films — Les hôtels Sheraton, dent le !
Mont-Royal à Montréal, équiperont sess peu toutes ies chambres |
avee wm appareil récepteur de (élévision — A Londres en
precéders sous peu à in démonstration d'un système de projection
de file en trols dimensions qui n'utilise qu'un seul prejecienr
el aucuns lunetie

Lundi 29 juin 1983, à 8 h 30 pm. sur la scène du'cinéma Imperial —
Bieury et Ste-Catherine — aura lieu la présentation du “Opportunity
Winners’ Show” 1953, manifestation multiartistique qui viendra
couronner une année d'efforts déployés par les nombreux nouveaux
talents canadiens, ayant pris part aux populaires programmes,
“Opportunity Knocks” et “Singing Stars of Tomorrow” que la CBC
transmet régulièrement. Pour une sixième année consécutive, outre la
part de mérite revenant aux nombreux participants, l'appréciation
générale va spécialement à M. John Adaskin, pour son effort mis au
service des futurs artistes canadiens. En effet, John Adaskin, figure
Teprésentative el populaire dans les domaines musicaux et artistiques
au Canada qui fut un des meilleurs violoncellistes de Toronto, est le
promoteur, organisateur et producteur de ces deux programmes qui
ont révélé au publié su cours des six dernières années, plus de 800
nouveaux talents de toutes ice apécinlités artistiques et musicales et dont
trés nombreux sont ceux qui — s'étant afftrmés grâce à cette opportunité
qui leur fut offerte — forment l'avant-garde des attractions recherchées.
Crnme chaque année à cette époque, la scene ‘du cinéma Imperial
deviendra pour un instant le tremplin d'où se lanceront vers la célébrité
les meilleurs nouveaux talents canadiens. Venus de tous les coins du
pays on y retrouvera certainement des chanteurs et chanteuses lyriques
et modernes, des Instrumentistes et autres de toutes les catégories, et,
comme par Je passé, 11 y aura certainement du choix dans ce que le
tamis de ia CBC à su conserver durant une année pour l'épreuve finale
des artistes qui seront présentés au cours du “Opportunity Winners
Show”, à l'Imperiai. .

VERGOR

Le Congrés des Musiciens
9 « . e .s altaque ‘à la législation

; La séance d’hier au 56e congrès annuel de la
Fédération Américaine des Musiciens des Etats-Unis
et du Canada, la plus grande de toute l'histoire de ce
syndicat de la Fédération Américaine du Travail,fut presque entièrement législative, Elle fut cepen-dant interrompue à 2 heures pour un Service du

e

770

PFEM

Souvenir. nm. George Meany, président de | -Le président et le bureau de l'exé-| dération Américaine du ravi

  

Wot oe.ear
A L'IMPERIAL LUNDI FROCHAIN — Une des figures les plus
populaires au Canada dans le domaine musical et artistique, John
Adaskin est le promoteur des deux programmes de la CBC. dont
la vogue ne cezse de grandir et l'intérêt de ne réaffirmer depuis
plus de six ans. Adaskin est l'organisateur, le producteur et ie
réslisateur des programmes hebdomadaires, “Opportunity Knocks”
et “Singing Btars of Tomorrow” dont l'activité pour l'année 195%
vlendra à sa conclusion le lundi 29 juin, 4 8 h. 30 p.m. sur la scène
du cinéma Impérial] — Bleury et Bte-Catherine — où aura lieu
“The OPPORTUNITY WINNERS SHOW”, en sus du programme
cinématographique habituel. John Adaskin, découvreur au cours des
six dernières années, de plus de 800 talents canadiens, était jusqu'à
dernièrement un des plus recherchés violonseilistes de Taronto.
Musicien remarquable, c'est avec une grande adresse qu'il dirige
les deux programmes radiophoniques auxquels il s’est dédié, outre
son agence artistique dont l'activité va & un rythme grandissant.
“The OPPORTUNITY WINNERS SHOW” est une manifestation
stiendue impatiemment et sera sans doute vie par un grand

nombre d'amateurs.

honorable avec ia Russie. La !i- histoire d'amour, est parfaitement
berté des travailleurs de l'autre! restituée dans “La Danse avec
côté du rideau de fer conatitueralt; l'Empereur”. Voilà un film qui est
une preuve de la bonne fol de Ia susceptible de plaire à un nom-
Russie Notre devoir de citoyens breux public et qui attirera, sans
est de voir à ce que notre pays doute, à la Scala, à compter dc
fasse le néceasailre pour obtenir samedi, les cinéphiles avides de
une paix juste et durable.” ae délssser dans une atmosphère

LES SUBSIDES rafraichissante.
La semaine dernière, M. Petrilln| Le vedette de cette charmante

assistait à New-York 4 une reu-|comédie en musique n'est autre que
nion des gérants des principaux: ls grande danseuse Marika Roe,
orchestres. ‘La musique a besoin que Jes cinéphiles ont déjà admi-
de subsides, dit-il, et le premier pas |rée dans plusieurs films présentés
en ce sens fut fait, 11 y à quelques |à la Scala. Dans “La Danse avec
années, par le président Roosevelt, l'Empereur”, cette belle artiste rom-
lorsqu'il avait demandé, au Cours | porte lun de ses plus beaux succès
de ia dernière guerre, à M. Petrillo'à l'écran. Elle à d'ailleurs un pole

 

cull! ont obtenu l'autorisation né-
ceamire pour agir dans les prochai- |
nes négociations avec l'industrie du
disque et de ln télévision, pour le
maintien du Fonds spéciai en ver-|
tu duquel des concerts d'une va-
leur de 61.500.000, ouverts gratuite-
ment au public, sont offerts an-
nuellement pour des causes dignes
d'intérét,
M. James C Petrillo, président du

Byndicat des Musiciens. et M

   
A L'ALOLETTE — Pour avoir

partiront la setnalne prochaine, A
l'issue du Sée congrés, pour assis
ter au Congrée International de Ia
Confédération des Syndicats ou-
vriers libres. M. Meany a déclaré,
dans zon discours aux 1145 délégués
Téunis au Palas du Commerce,
Qu'il a bon espoir de voir porter;
des coups en faveur de la liberté.

Il venait de traiter des ques-
tious internationales. "Nous devons
travailler, dit-il, à amener une paix

 

recueilli un bébé quune mère
dégéiiérée avait jeté dans une poubelle, Ninon Sevilla ae fait chasser
par le patron du "Changoo Bar”, dans cette scène du flim “Quartier
Interdit” qui met en vedette aumi Rodolfo Acosta, Tito Junoe et le

” est remis à l'affiche

 

|

de faire entendre les grands or-
chestres aux peuples étrangers.
L'aide fédérale, ajoute M. Petrillo,
est absolument nécessaire à la sur-
vivance même de li musique”. Ki
le président du Syndicat des Mu-
siclens s'engage à continuer ses
efforts pour obtenir une aide plus
substantielle.

LES “FANFARES"
M. Petrillo dit qu'à an requête, le

Conseil de la Pédération Américal-
ne du Travail a demandé au minis-
tère de la Défense de protéger les
musiciens professionnels contre la
concurrence des “fanfares militai-
res”. “S'ils veulent retrancher 5
milliards du budget de l'aviation.
dit-il, pourquoi est-il nécessaire que
les forces armées aient 182 “fan-
fares”? Ceci ne signifie pas que
nous voulons priver de musique nos
soldats qui sont en Corée: du res-
te, la Fédération est prête à leur
fournir autant de musique qu'ils en
veulent”,
 
 

 

Al'affiche
A LA SCALA

Toutes les splendeurs de ran.
cienne cour de Vienne revivent
avec leur cortère de danses. de
musique et de brillantes fêtes dans

 

 

 
le film “La Dazuse avec lEmpe-
reur”, qui prendra l'affiche samedi,
au cinéma Ia Scala.
C'est une comédie sentimentale,

légère, aérée et charmante, bien
duns la tradition des films qui
œineptrent de le vie somptueuse
qu'on menait à la cour de I'Empe-
reur d'Autriche. Cette atrnosphère
de paicté et d'insouciance, à Îs- quelle 0 mbis une très cééuisente

   

 

L'HORAIRE DU FILM
CINEMA DE PARIS — “Demais À

sera trop tard”: 11.25, 3, 4.35, 7.10, 9.45.
LOEW'8—“Moulim Rouge”: 9.38, 12.15,

235, 455, 7.15, 9.38.
PALACE—Small Town GUI”: 10.35.

1240, 3. 8.15, 7.33, 9.50.
CAPIVNEG — “1 | ave Malvina

112.56, 3.10, 5.25, 745, 16.
PRINCESS — “Fert Ti"; (0.25, 13.45,

3. 8.20. 7.00, 10.
| ORPHEUM — “Luxury Girls”: 18.05,
1, 22 030. 945. “Son Of The Rene-
sade: 1130, 243, 5.40, 8.35.

+ ALOURTTE — “Nous irons à Monte
Carlo”: 11.35, 2.55, 6.15, 9.35. “Quartier
interdit": 10.10, 1.30, 450, 8

 

mu

  

 

en or: elle pasonnifie, en effet,
une jolie baronne de Transylvanie,
Christine, dont l'Empereur d'Au-
‘triche est tombé amoureux au cours
id’urr bal. Mais la jolie Christine
jalme déjà un capitaine de l'armée
autrichienne, qui a déjà eu l'au-

, dace de se faire passer pour l’em-
pereur lut-même

! Le quiproquo qui nait de cette
jimposture du capitaine Kléber
| pourrait lui coûter cher car il a
ainsi encouru la colère bien justi-
fiable de l'empereur Le capitaine
n'a la vie sauve que grâce à l'in-
tervention de Christine qui con-
veine l'impératrice-mère d'inter-
céder auprès de son fils.
Pour compléter le programme, la

Scala présenters un drame puis.
sant en technicoiar “Le sang de Ia
Terre” avec Van Heflin ct le char-
mante Buzan Hayward.

us
“MOULIN ROUGE”

ten sechnicouleur
Joss FEARER — Zsa Zse GABOR

5e MLOON
“I LOVE MELVIN"

(on techalcouiour)
D. O'CONNOR D. REYNOLDS

= rane
“Abbott & Costello Go to

Mans”
aussi

“SABOTAGE SQUAD"

“SMALL TOWN GIRL"
(sa techaicouleurs

Jane POWELL — Fariey GRANGER

ULE
“'FORTTI"

(on trois dimensions)
George MONTGOMERY

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

MONTREAL
Notre-Dame cat et avenue Dickson

QUATRE JOURS

COMMENÇANT

JEUDI APRES-MIDI

JUIN le
Dernière fois dimanche soir, 28 juin

 are (OULITES
“LUXURY GiRLS”

vues

“SON OF THE RENEGADE”

ALOUETTE — =
“* Nous irons à Monte Carte”

œusei
“QUARTIER INTERDIT”
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dent de la Fédération Américaine

Festival desmusiques Lacs Musiciens établis, d'accord avec
l'industrie du disque, je Ponds

d » b 1 e eo | d'Enregistrement et Je Transcrip-

u Québec le 28 juin imTdsw od
‘Trente fanfares groupant 1,800 musiciens, prendront part au pro- reçut gratuitement 1521 exécutions

chain festival de l'Association des Fanfares Amateurs de la Province | Musicales. soit. une valeur de
de wuébes, qui suis lieu à AneLjO
constituera le plus grand événemen

rman fare oT Heora-sines, le dimanche 28 juin et 9100100. Su 1835, leis & Ponds
t musical déroulé dans cette pren | devint inopérant, lopinikireté de

gressive ville sise à mi-chemin à l'est de Sherbrooke sur ia route 1 vers M: Petrillo fit Jaillir l'étincelle qui
Quebec.
Ce sera ce 23ième festival annuel de.

1 Association des Panfares et it mai
quern le JUBILE D'ARGENT de fo
dation de cet Organisme musical. Le
premier festival fut tenu en 1928 à
Bherbrooke.
Depuis plualeurs mols, ces comi-

tés sont à l‘œuvre à Thetford Mines
+: en Province pour élaborer un pro-
gramme dtune des fanfares qui parti-,
ctperont à ces agapes musicales et qui
marquera je progrés et l'avancement
des festivals depuis un quart de aié-
cle,
Le becrétaire-trésorier de l'Asaocia-

tion des Fanfares. M. Maurice Cou-
tu, de Shawinigan Falls à accepté l'or-
Kanisation generale du ce grand pa-
grant musical et est secondé à Thet-
ford-Minues, entre autres par MM Albert
Loignon. Martial Frappier. Antoulo
Dumas. Wilf. Dofiavan, tous do l'U-
mon Musicale de Thetford Mines qui
relébre en temps son 0ème
anniversaire de fondatiou.
Les fêtes du festival commenceront

dés samedi, 27 juin. par la tenue d'un
concours instrumental pour tous oon-
currents de 12 à 18 ans.
Quatre bourses seront disputers en-

tre leg concurrents de quatre asec|
Bonrse Bdear Genrst, classe de 18 ans:
bourse Edmond Archambault Inc.
classe de 16 et 17 ans: bourses Aaso-
ciation des Fanfares, classes de 14, 15
ans et 12, 13 ans.
Ces bourses. d’une valeur de $1,500,

donnent droit à chaque finaliste à un
stage d'étude de 7 semaines dans des‘
camps de musique d'été A Newport.
Vermont et & Knowlton, Québec.
Les auditions seront entendues À 4

heures au Centre Paroimsial. Le juge
du concours sera M. Georges Seuffert.
Jr. de New-York. ;
Les deux premiers finalistes seront.

entendus au programme du festival ja!
dimanche aprés-midi, au Stade de bus’
weball. i
Les 1800 musiclens congressistes as-

steteront en groups A In messe. égilae |
Kt-Alphonse. à 10 heures,
A !'iesie de l'office religieux, dit par

M. le curé Jean Belleau, un concours
de fanfares scolaires 6e déroulera dans
la vaste cour de l'école La Balle.
Cling fanfarcs scolaires se sont ins-,

cites pour cette élimination, ls pre.!
mière du genre organisée par l'Asso- |
ciation à aes festivals.
1 existe une grande émulation afin

de dérrocher les honneurs de cette
compétition qui sera jugée par M
Gra, Seuffert. Jr. de New-York.
leu fanfares des Ecoles Bupérieures

et Collèges de Sorel, Grand'Mère, Sha- ‘
tos joue- |

tour une marche de leur

 

  

    

  

, let. Bt-Georges de Beauce.

; Pacifique de ln capitale de l'amiante.

co aboutit à la création du Fonds de
ree tutelle connu sous le nom de Fonds
choix. hors-concours et la piéce impo- Sytidiqué des Exécutions musicales
sée. une ouverture Intitul ¢ “Zan. ublic
thian”, de Walter Desmond. qu moeadE Depuis leDimanche aprés-midi & 1 heure, leg G€8 conc gr
trente fanfares se réuniront dans la dernier quart de 1940 jusqu'à la fin
courdu Conese ge La sale ea i» 15'de 1952, ce fonds n assuré, grâce

ne ent. lebutera a magnifique

parade qui défilers aux aecenteentrat., ® 18 coopératiun des muriciens ca-
nants des brillantes marches militui-/ Nadiens, 1974 exécutions musicales
res. par les rues Bi-Alphonse, Notre-!g'une valeur de $238.475.
Dame, Cyr. Simoneau, Jusqu'au ter- pe
rain de baseball oti un procramme ve- Un exemple frappant de le valeurHé a été préparé à l'intention des mil- | de ce service public est le program-
Mers d'auditeurs presents dont un me de danses et de concerts pour
grand nombre viendront des Ktats- y -
Unis et d'aussi loin que ‘roronto. (les moins-de-vingt or étaoltdepuis
La parsde de rues attirers au bas longtemps à Toronto avec

mot | 000 personnes tandis que le cours du ministère de l'Education.

ey (de baseball e108, Salt fS- Dans cette série, 116 concerts et
trades pourront recevoir une dizsine e 1
de miiliere d'auditeurs. ° 59 danses ont été donnes pour
nf germe = Jor par groupes ré- 59,860 élèves depuls novembre 1M8,

aux, ans l'ordre œulvant: Fan- "|
faree-invities. de divers endroits de CUREEN due musiciensauon

province: Eg .

Groupe 1:—Marieville, Lembiloite de pique des contributions au bien pu-
Quebec. Bt-Tite. Co. Lavioleute. Nice- prie qui sont faites à Montréal et

à travers le Canada.

 

  

Groupe 2—Fanfares du Saguenay
et de la Muuricie: Arvida, De La Sai-
Je. Trois-Rivières, Shawinigan Palls,
Union Musicale Trois-Rivières, Cap-;
de-la-Madeleine, Grand'Mére et La
Tuque.
Groude 3:—Fanfares du Richelieu et

région de Montréal: St-Jean, Bt-Hya-
cinthe, Valleyfleid, Sorel. Granby et
Lachine.
Groupe 4:—Fanfares des Cantons de;

l'Est et des Bois Francs, Drummond-
ville, Asbestos. Sherbrooke, Victoria-| On est à mettre la dernière main
ville, Plessisville, Thetford Mines.° ‘ à la préparation ae l'ouverture du

beteBonirenamenerene “EE grand cirque Ringling Brothers et
Shawinigan Pulls. Barnum-Balley qui a instailé sa
Au terrain de baseball, le program- lgantesque coin des rues

me débute 4 1 h. 30 exactement. À tente ble que

 

 

 

Le cirque ouvre

ses portes demain

  
  

 

   

 

Deadly Bins (Les Sept Péchés
dimanche

   WA
A L'AVON - Viviane Romance dans une sene du film

13

Seven
Capitaux) au cinema Avon dèe
prochain.
 

Notre-Dame et Dickson et dont les
portes ouvriront demain.
Ce cirque monstre comprend des

centaines d'artistes et de membres
du personnel technique. Le cirque
Ringling Brothers et Darnum-PBai-
ley réunit la crème des acrobates
de tous les continents. Ses anl-
maux sont légion et ceux qui veu-
lent voir des lions, tigres, ainges.
chevaux dressés, chiens asvants
pourront se satisfaire à loisir caf
la ménagerie de ce cirque est com-
plète. C’est en réalité un véritable
jardin zoologique que lon aura

 eause de l'affluezve prévue, ies gui- T7
chets seront ouverta à 11 h.
Thetford Mines ee prépare à rece-

voir dignement des musiciens st ieurs;
amis de toute la province. Les hôtels. ‘
restaurants, 188 commerces en général
se sont préparés pour cetle invasion

Rien ne sera négligé afin que les vi-
siteurs sentent ln générosité de l'ac-
cuell  Thetfordois.
Ce sera dunc l'endroit Idéal. same-

di et dimanche pour tous ceux Qui
aiment les grands déploiements et qu!
veulent encourager de leur présence
et de leurs  applauissements ces
xroupements de musiciens amateurs
Qui se dévouent, chacun dans leurs
villes pour lavancement de l'art et Ia
æine récréation du peuple.

Les nouveaux diplômés
du Conservatoire Royal

Récemment, avait lieu à la salle du Sacré-Coeur, 2045, rue Plessix,
la collation des diplômes du Conservatoire Royal de Montréal. sous la
presidence d'honneur de M. Arthur Dubeau, PSB. ex-curé de l'église
Notre-Dame, de M. Hector Dupuis, députe de Ste-Marie aux Communes,
de M, J.-8. Yvon Dupuis, député provincial, du Dr Leo Coulombe, orga
niste à l'église du Bacré-Coeur et président du Conservatoire, et de
M. Benoit Poirler, organiste de Notre-Dame et directeur du Conserva
toire. Voici les résultats des divers examens:

Cours Préparstoire: Manon Trépanier,
Antonio Houle, Monique Renaud, Gi-
maid Tremblay. Gaïtan Bastien, Pierre |
Trudel, Valjan Casse, Madcleine Re-!
nauld, Paul Gadbois, Louis Velileus, |
Nicole Lavoie. Ginette Boileau, Roger
Denis, Hélène Bt-Plerre, Mariette ay
Railo.
Cours Eiémentaire: Minette Tétrault.

Lier Renaud. Yvon Robert, Marcel Du-
pont. Marc Richer, Girald Lav.gne, Hé-
lene Robert. Lurienne Dumouchel, Lise |
Plante. Jean-Guy Denis. André  La-:
chaine, Françoise Théoret, Louise Théo-
Tot.

d'ours Intermédiaire: Gisèle Beaulieu.
Claire Dagenais. Prancine Payette, Nor-
man Dupuls, Suzanne Geoffroy, Pau-
Mne Newlly, Angéilne Racine, Yolande
Paquette, Monique Garmneau. Serge Re-
Bawd, Oiraid Coupal, Claude Labarre.
Alphonse Gierd. Liliane Bélanger. An-
dre Létourneau. Monique Dubé, André
Tranquil,
Cours Supérieur, lère année: Pierre

‘Tranquii, Jacques Guilbert, Pierre Four-
Dier. Paul-Yvon Proulx, Suzanne Or-
muechen, Jean Desrochers, Jeannine
Huard
Cours Rupér! , Se année: Arlette

Lamoureux, Claudette Bourdon. Jean-
nine Lecavailer, André Tremblay, Jean
8t-Pierre,
Cours Lauréat: Rév. Sr. Domitii-Ma-

Te, de St-Ursule, Lise Beaudet, Marthe:
Fontaine, De Desjardins.
Cours Licencier: Henri Argall, de,

‘Trois-Rivières: Dosithée Boisvert.
Cours Lauréat: Rev. Sr Domithill-Ma-

Me, de Bt-Camimir: Marthe Fontaine.
Thétéee Charpentier.

Médailles, Court Préparatoire: Manon
Trépanter, Antonlo Houle.
Cours Flémentalre: Ciinette Tétrault,

André Lacheine, Jean-Guy Denis, Loui-
s Théoret.
Cours Intermédiaire: Monique Gar-

neau, Norman Dupuis, Girald Coupal,
Oundle Beaulieu, Monique Dubé, Claude

rre.
Cours Supérieur, lire année: Pierre

Tranquil, Jacques Guilbert, Jean Desro-
ehers. Pierre Fournier, Susanne Or-
maeches.

Cours Supérieur, 2e année: Jeannine
ove audette Bourdon, Jean St-

irrre.

  

Bracelet en argent gravé du bom
Claudette DeBlois.
Coupes en ent: Artette Lamou-

veux, André Trani, Lise Dasvdel  

Pterre Martineau, Roger Denis.
née: en reconnaissance pour bons

services rendus nu Conservatoire: Rév
Sr. Joseph Ambroise, Providence N.-D.-
de-Crace, Rolande Binette, Jean Pa-
tenaude, Thérées Cholnlére, 

 

La part gratuite
de nos musiciens
Plus de 3.500 exécutions musica-

les. au coût de près de $500.000 —
toujours avec entrée libre — ont
été offertes aux amateurs de musi-
que canadiens dans les aix derniè-
Tes années par la Féderation Amé-
Ticaine des Musiciens des Etats-
Unis et du Canada. dans le cadre de
ses programmes de musique gra-
tuits. Ces manifestations civiques. ;
qui comprennent des concerts sym-
phoniques, des programmes & lon- |
que portée pour les écoles et des!
irivs de musiciens ambulants qui
visitent les hôpitaux et les institu-s
tions publiques. ont été offertes au
public par Fintermediaire du Fonds
d'Enregistrement ot de Transcrip-
tions de ln Pédération et par son
auccesseur le Fonds syndiqué des
Exécutions Musicales institué par
l’industrie du disque. Co Fonds est
subventionné par une légère rede-
vance prélevée sur la vente des dis-
ques. les frais annuels s'élevant à
un peu plus de $1,500,000, Au cours
de 1952, 17,507 de ces exécutlons
musicales ont eté offertes aux
Etats-Unis et au Canada.
Cette importante contribution au

développement du goût de la musi-

que dana Je public remonte à 1947,

alors que James-C. Petrillo, prési-

  

A l’occasion de
E. la

11 St.Jean-Baptiste
nous exprimons

de sa foi en l'histoire,

et

du Canada

réuni au coin des rues Notre-Da-
me et Dickson.

Il y aura du plaiair pour tout le
monde au cirque. Jeunes et vieux
y trouverontleur profit.
Des numéros spéciaux avec ape

pui de la musique la plus entral-
nante sont aussi au programme,
Les multiples kiosoues de jeux, de
rafraichissements, attendent ceux
qui veulent prsser d'excellents mo-
ments.
En foule donc dés demain au

cirque Ringling Brothers et Bare
num-Bailey.

-

notre fierté du peuple canadien-français,

de son attachement à ses us et coutumes

de son importante participation
au progrès et à la grandeur

Wilfrid Gagnon,
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Nor. Cont
Nor, Kat. "ny
Northland 43
Okalta 258 275
Pac. 9.50 10.00
Reality or 0.
Renfrew Jau 15
Forxama .. 1 9e
Roy. € tes 16
Royse 134 ae
Select a8
Share 10 104
Runvet 08
Spooner . 7
Bpr. Quul.
Tr “amp
Turner ..
Tried
nied +0
Vulcae
Warner .

Ventes a découvert

au marché local
Voici une liste Ges Intéréta à dé-

couvert, à la Bourse de Montréal et
à la Bourse Canadienne, au 15 juin
dernier:

BOURSE DE MONTREAL

Abitibi, 200; Algoma, 225; Aluml-
num, 885; Asbestos Carp. 225: Bell
Telephone, 325; Bathurst “A”, 175;
B.C. Power “A”, 100; Canada Steam-
ship, 135; Can. Car & Foundry. 225;
Can. Celanese, 150: Cons. Smelters,
2,850; Dom. Bridge, 150; Dom. Cual,
400; Dom. Textile, 500: Gen. Dyna-
mics, 675: Ind. Accept. Corp. 100;
Int. . 400; Noranda, 485; St.
Taw. Corp, 100: Shawinigan, 100;
Triad Oil, 38,500.

BOURSE CANADIENNE

Anacon. 17900. Bonville, 3.500;
Boreal, 200; Brown, 375; Brunhurst,
1.500; Can. Javelin. 100; Cassiar,

. Chime, 3.700; Cons. Cordasun,
; Cons. Paper. 2575, Dom. As-

beatos. 8,700; Donalds, 1,000: East
Euliivan, 2.100; Eastern Metals,
7,000; Fab. 1.000: Fenimore Iron,
800; Fleet, 300: Ford “A”, 235: Gra-
ham - Bousquet, 1000; Grandines,
1,000; Iso Uranium, 1300; Jardun,
4.500: Maeleod Cock. 200: Mon-
tauban, 120. Nat. Pete. 200. Nesbitt
Labine, 500: New Cont. Oil, 100;
New Larder “U”, 1300: New Sena-
tor Rouyn, 1.000: Pacific Pete, 300;
Prrahcourt, 2000: Shawkey, 2.500;
Sherritt Gordon. 1.800: Silver Mil-
ler, 2,000: Trans Empire, 100; Tri-
‘Tor, 17400: United Asbestos, 1900;
United Keno, 100: ViolaMac, 3.000:
Weedon Pyrite. 2500: Western
Tungsten. 1.600.
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Duvex Oils & Mines
Duvex Oils & Mines Limited a

avisé La Bourse Canadienne que

EK. H. Pooler & Company a acquit-

té une souscription de 50.000 ac-
tlons de capital à 35 cents, échues

le 11 juin 1968 On compte ac-
tuellement 3,228,000 actions en

sours, et 776,000 en réserve au Tré-
sor.

AAAA

la Dominion Textile
Les filatures américaines expor-

tent au Canada ‘un peu de jew
détrense”. C'est ce qu'a affirmé
hier M. G. B. Gordon, président

Dominion

cetle compagnie, tenue à Mont-
réal.

Il & dit aux actionnaires de cette
compagnie que les importations de
marchandises américaines ont été
très élevées au cours de ia période
Qu'il à passée en revue et qu'elles
auraient été encore plus élevées si
l'on n'avait pes fait de grands
efforts pour conserver au Canadas
son commerce Dans plusieurs eas,
on a accepté des commandes et on
les a remplies “à des prix qui éii-
minatent tout profit”.
“Les prix des fllatures améri-

cajnes auxquels nous avons eu à
faire face”, a dit 3X Gordon,
“étaient indûment bas, même sur
leur propre marché, et l'on peut
en conséquence affirmer que les
fabricants æméricains de textiles
exportalent ainsi en quelque sorte
un peu de leur détresse”.

Le président a déclaré que la
Bominlon Textile continue de faire
tous les efforts possibles pour ob-
tenir un chiffre d'affaires qui lul
permette de se maintenir à un ni-
veau économique dans le travail
manufacturier. I] y a cependant
des points plus encourageants dans Rainville
ce tableau un peu sombre. “Notre
situation demeure satisfaisante au
point de vue du capital de roule-
ment”, dit-il. Nos filatures sont en
bonne condition physique et les
sommes déboursées pour Ia moder-
nisation de nos moyens de produc-
tion nous mettent en état de Lirer
le meilleur parti possible de tout
changement général pour le mieux
qui pourrait survenir”.

TARIFS DOUANIERS

Dans une allusion aux “tarifs
douaniers très modérés” qui sont
imposés aur les textiles de coton

entrant des Etats-Unis au Canada,
M. Cordon a dit aux actionnalres-
“J'estime que je dois souligner de
rouveau leur insuffisance dans les
conditions actuelles“. TI à signalé
que l'industrie primaire des textiles
est “le plus Imposant employeur de
main d'oeuvre manufacturière au
Canada” et que la Dominion Tex-

tile à elle seule fournit directement
de l'emploi à ptus de 12,000 person-
nes. “Cette industrie, dans laquelle
tant de milliers de Canadiens ont
investi leurs économies, @ ample-
ment démontré son Importance
pour le pays”, dit-il. “La situation
qui se présente aujourd'hui est tel-
lement aérieuse que la question de
notre politique douanière actuelle
et de ses effets sur une Industrie
aussi vitale mérite d'être étudiée
avec toute l'attention requiss per
chacun d'entre nous dans toutes
les classes de la société canadienne”.
M. PF. R. Daniels, vice-président

et directeur-gérant, a insisté sur le
fait que les difficuités que rencon-
tre la compagnie pour faire face
A la concurrence étrangére ne dé-
coulent pas d'un “manque du sens
des réalités dans la fixation des
prix, pas plus que d'une question
de qualité”, “La qualité de nos
marchandises, dit-l, est aussi bon-
ne et parfols méme meilleure que
celle de n'lmporte lequel de nos
concurrents”. M. Daniels a cepen-
dant souligné que les usines cana-
diennes ne sont pas en état d'égaler
Ia formidaole diversité des tissus et
des styles que l'on peut obtenir sur
le marché américain, ce qui dépend,
dit-ll, d'une “simple question de
population et d'économique”.

Cons. Cordasun Oils
Consolidated Cordesun Oils Li-

mited annonce à La Bourses Carns-
dienne le palement de billets ga-
rantia convertibles à 5%. d'une va-
leur nominale de 350000, au prix
de $00 plus l'intérêt accru. Ces bil-
lets sont convertibles en actions
ordinaires à raison de $125 par
action et sont échéables le ler jan-
vier 1956. Les billets actuellement
émis et en coura à date forment un

 

 total de $600.000.
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Les ventes au détail

dépassent un milliard

de dollars en avril
Les établissements de détail du

Canada ont porté leur ventes au-
dessus du milliard en avril, d'après
le Bureau fédéral de la statistique.
La valeur totale des ventes du mous
s'est établie à $1,015,981,000 com-
parativement à 4965,426,000 en avril
1952, portant le total cumulatif de
la période janvier-avril à 83,518.-
924,000 contre 39,249,973,000 l'an

dernier.
-Toutes les parties du pays ont

participé à l'augmentation enregis-
trée dans les deux périodes étudiées.
Les ventes ont augmenté de 55 p.
100 en avril et de 76 p. 100 en
janvier-avril dans les Maritimes;
de 8.9 et 74 D. 100 au Québec; de
T9 et 79 p. 100 en Ontario; de
66 et 95 p. 100 au Manitoba; de
15.7 et 14.0 p. 100 en Saskatchewan;
de 8.1 et 96 p, 100 en Alberta, et
de 93 et T2 p. 100 en Colombie-
Canadienne.

Voici les commerces qui ont ac-
cusé les plus fortes avances dam
le mois, avec le pourcentage d'aug-
mentation de la période janvier-
avril entre parenthèses: magasins
de meubles, 225 p. 100 <17.5));
marchands de véhioules-moteurs,
219 (210): radios et appareils
électriques, 18.9 (247); bois-d'oeu-
vre et matériaux de construction,
178 (135); bijouterie, 130 (10.7);
garages et postes d'casence, 83
«8.11; charbon et bois 59 (—82);
éploeries et épiceries-boucheries, 4.9
30: et magasins à rayons 43
an,
Les ventes des magasing de véte-

ments pour toute la famille ont
diminué de 8 p. 100 en avril, mais
augmenté de 3.7 p. 100 durant les
quatre mois, tandis que celles des
magasins de vétements ppur hom-
mes ont diminué de 76 p. 100 en
avr!! et de 28 p. 100 en janvier-
avril, Les magasins de chaussures
ont accuse "ne diminution de 3.1
Pp. 100 en avril et ceux de vête-
ments pour dames, de 25 p. 100,
alors que leurs ventes de le période  
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L’indice des prix
” »

de gros plus élevé
Les prix de gros des matériaux

industriels se sont affermis en mal

et l'indice réuni de 30 groupes de |

prix est monté de 2313 à 2342 entre

Jes semaines du 24 avril et du 2
mai. Les prix de neuf de ces grou-

pes ont augmenté avec, en tête. une

hausse considérable pour les porcs,

suivie de hausses de l'étain, du blé,

du caoutchouc brut. de 1a laine bru-

te, du plomb, du coton brut, du
sucre brut et du mineral de fer.
L'augmentation de certaines denrées
importées a été facilitée par un au-
tre rajustement de ja valeur du
dollar canadien à l'égard des de-
vises américaines. Sept groupes ont

enregistré des baisses, à savoir: le

mnWe WE Re

Prix des grains
Cours fournis par JAMES RICHARDSON

NS, Lid Chambre 411, Immeuble

* senMontreal Beard of Trade.

WINNIPEG
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cuivre, l'avoine, le sisal, le bols de Mai
puipe, les bouvillons (à Toronto),
le charbon bitumineux importé et |Beptem
le blanc de plamb.
Une forte production animale &

entraîné une hausse des prix de pro-

|

Mère
duits fermiers du Canads aux mar-
chés terminaux, dont l’indice réuni
test passé de 219.6 à 218.7 entre le

24 avril et in 23 mai. Les prix de

|

Mars

produits animaux sont passés de
2550 à 2669 au cours de la même
période, vu In forte augmentation
des porcs accompagnée d'avances
plus légères chex les agneaux de
l'Est, les ‘“:fa, la laine brute et
bouvilicns es les veaux de l'Ouest.
Les bouviticus et les veaux de l'Est
ont accusé uné uuninution tout com-
me le lait destiné A la fabrication
du tromage, in volaille et le lait H-
quide. Les prix des produits de
grandes cultures sont descendus de
1722 à 1705, à cause de Is baisse

de l'indice pour l'avoine de l'Es*,
le blé, les pommes de terre, et le foin
et le seigle de l'Ouest. L'orge et le
maïs de l'Est ont enregistré une
hausse ainsi que les pommes de
terre et le lin de l'Ouest.

ce - .
Emission scolaire
vendue a 4 p.c.
Venant sur le marché des obliga-

tions pour la première fois, les
commissaires d'écoles pour la murii-
cipalité de St-Jacques no 1, dans le
comté de Montcalm, ont vendu une
émission de $105,000 par séries quin-
ze ans. L'adjudication a été faite à
Desjardins, Couture, Inc. qui avait
offert la plus avantageuse des huit
soumissions envoyées. Le prix payé
a été de 97.91 pour $105.000 à 4%
1954-88. Ainsi, le loyer net de l'em-
prunt est de 4394%. Le Secrétaire
de ta province a accordé un octroi
de $58481.25 pour cetle émission.

Loyer de 4.315% pour

Rivière-Ouelle scol.
L'émission de $165,000 par séries

vingt ans des commissaires d'écoles
pour la municipalité de Rivière-
Ouelle, comté de Kamouraska. a été
adjugée à des conditions très inté-
ressantes. La plus avantageuse des
huit soumissions reçues provenalt de
L.-G. Beaubien & Cie, Lide, et elle
était de 98.60 pour des 4% 1954-73.
Ainsi, la corporation obtient son ar-
gent à Un intérêt moyen net de
4316%. Un octros de 3133850 à été
accordé par le secrétaire de la pro-
vince pour cet emprunt

————_—

Au congrès du Kiwanis
international à N.-Y.
Deux officiers du Bt-Laurent Ki-

wanie de Montréal assistent au
grand congrès ‘international du
Kiwanis à New-York. En effet, M.
Zotique Lespérance, président, et
M. J.-J. Patenaude, secrétaire hono-
raire, représentent le St-Laurent
Kiwanis à ce congrès qui groupe
environ 15,000 à 20,000 Kiwaniens
de toutes les partiee des Etats-
Unis et du Canada.
Le congrès, qui durera quatre

jours, se déroule au Madison Squa-
te Garden. L'hon. Frank C. Cle-
ment, gouverneur de l'Etat du Ten-
nessee, le général S. Hoyt Vanden-
berg. le gouverneur Thoa Dewey,
de l'Etat de New-York, et l’'ambas-
sadeur américain aux Nations
Unies, M. Henry Cabot Lodge, Jr,
adresseront le parole à ce congrès
M. Grattan O'Leary, éminent jour-
naliste canadien, adressera aussi la
parole,
Mme J.-G.-L. Woodward, secré-

tatre du St-Laurent kiwanls, assis-
te également au congrès de New- Janvier-avril ont augmenté respeg-

tivement de 5.1 et 34 p. 100,

AROSE SNAGA A.SESE;

York en sa qualité de présidente du
consell des  amistantes-secrétaires
des 3,000 cluba  

Décembre ……. 74-122 LL OL

  

BURNS & CO. LIMITED
AVIS DE DIVIDENDE ——rer

Le troisième dividende trimestriel

de 50¢ par action sur les actions
classe “A” et “B” de Burns & Co.
Limited sera versé Je 29 juillet 1953
à tous les actionnc'res inscrits eu
8 juillet 1953.

National Trust Company Limited
est l'agent de transfert, avec bu-
reaux à Toronto, Winnipeg, Ed-
monton et Vancouver.

BURNS & CO. LIMITED,

R.-J. Dinning,

Président.

   

 

 

= ©

THE SHAWINIGAN

WATER & POWER
COMPANY

AVIS est par les présentes donné
qu'un dividande de cinquante conte
(50c} l'action sur les actions privi-
légiées rachetables de la compa:

quie, série “A” 4% cumulanl, et
qu'un dividende de cinquante-six
cents et un quart (56/c) l'action

sur les actions privilégiees rache-
tables de la compagnie, série “N°
413% cumulatif, ont été déclarée
pour le trimestre fininsani le 30
septembre 1953, payables le 2
octobre 1959 aux actionnaires ins
crits aus registres le 2 septembre
195%.
Par ordre du Conseil d'adminis-

tation,
1. LT. MARTIN.

Montréal, le 22 fuls 1953,

rer

—_—rt

 

THE SHAWINIGAN
WATER AND POWER

COMPANY
AVIS est par les présentes don-
né qu’un dividende de trente
cents (306) l'action à été décla-
ré eur les actions ordinaires sans
valeur au pair de la compagnie
pour le trimestre finissant le 30
juin 1953 payable le 25 août 1953
aux actionnaires inscrits aux re-
gistres lo 15 Juillet 1959.

Par ordre du Consell d'admi-
nistration,

J. L T. MARTIN,
Secrétaire.

Montréal, le 32 Juin 196%    



 

A Blue Bonnets

 

RESULTATS |
PREMIERE COURSE—Bourse $800,

a géclamer, 4 et $ ans, maidens, 6 fur-
longs:
Mot Rushin, Hulslander 24.80 11.10" 4.20
fPorty Niner. Williams. 4.00 230
Oma Reigh, Schell .... 210
Temps: 1.15 2-3. Ont sussl souru: Kl

Pabo, Carbon Hill, Populaires, Admire}
Blue, Lofddeasel. My Min, Susan Claire,
Bermar Joe, Chippawa, f—Fieid— Forty
Miner, Ei Pabo, Chi, wa, Populaires.
Le quinella à payé $319.80.

DEUXIEME COURSE—Bourse $800,
conditions, 2 ans, 4 1-2 furlongs:
Friend Jim, Martin .. 540 380 380
Alpine Buale, Gonzales 9.20 4.00
Omaha Pair, Hulslander 2.70
Temps: 1-5. Ont aussi ovum:

Railroad Rosle, Radiant Niki, Lucky
Pourteen, Bond Trader.
TROISBIEME COURST — Bourse $300.

à réclamer, propriété d'un résidant ca-
pndien. 3 ans et plus, 5 1-2 furiongs:
fParadise lost, ne 10.20 390 2.70

 

 

Erigeron, Marrocco 290 270
Tia, Leavitt .. - 3.30
Temps: 1,07 1-5. ‘Ont aussi couru: 

Bees, fRapid Biride fLoulse Mac, Sl-
volo, Parandole, Pat H., Bandera, Pre-
cesler. f—Fteld.
QUATRIEME COURSE — Bourse $800.

à réclamer, 4 ans et plus, 5 1-2 fur-
longs:
Gay Order, Garry .... 7.10 480 280
Sovla's Bunty, Gagnon 11.30 430
Biddy Doyle, Venero .. 250
Temps: 1.07. Ont aussi couru: Pen-

nant Beven, Judy R., Dot The 1, Pight-
sng Miss, Lady Kelsin.
CINQUIEME COURSE -- Bourse 8900

à réclamer, né RU Canada, 3 ans et plus,

 

7 furlongs:
Yorkfields, Massarelil 480 280 280
Innisfail, Keer .- 590 4.30

Bard of Avon, 2.70itt
Temps: 1.27 4-5. Ont aussi couru:

Hi Pal, Royal Lancer, Miss Rosalie, Lit-
tie Patrol, Arch Awake, Patel Elalamein.
BIXIEME COURSE — Bourse $300. &

réclamer, 3 ans et plus, 7 furlongs:

Blogood, Gagnon 16.50 7.10 3.90
Yalta, Garry .... … 1180 5.50
Collins Girl, Davidson . 3.70

 

Temps: 127 3-8. Ont aussi couru:
Rhymo, Evening Cape, Danseuse, Col-
lege HI.
SEPTIEME COURSE — Bourse $800.

A réclamer, 4 ans et plus. ? mille:
Irish Pat, St. John 2.00 570 4.20
Queen Chica, Baumell
safe Bet, Payne
Temps: 141. Ont aussl couru: Sly

King, Top Executive, Bow Compass.

Nellie's Post, Irish Clown, Lytle. Pry,
Uny Defender, |
HUITIEME COURSE — Bourse $800.|

à réclamer, 3 ans et plus, 3 1-2 fur-
jones:
Copacabana, Williams 520 340 3.80
Amelia M., Garry - 3.80 430.
Contortlonist, Saumell 4.40
Temps: 1.07 3-5. Ont aussi couru:

Kaiespera, Elichonr, Arose. Gold Apple,

Kadie Leonard, Le Tourbillon ,Custody.
Marezzo, Evening Cloud.
La quinella « payé 816.75.

Milwaukee ici
le 14 juillet
Les Braves de Milwaukee. qui ont

stupéfait le monde du baseball de-

puis le début de la saison, en me-
nant le bal dans la ligue nationale.

seront des visiteurs à Montréal le

14 juillet prochain. à l'occasion du

congé annuel des ilgues majeures

pour la partei d'étoiles.

Les Braves seront ici pour 16 heu- |

res. en route pour Québec, où ils

doivent jouer une partie hors-con-

cours le lendemain soir.
Louis Hill, restaurateur local, a

 

 

  

 

INSCRITS
PREMIKRE COURSE — Bourse 4800.

à reclamer, 3 ans et plus, pouliches et
Jumenta, 5 1-2 furlongs: Boawell's Hope
110, Settling Day 111, xliches 108, Tru-
dy Cross 110, Sliver Weed 118, Blue
Wind 110, Gypsy Girl 115, Ben.Bm-H
108, Halbel 113, Bockett 113, Hyphen
113, 8inoky Mis 113. Ausst éliuibles:
Second Bilnk 115, Laffalong 108. Lan-
tell 118, Teale 8B 113.

DEUXIÈME COURSE — Hourse 8800.
À réclamer, 4 ans et plus, 5 1-2 fur-
longs: Our Sam 111, Kalimera 115, Miss
Rab 100, Playful Plot 109, Saiatimus
104, Silver Plate 120, Easton Dream 111,
Tomy's Town .111, 8pring Speed 111,
Three Bevens 113, Kardoma 104, Impel-
ler 111, Aussl éligible: Grain Market 120.

TROISIEME COURSE — Bourse $800.
conditions, 3 et 4 ans, 5 1-3 furlongs:
Sing Lee 114. 8hifting Way 114, zMiss
Doris 110, Kings Road 120, Bern Kay
116, Gables Queen 109, Bovina 112. Boa-
208 Lady 109, Overweight 109, Beeston
117, Ebenezer 111, xKitty Scott 104.

QUATRIEME COURSE — Bourse $300,
à réclamer, 3 ans et plus, 8 furl :
Our Mission 118, Fleet Roman 113,
Africana 111, Lot Won 113, Bow Com-
pass 113, Alacamsuls 103. Quick Party

CINQUIEME COURSE — Bourse $800.
conditions; 3 ans et plus, & furlongs:
Dorothy G. 109, Ideal 100, aWelcome
108, Bir Galavan 108, Sis 104, Chall
Wind 108. Umpydan 114, bBesu Peu
105, aExcelsls 114, xHerole Virtus 110.
Holly ‘Ridge 109—a—Entrée de M. Par-
trish; b—Entrée de 1. Marks.

SIXIEME COURSE — Bourse 81,200.
handicap “St-Jean-Baptiste”, 3 ane et
plus. ? mille: Wateree 112, aBem's List
îté, Radiant Night 117, Minnie Macaw
112, aThermiles 108. Minnix 112, First
Rank 111. Sneaky Pete 113.
a—Entrée de R. Lefebvre et V La-

bello.

SEPTIEME COURSE — Bourse $800,
& réclamer. 4 ans et plus, tpropri tée
de résidents canadiens), 1 mille: Hen-
ther Jane 107, Cotton Tall 112, Patsy C.
105, Gold Roon 115, xHippodrome 110,
Heart Broken 107, Wallacetown 107, Lo-
nesome Rose 110, Little Glnny 107, x-
Shining Falth 107. Aussi éligib'es: Bi-ck
and Tan 1u7, Double Briar 107. Pree
Flight 113.

HUITIEME COURSE — Bourse $800,
à réclamer, 4 ans et plus, 7 furlongs:
xMasico Lat 100. Vinita Rev 114. xMuch |
Pleasure 109, Gleneagles 114, Rrown Pe- |
te 112, eJon Battle 120, Red Butler,
120, Sun Herod 120, Here's A Dream 113.
Mofile 110, Forbldden C. 120, Bomob
Countess 109. Aussi éligibles: Prickly
170. xxMaid of Kent 108, The Problem
114, Sonnybras 120

SELECTIONS “A LA PHIL®

1—Smoky Miss, Boswell's Hope, Stiver

3—Miss Rab, Three Sevens, Kardoms.
3—Beeston, Kings Roda, Gables Queen.
4—Our Mission. Quick Party, Lot Wan.

5—Umpydan, Ideal, Exoelsis. .. .
6—Minnte Macaw, Wateree, Minalx.
7--SCotton Tall, Little Giany, Double

Briar, =
8- Red Butler, Porbidden C, Here's À:

Dream.
Lc metljeur: Umpydan.
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HIER

Ligue Internationale :
Montreal 10, Syracuse 7.
Buffalo 4, 4, Baltimore 3, 8
Toronto 11, Springfield 8.
Rochester 12, Ottawa 6.

Ligue Nationale :

Philadeipnie 8, Chicago 1.
Cincinnati 3. Brooklyn 2.
St-Louis 15, New York 8.
Pittsburgh 1, Milwaukee 0.

Ligue Américaine :
Boston 6, 2. Cleveland '4, 1.
Détroit 5, Philadelphie 0.
St-Louis 4. Washington 3.
Chicago 11, New York 3.

Ligue Previnclale :
St-Hyacinthe 5, Drummond. 3.
Granby 8, T.-Rivières 7.
Thetford 7, Bt-Jean 2,
8herhrooke 7, Quebec 1,

AUJOURD'HUI

Ligue Internationale :
Syracuse à Montréa) (830 pm.
Rochester à Ottawa 2p. soir).
Springfield à Toronto (2p. soir).
Baltimore à Buffalo soir).

Ligue Nationale :

Philadelphie à Chicago.
Brooklyn à Cincinnati (soir).
Pittsburgh à Milwaukse (soir).
New York à St-Louis «æoir».

Ligue Américaine :
Chicago à New York.
Cleveland à Boston.
St-Louis à Washington ‘soir.
Détroit à Philadelphie (soir).

CLASSEMENTS
Ligue Intern=tionale :

G.

 
ront la nuit à Montréal et iroût à
Québec le lendemain matin. ‘

‘Tous les joueurs des Braves, ex-

cepté ceux qui participeront à la

joute d'étoiles des majeures, feront|

le voyage & Montréal et Québec.

Naturellement, les Braves ne joue-

ront pas ici, puisque les Royaux|

 

. P. Moy. Dif.
Montréal... . 35 21 625
Buffalo : . . 31 24 5646 S'y
Rochester . . 31 25 554 4
Baltimore . . . 32 31 508 6;
Toronto . , . . 30 30 500 7
Ottawa . . . . 27 33 450 10
Syracuse . . . 27 38 450 10
Springfield 21 37 352 15
Ligue Nationale :

. G. P. Moy. Dif.
Milwaukee . . . 41 21 661 —
Brooklyn .. .. 38 24 613 3
Bt-Louls . . . . 37 26 8M 3%
Philadelphie . . 4 570 54
New York . . . 30 31 .492 10%,
Cincinnati . . . 23 36 390 18':
Chicago . . . 20 39 3390 19";
Pittsburgh . . 22 45 328 21’:
Ligue Américaine :

G. P. Moy. Dit.
New York . . . 4 15 754 —
Cleveland . . 235 26 574 11
Chicago . . . . 36 28 583 11%
Boston . 37 2 561 14
Washington . 32 33 500 18%
Philadelphie . 29 35 453 184
8t-Louls . . . . 22 #4 333 265
Détroit . . . 17 8 2746 20

 

__—_
RENCONTRE HISTORIQUE
Le premier Parlement du Haut-

Canada s'est réuni à Niagara-sur-
le-Lac, Ont, en septembre 1792.

 

+ DÉCÈS +
DURANCEAU—A Montréal, le 23 juin,

à l'Age de 28 ans 9% mois, est décédée
Yvonne Lanthier, épouse de
dre Duranceau. fils.
Les funérailles auront lieu

di le 26 courant. Le convoi
demeure de son

Alexan-

vendre-
funédre

mère, dE
. pour se rendre à l'église

St-Alphonse d’Yourville. oQ le service
| sora célébré à 9 hrs et de là à Bt-Au-
sustin, Cité des Deur-Montagnes, où
un ltbére sera chanté, lieu de la sé-

: puiture. Parents et amis sont pride
pay sans autre invitation.

TRLDEAU—A Outremont, ie 22 juin
1953. à l'âge de 83 ana, eut dicédé M.
J.-Arthur Trudeau, commandeur de
l'Ordre de Bi-8ylvestre, époux de feu
M.-L. Coulllard. de L'Bplaay.
Les funérailles auront lieu vendredi

le 26 courant. Le convoi funébre par-
tra de en demeure, No 750 Chemin Bte-
Catherine. à 845 heures, pour se ren-
dre à l'église St-Germatn d'Outremont,
où le service bera célébré à 9 heures
et de lh Au cimetiére Ge la Côte des
Neigre, leu de la eépulture. Parents
et amis sont priée d'y assister sans
autre Invitation.

  

Cleveland est
battu deux fois
BOSTON, 24. (PAf! — Un dou-

ble de Milt Bolling. alors que deux
hommes étaient retirés dans Ja
10ème manche, & ruiné ce soir le
beau travail de Bob Chakales, du
Cleveland, qui n'avait alloué que
cinq coups sûrs, et & permis aux

(Red Sox de Boston de remporter
les honneurs d'un programme dou-
ble contre les Indiens, Les Red
Sox ont gagné la deuxième joute

| par 2-1 apres avoir triomphé par
6-4 dans la première, grâce à un
triple chanceux de Dick Gernert
qu! a produit deux points dans la
sème manche.
Le lanceur gaucher Maury Me-

Dermott à également alloué cinq
coups sûrs dans la deuxième Jonte.
Il n'a fait face qu'à 19 frappeurs
tout en bianchissant les Indiens
durant les slx premiéres manches.

———______

BOMMERVILLE, New-Jersey, 24.
(PCM.—Ross Abbott, un cuisinier
de 48 ans, est détenu par la police
pour être interrogé en marge du
meurtre de Mme Marie-Louise Gué-
nette, 55 ans, originaire de la Sas-
katchewan. Le corps mutilé de Mme
Guénette a été trouvé dans un bois
dimanche.

 
 

 

VIBANK, Saskatchewan. 24.
PCL) Un incendie survenu
hier à un élévateur de la compa-
gnie National Grain à entrainé des
dommages de plis de $100.000 et la
perte de 30.000 boisseaux de grain.

GRANBY, 24. (PCI! Des
vandales ont cassé 206 fenétres d'un
camp d'été pour enfants à la baie
Missisquoi. Les dommages ont été
aécouverts quand jes autorités du
camp #'y sont rendues pour le pré
parer à l'arrivée des enfants.

ATHENES, 24. (PA) — Baloni-
que, la deuxième ville en impor
tance de Ja Grèce, à été sqcouée
par l'explosion d'un dépôt de mu-
nitions. On ne rapporte aucun
blessé et aucun dommage à la pro-
priété en dehors du dépôt. Une
enquête a été instituée.

15
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ance Demandes prospectus are-
tuit Adresses: Casier 8, St-Hyacintbe
Québec.

MEDECINS

A. BRISRHOIS. M Médecin cn!
dus de (‘Tinivermté de Paris ne

jes du ooeur estrimac. taie reins peu,
sang. Impuissance stérilité æalaaies
urinsires. vénériennes diabète œounte.
obésité 816. rue Sherbmake est prés
St-ubert PR 8232

CHALET A VENDEE
MAGNIFIQUEchalet. 38 milles de
Montréal, Quinu, sur terrain de 280
x , bord de l'eau. entiérement privd,
tiectricité 220, garage, construction sol-
Le. Aubaiue 46,500. Tél. RAymond

  

 

DIVERS

ALTERATIONS couture panisions paie
tots. manteaux de printempe refaite peur
-nfarté BE 7300 128. tue Mont-Royal

M. Jean Groulx en
deuil de son père
Un des employés du journal “Le

Canada”, M. Jean Groulx, vienu
d'être plongé dans le deuil par la
mort de son père M. Adélard
Groulx, qui demeuralt au no 10.718,
De Martigny, Sault-aux-Récoleta.
Le défunt était âgé de 74 ans et

six mois. Né à Ste-Anne-des-Plai-
nes, M. Groulx arriva jeune dans
la métropole. Durant plusieurs ane
nées, il dirigea un commerce de
bois dans le quartier St-Henrl, Puis
11 retourna à la terre et s'établit À
8t-Vincent-de-Paul.
Marié en premières noces à feu

Dume Bernadette Bélanger, M. Adé-
lard Groulx Inisse dans le deuil, ou-
tre son épouse, Dume Clérlida Gau-
thier, ses enfants: Mme Josenh
Martin (Juliette Grouix; M. Léo-
pold Groulx et M. Jean Groulx, chef
comptable du “Canada”; secs bellas-
filles! Mme Léopold Groulx (Maria
Hamelin); Mme Jean Grouix (Fran-
colse Gnriépy); son gendre, M. Jo-
seph Martin: ses petits-enfants:
Rodolphe, Germaine, Maurice, An-
dré, Philippe, Céline, Monique et
Marthe Martin;* Michel, Pierre, Jo-
celyne, Carolle, Guy et Murielle
Groulx.

Il lulsse égnlement pour pleurer
za perte, ses beaux-parerts: M. et

 

 

.| Mme Francois Gauthier: son beau-
fils et sa belle-fille: M. et Mme
Lucien Mitchell, ainsi que ses petits
enfants: Pierre, Eveline, Robert,
Jacques et Georges Mitchell, ainsi
Que nombre de beaux-fréres et bel-
les-soeurs,

Les funérailles ont eu lieu ce
matin en l'église de La Visitation
du Sault-aux-Récollets

 

 

invité les Braves à un déjeuner À seront en voyage à Buffalo le 14,

1~Indian Room”, Les Braves passe-: juillet.

ROMAN - FEVILLETON AAAAAAARAAAAAAAS

DE LA “PATRIE® S

  
 

   

 

 
Princesse…mais Escuave

par Louis D'ARVERS

 

 

Bublication qu'orisée par La
W] Société des Gens de 

33 (suite)

—L'honneur! protesta Liane. Voi-
là un qualificatif que les amis du

prince accolent rarement à son
nom, et vous le savez bicn!

Dolly pâlit.

Décidément cette pensionnaire
n'était pas l'innocente sourde et
aveugle qu'elle parilmsali étre: elle
entendait, obaervait et même se
permettait de juger.

Elle retrouvait à cette minute
dans les yeux de .a filic l'expres-
sion s souvent remarquée autre-
fois dans les yeux de son père, et.
en dépit d'elle-même, sa conscien-
ce de nouveau protesta.
Mais Jack Jura était parti et les

eréanciers restaient. D fallait vain-
are à tout prix.

— Vous n'êtes qu'une enfant, Lia-

 

   
aont ici n’hésiterait à accepter l'of-

fre du prince ..

— En le méprisant! coupa froi-

dement Liane.
— Toujours vos grands mots, je

vous assure .
—Le prince es Un misérable,

ivit Liane, dédaignant l'in-

terruption. T1 anît que j'ai de l'a-

version pour lui. TI sait. parce que

Je le lui ai dit, que je ne l'estime

pas. Et Il ose me faire cette insut-

te de penser que son or effacera

tout!
— Une insutte! Décidément vous

êtes foile, gruit Dolly, perdant tou-

te possession de soi. On insulte

mademoiselle parce qu'on lui offre

une couronne de princesse!

— Cette offre vint-elle d'un roi

serait une insulte s'il savait le mé-

pris et le dégoût qu'il m’insptre.

— C'est peut-être pour ce mépris   
ne, aucune des jeunes [filles qui qu'il vous aime, aprés tout, Lit Dal-

1y, pensant tout haut .. car il vous
aime, si étonnant que cela aoit!
Vous n'avez pas pu ne pas vous en

apercevoir!

— Moi! ‘
Une ardente rougeur redonna

pour un instant un peu de vie su
visage décoloré de Liane. Kile le
cacha dans ses mains et éclata en
sangiots.

Dolly la regarda, désemparée.

L'âme de aa fille lui était étran-
gère au point qu’elle n'arrivait pas
à ls comprendre.
—Toutes les femmes compren-

nent l'amour qu'elles inspirent, dit-
elle enfin, et !! faut que vous soyez
stupide pour n'avoir pas compris.
“Mais en voilà assez, ajouta-t-elle

vivement. voyant que Liane relevait
la tête pouf protester, j'ai dit que
vous épouseriez le prince et vous
l’épouserez!
— Non, dit fermement Liane,
— Mais comprenez donc que vous

n'avez pas le sou! jeta Dolly exas-
peree. Vous n'avez rien à attendre
de mon second mari, et c'est tout
juste s'il consentira à vous offrir
un trousseau sous orme de cadeau
de noces.
— Je n’accepterai rien de M. van

Derken,
— Et votre cousin de Buimer est

à peu près ruiné et réduit à épou-
ser May Rogers!
— Mon cousin ne me doit rien.

—TM reste que vous êles sans
fortune et que vous ne pouvez
compter sur personne, sur person-
ne, entendez-vous?
Liane frappa nerveusement le

plancher du pied. C'était sa pre-
mière colère depuis ea petite en.

fance, mais elle étilt incapable de
se contenir.
—En voilà assez! cria-t-elle ..

Je n'épouserai pas le prince Oriof!
Rien au monde ne pourra m'y con-
traindre. Quot que vous fassiez,
quoi que vous disien. !e ce l'épou-
serai pas!
Es ne donnant pas à sa mère le

temps d‘une réplique, elie quitta
vivement ia chambre.

C'était sage de sn part, car Dol-
ly l'eût certainement frappée. Ba
terrible déception le mettait dans
un état de fureur voisin de la folie.

Elle sentait cependant la néces-
aité de se calmer et de réfléchir,
car elle voulait «voir le dernier
mot. Elle aurait le dernier met, tout
son avenir dépendait de son adres-
ae, elle devait essayer d'être adroite.
Quand ls première annonce du

Géjeuner l'arrecha à sa médite-
tion, elle avait adopté un plan et
elle avait retrouvé son habituel
sourire quand elle rencontra je
prince.
— Eh bien! demanda-t-i! aans au-

tres préliminaires.
— Pag ai vite, cher ami! pas 8 

vite! Liane, je vous l'ai dit, est en-
core un vrai bébé pour cerlaines
choses. Elle est flattée de la faveur
que vous lui faites .. profondément
Mattée, ne la heurtez pas, ne !n
presses pas. croyez-moi!

Orlof eut un sourire d'imperti-

nente tronie.

— Ma belle ale, inutile de fein-
dre. Votre fille me détoste et elle
vous l'a dit; mals peu m'importe,
vous pouves me parler franche=
ment, cela ne changera pas mes
intentions.

En dépit de son inconscience, ce
cynisme troubls Dolly et elle so
sentit froid dans le dos
— Non plaida-t-elle pourtant,

vous vous méprenez, pri ice, aile ne
vous déteste ni ne vous aime, per-
ce qu'elle est aussi ignoranie des
choses de l'amour que des devoirs
du mariage et puis vraiment
elle est très froide par nature...
extraordinairement froide, même
= Un beau défaut ma cheéret
-— Pour une jeune fille, peut-être

oul, mais cela rend plus difficile
de V'amener & un mariage, alors
Qu'elle est encore sl jeune. Et vraie
ment prince, dans votre intérêt mé-
me, je pense que vous feries mieuz
de ne pas lui parler vous-même,
pour le moment; laiesez-moi faire.
— Comme vous voudres.

(à œulvre)
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11 arrive trop tard

 

 

| À
Bum ! J'arrive trep tard. Tous

lus trous vont occupés,
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x Aux oeufs d'or? Je te denne dix pe-

  
    Bien ofr, Jeanmot, nembreux sont

ceux qui élèvent les poulets pour
les manger, mais tu te souviens de
ce conte où un idiot tue bn pouls  
 

 

 

Il taut que tu les atmees et que tu
les lnéesee vivre. lis te dennerent
des oeufs qui contiendront à leur
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Tu fames encore ta
Pipe, David ? Et encere

Les mimes rideaux,
Liu?
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  Avee ume salle de bain moderne,
nows pourrivms jeter cette

OBERT L’INTREPI Jos. La Misère et son frère en désaccord
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Robert et Moquin feront face “Robert Bédard ”
à Managoff et Atkins ce soir| SionTORONTO, *bers

“ broske, a

S'il triomphe du rude duo Managoff-Atkins, en aton endurance, Den

compagnie de son partenaire favori Laurent Moquin,| TE rowsire,OoSe

dans la grande finale de la séance de lutte offerte| quatrième ronde du Tournel In-

par le promoteur Eddie Quinn, au Forum ce soir,| Yitatien du Toronte Cricket

Yvon Robert demandera à ia Commission Athlétique

locale de forcer le champion mondial Wladek Kowalski

à lui accorder un match officiel de championnat sans

Club, hier.

‘Comme la rencontre servait

utre délai.
Donsait en effet que depuis déya| Restaurant Raymond

vs C. P. Ouimet .

Plateau triomphe du Rosemont;

Parc Extension bat Maisonneuve
tpar ROLLAND RICARD )

Les joueurs du Plateau Mont-Royal ont cogné

12 coups sûrs contre les deux lanceurs du Rosemont

pour remporter leur quatrième triomphe consécutif

au compte de 13 à 4. Carter a été crédité de la

victoire pour les vainqueurs.
Les hommes de Jimmy Chur-g-——_—

chill s'assurèrent la victoire dès, de 7 à 1. Les joueurs de Kert ont

les deux premières manches alors | compté € ints à la huit'ème

qu'ils comptérent quatre points p ing polmanches pour s'assurer la victoire.

dans la première et trols dans ls‘! Cameron, un nouveau venu avec

troixième, deux dans la cinquième‘l'organisation du Parc Extension,

et trois dans la sixième. Les points a limité ses adversaires à deux coups

d'essai peur le choix de l’équipe

de la Coupe Davis, les chances ©

de Platt d'étre sur l'équipe dû

plusieurs semaines Yvon Robert &
insisté auprés du matchmaker Ed-

die Quinn pour obtenir le match

Canadas sent plulét minces.

Parmi les autres faveris à

avancer en quart de finule, on

trouve Lerne Main, de Teronte,

‘qui a vaincu Dick Ring, de Te-

en question, mais Quinn n'a pu dé-

cider Kowalski à accepter le match
et aux dernières nouvelles Kowalski
a tout simplement quitté Montrésl

sans s'occuper davantage de la de-
mande pressante de l'aspirant ca-
nadien-français.
Ce soir, Robert unira sa rapidité,

sa science et sa force à celle de
aon protégé de toujours, Laurent
Moquin, pour lutter contre les vi-
lains Pete Managoff et Pred At-
kins dans un match par équipes
qui servira de finale et qui devrait
être excitant au possible.
Robert et Moquin, à peu près In-

vincibles dans un match par équi-
pes, conmptent bien l'emporter pour
plusieurs raisons mais surtout pour
que Robert pulsse insister officiel-
lement, auprès de ls Commission
cette fois, pour ce fameux match
de championnat tant désiré contre
Kowalski,
Managoff et Atkins, par contre,

te disent assurés de l'emporter et
ils ont laissé entendre qu'ils n'y
iralent pas de main-morte contre
les Canadiens français. On assis

tera donc à un match de finale
tvouvementé au possible et les

amateurs en auront sûrement pour
leur argent.
Trois autres matches intéressants

au possible seront offerts par le
promoteur Eddie Quinn ce soir.
Dans la semi-finale. on pourra ap-
plaudir le populaire et plaisant Bo-
Bo Btazil qui fera face au cham-
pion de la Budde, Arnold Skaaland.
Ce dernier a impressionné contre
Yvon Robert 1? y à une couple de
semaines, même s'il a été défait
tandis gue Brazil nous revient
après une belle série de victoires
éclatantes remportées sur le sol
américain.
Johnny Rougeau. le favori de

tous, rencontrera le dur-à-cuire
Les Ryan, de Boston. dans un
watch limité à 30 minutes tandis
que dans le match initial de la soi-
tée, le champion britannique, Allen
Guarfleld, voudra débuter par une
victoire sur le sympathlque Sandor
Kovacs, ce qui ne sera pas trop
factle, U faut en convenir puisque
Kovacs est bien décidé à ne pas
aubir de défaite dans le ring wu
Forum.

Le club de balle-molle C. P, Oui-
met recevra la visite du Restaurant
Raymond Jr dans une joute régu-
lière de la ligue de balie-inolle
intermédiaire “Centre Sportif”. An-
dré Tétreault, gérant du Ouimet, à
annoncé que Jacques Dubrule lan-
cers pour son club.
 

nommé coach

membre de l'équipe.

La signature officielle de

Wings, de la ligue Nationale.

 
rente, 6-1, 6-0; Paul Willy, de

Vancouver, à défait Austin Mc-

Phersen, de Toronto, 6-4, 6-2:

Red Kovaleskl, de Washingten,

D.C. a triomphé de Garry Tyr-

refi, de Toronto,

 

 

Lejoueur de défense Forbes
du Sherbrooke

SHERBROOKE, Qué., 24. (P.C.F.) — Forrest Keene, gérunt

d'affaires des Saints de Sherbreoke, de la ligue de hockey

Québec, à annoncé hier que John (Jake) Forbes à accepté tes

conditions qui lui étaient offertes pour devenir coach des Saints

peur la prochaine saison. Forbes, joueur de défense vétéran de

28 ans, de la ligue de hockey de l'Ouest, sera en même temps

Forbes dirigeait les destinées du club New-Westminster,

de lo ligue de hockey de l'Ozest, l'an dernier, et est un membre

de l'organisation des Red Wings de Détroit. Forbes était autre-

fois avec les clubs Omaha et Indianapolis.
Forbes se fera plus tard dans

l'été. Por l'obtention de ses services, les Saints, réussiront,

croit-on, une formule quelconque d'affiliation avec les Red

 

le mate

la Commission refuse des rondes de

2 minutes pour le combat de Melis -
Le promoteur Raoul Godbout a annoncé hier que

entre Paolo Melis d'Italie et Tony Percy

du Rosemont furent comptés à Ia sûrs. Bobbie Laforest a le plus brillé

de Drummondville, mardi soir au Stade Exchange,
sera de huit rondes de trois minutes. Godbout avait

demandé à la Commission Athlétique de Montréal,

la permission de présenter un combat de dix rondes
de deux minutes entre ces deux boxeurs,
Vu le Jeune Age de Percy, lacom-pee
ission a refusé de créer un précé-\ rencontre de quatre rondes entre

lent, male à approuvé le match pour
une rencontre de huit rondes. Pour
‘ne pas désappointer les amateurs de
boxe, le promoteur & iinmédiatement
annoncé qu'il avait bâcié une autre

 
 

Maureen Connolly et Doris Hart
gagnent facilement à Wimbledon

WIMBLEDON,24, (P.A.f.) — Maureen Connolly
et Doris Hart, des Etats-Unis, respectivement favo-
rites nos 1 et 2, n’ont alloué aucune partie à leurs
adversaires, vraisemblablement victimes ‘du trac,

hier, dans le tournoi des simples, à Wimbledon.
Mile Connolly honora le débute

des activités. sur le court central,
en disposant, en 21 minutes, au
acore de 6-0, 8-0, de Dora Killian.
Une représentante plus jolie qu'ha-

bile de l'Afrique du Sud.
Pendant ce massacre en présen-

ce de 13,000 amateurs, Mlle Hart
faisait exactement la même chose
avec Jpannette Morgan, de Grande-

Bretafne, avec la scule différence
qu'elle prit trois minutes de plus

pour le réaliser.

Ti n° avait pas de matches d'hom-
mes prévus par le programire de la
journée dans ce tourno] empesé
dans la tradition. Mais og intercala
25 doubles d'hommes et 4 doubles
mixtes, entre les batailles de fem-
mes, sur les courts locaux.

L'équipe de doubles favorite no 1,
celle de Ken Rosewall et Lewis
Hoad, se comporta précisément tel
que prévu. Klle l'emporta contre R.

Buser, de Suisse, et J. I. Devroe, de
Belgique, 8-1. 6-0.
Dans un combut mouvementé, Vic

xege5

eee
Beixas et Gardnar Mullov l'empor-
tèrent sur les deux joueurs anglais.
Geofl Paish et Tony Mottram. Le
score : 4-6, 6-3. 6-4, 4-6, et 6-4.

L'équipe australienne de dou-
bles. favorite no 3 et formée de
{Mervyn Rose et Rex Hartwig, dis-
posa de N. R. Lewis. Angleterre.

let Ian MacDonald. de Trinidad,
6-3, 6-4, 6-1.
Les favoris no 4. Jaroslav Drob-

ny, Tchécoslovaque exilé volontai-
rement en Egypte, et Budge Pat-
tv. des Etata-Unis, disposérent de
Henry Billington et Don Butler,
de Grande-Bretagne. 6-3. 6-2, 6-2.

Avi ve our
BROOKLYN PERD
CLEVELAND, 24. (PAD — Un

coup de circuit du frappeur de re-
lève Orady Hatton avec un homme
sur los buts dans la neuvième man-
che a permis hier soir aux Redlega
de Cincinnati de vaincre les Dod-
gers de Brooklyn par 3-2 pour infli-
ger au feune Billy Loea xa quatrié-
jme défaite contre huit Victoires.
  

Yvon Blanchard de Montréal et Gil-
bert Ciavé de France.
Blanchard, un brillant jeune

i boxeur amateur, en sera à ses dé-
buts comme professionnel.

Le programme de mardi compren-
dra donc, un match de dix rondes
entre Marcel Assire et Joe Bhaw, un
autre de hult rondes. un de six et
trois de quatre rondes, pour un
grand total de trente-six rondes de
boxe.
Le combat de six rondes oppo-

sera le sensationnel Reggie Char-
trand à Gene Johns de New-York
un protégé géré par Georges Gains-
ford l'ancien gérant de “Sugar”
Ray Robinson. Dans les deux ou-
tres combats de quatre rondes,
Sammy Fortunu rencontrera Ken-
ny Hughes et Dominique Dermo
sers opposé à Bert Conn de
l'Afrique du Sud.

Assire et Melis ont continué leur
entrainement & 1a Paleatre Natlo-
nale hier. Les deux pugilistes
d'André Barrault ont impressionné.
Assire a fait plusieurs rondes de
boxe avec
Dominique Dermo, tandis que Me-
lia avait Sammy Fortuno et Char-
trand comme compagnons d'entral-
nement,
Quant à Tony Percy l'adversaire

de Melis, (1 poursuit son entraine-
ment à Drummondville. T1 arrivera
à Montréal. demain et terminera
son entrainement à le Palestre Na-
tlonale.
Le programme de mardi, l’un

des meilleurs présentés au Stade
Exchange, devrait certainement
être disputé devant une forte as-
sistance. Le promoteur Godbout a
nnnoñoé que les billets seront en
vente dés demain matin au Stade
Exchange, angle Iberville ot Mont
Royal,

Reggle Chartrand et |Po!

troisième et cinquième manches.

Yvon Gagné a été le gros canon |

du club avec trois Coups sûrs en

quatre présence au béton. G'lles

Samson et Picard ont cogné un

coup de circuit chacun pour les

vainqueurs. Tremblay, le premier

but des perdants, & été le mell-

leur avec trois coups aûrs dont un

triple, un double et un simple.

PARC EXTENSION GAGNE

Dans une autre joute à Maison-

neuve, les porte-couleurs du Parc

Extension ont triomphé au compte

 

*Roseinont .....

au bâton pour les vainqueurs avec

trois coups sûrs dont un coup de

circuit. Dussault a également co-

gné un coup de quatre buts pour

les perdants. Raymond Bayard 8

cogné un deux buts.
Plateau .......... 431023—13"12 2

... 002020— 4 10 4

Batteries: Carter et Leduc; Rota-

ry, Berthelet et Peters et Cournoyer.

Malsonneuve .....0000001—1 2 6

Parc Extension ... 10015x— 7 s 2

Batteries: Duranleau et Bolduc;

Cameron et Fleuriquin.

 

Joey Maxim confiant de
reconquérir son championnat

OGDEN, Utah, 24
montera dans l'arène ce soir

surprise et reconquérir le

monde qu'il a perdu contre

bre dernier. Moore, un

cependant favori à 8 contre 5 pour

(P.A). — Joey Maxim
confiant de causer une

championnat mi-lourd du
Archie Moore en décem-

vétéran de 36 ans, est
triompher dans

ce match revanche de 15 rondes.
Les experts sont presque unani- ;

mes à choisir Archie Moore.

Les deux boxeurs eux-mêmes ne

semblent pas inquiets, mais il est

possible que l'un deux nit de la dif-

ficulté à “fhire la pesanteur”. Jack

Kearns, le gérant de Maxim, pré-

tend que c'est ce problème bien plus

que Maxim qui à battu son protégé

la dernière fois.
“Cette fols Maxim n’a pas eu à

maigrir de 40 livres pour descendre

à 175 livres comme @l l'avait fait à

St-Louis* à dit Kearns “Il s'est

entrainé doucement pendant plu-

sieurs semaines et Îl ne pesait que

187 livres quand Il n mis les gants.

11 est aussi fort que lorsqu'il n

knockguté le champion anglais

Freddie Mills & Londres.” -

Moore semble aussi confiant et:

calme que Maxim. 11 n'a mine |

problème de pesanteur et comîme

son rival il s'est bien adapté à la

plus haute altitude d'Ogden.

Les promoteurs anticipent une

foule de quelque 10,000 spectateurs

et une recette d'environ 3100,000.

Le coût des billets varie de 35 à

$20. L'organisation touchera aussi

$50,000 de In télévision.

Les boxeurs recevront 30 pour,

cent des recettes chacun plus 16

pour cent du revenu de télévision,

avec une garantie de 325,000.
ater——m

Tristedéfaite :

pour Warren Spahn
MILWAUKEE, 24. (PAD — Les,

Pirates de Pittsburgh. qui occupent

is dernière position dans ls ligue

Nationale, ont défait hier soir les

Braves de Milwaukee, les meneurs

du circuit, par 1-0 dans Ia première

du circuit, par 1-0 dans la lére par-

tie d'une série et ont mis fin à une|

série de sept victoires consécutives,

ur le lanceur Warren Spahn, qui

n’a alloué que deux coups sûrs.

Le deuxième coup sûr réussi con-

 

we le Milwaukee, un simple de

Carlos Bernier alors que deux hom-

mes étalent sur les senders et que

deux hommes étaient retirés dans

la huitième manche, à produit le

point victorieux.
jp

—
—
—

Au parc Richelieu
PREMIERE COURSE. D amble, 3256:

Bir Peter G.. E. Bradette, Mise Platis-

burgh, C, Betters; Lou Brooke, J. Au-

bin: Miss Dillon. J. Jodoin: Brown

Eyes. C. Bardier; Jenny Lou, J. Chae

rette; Alnsile; Teddy Chilcoot.

DEUXIEME COURSE, D.D. trot, 83008

Princess Luserne: Preako, A. Rogers:

Thomas Bon V. Lutman; Caretaker

Dainty, C. Bi tte; Ben Btratght. Le

Dunlop; Helderberg. A. Cirisé: Prewin,

A. Boucher: Foster Hanover, P. Mass.

TROISIEME COURSE. CC. trot, $40:

Hideway Hanover, A. Boucher:

rie Laird, W Hillock: Our Vietory. Y.

House of Lords, K. Wapies:
A. Orisé, Bebella Mc,

M. Gin-

Card;
Prince Briton,
L. Dunlop: Royal Widower.
gras.

QUATRIEME et BEPTIEME COURSES.
B.B. amble, $208:

Dorothy Van, K. Waples; Teddy Har

vestet, L. Bourgon: Prim Peter. Y.

Qiard; Major Kelly, A. Rogers: Maxie

miilenne Royal, P. Sauvé: Bells Echo.

Hees: Tomumis Mc. A. Boucher; Hl-
win C.. P. Robillard.

CINQUIEME COURSE. B. trot, $408:

Burnell Hanover, A. Rogers: Czrare-

mite, A. Grisé; Miss Volo Chips. v.

Lutman: Davey Rowntree. A. Chard:

Buster, H. Larocnelle: Pablo Hanover,

H. McKinley: Peter Whippet. W. Due

pont; Bwing Up. G. Hess.

SIXIKME COURSE. C.C. amble, 5400:

Todd Lee Grattan. B. Bomar: Billy

Breeres: Bonnie Baker: Grand Knight

P. Btouin; Nikie Dillon, P. Sauvé;

reen Grattan. M. Gingras; Fortitude,

J. Larente; Miss Rosa B… J. Gyoreyi.

WUITIEME COURSE. D. amble, 32301

Kate Dodd. M. Huet: Miss Winnie

Voio, C. Betters: Scott Harvester: Quy
Wire, C. Moreau: Tomy C. Grattan. O.
Boudreau; Calumet Gentry, M. Gin-

gras; Orphan Dick, L. Dunlop: Scott
Pointer, P. Robillard.

Le Villeray établit un nouveau

record dans la ligue Royale Jr
Le club Villeray a remporté sa huitième victoire consécutive,

hier soir, en (riomphant de justesse du Verdun par 7 à €& Les joueurs

de Dolilard Desrochers ont établi un nouveau record dans la ligue

Junior en remportant huit victoires d'affilée Le club St-Henri

détenait le record avec sept triomphes consécutifs.

Dubois, Trépanier eof Lafortune ent été les melilenrs des

vainqueurs tandis que Warren Hynes n'est signalé au bâton aves

trols coups sûrs chez les perdants. Corbeil et Bélanger ont eogné an circuis chacus pour le Verdun.
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Montréal bat Syracuse 10-7;
Chico Fernandez se

(par. PHIL SEGUIN)

Les Royaux ont repris leur offensive hier soir
au point où ils l'avaient laissée lundi et, accumulant
15 coups sûrs contre trois lanceurs, ils ont triomphé
de nouveau, mais les Chefs de Syracuse leur ont
offert plus d’opposition hier, et les Montréalais ne
l'ont emporté que par une marge de trois points,
10 à 7. Une maigre foule de 1.963 spctateurs a assisté
à la
Les aux ont compté huit de

leurs six points dans les trois pre-
mières manches, grâce à une aita-
que concentrée contre Mary Wil-
Hams, qui a été envoyé aux douches
à la troisième, et Art Hartley,
Tommy Lasorda à commencé Ja

partie pour Montréal, mais il a été
envoyé aux douches à la troisième
et Gil Mills, qui I's rempincé, à reçu
le crédit de la victoire. sa deuxième
contre une défaite. Milla à toute-
fois dû recevoir l’aide de Ronnie Lee
lorsque les Chefs ont menacé à la
huitième manche.
Chico Fernandez, qui n'avait ob-

tenu qu'un des 23 coups sûrs lundi

soir, à été le gros canon hier avec
quatre coups, dont un deux-buts, en
autant d'essais.
Roy Hartsfield à cogné son 20e

deux-buts et deux simples, tandis
que Dick Williams a réussi une
paire de deux-buts et un simple.

Rocky Nelson, qui avait connu
une journée parfaite avec cing

coups en autant d'essais officiels

lundi, & frappé tn deux-buts et

uns simple, en plus d'être frappé

par un lancer et de recevoir un.

but sur belles. TI n'a été retiré
qu'une fois.
Art Schult a été le meilleur des

Chefs avec trois coups sûrs, dont

un deux-buts, tandis que Frank
Verdi a réussi deux simples.
Quatre coups, dont des deux-

buts de Nelson et Williams, ont

produit trois points pour les

Royaux à la première manche

Dans la seconde, les Montréalais
ont compté de nouveau pendant
que les Chefs exécutaient un dou-

ble-jeu sur le roulant de Don

Hoak, après que deux simples et

un “fielders choice” eurent rem-
pli les buts.

Les Royaux ont disposé de Wi-

liams à la troisième, alors qu'ils

ont ajouté quatre points à leur

total. Le deux-buts de Hartafield

a été le coup le plus important de

ce ralliement
Une paire de deux-buts par Wil-

liams et Fernandez a produit un
autre point à la cinquième, et les
Montréalais ont compté leur der-

nier point à la sixième sur un mau-
vais lancer, après des simples par
Sandy Amoros et Nelson.
LaSorda n commencé la partie

en lion, retirant trois frappeurs al

bâton à la première manche, mais
trois buts sur balles et un retrait

au premier ont donné tn point
aux Chefs à la deuxième, et Le-
Borda a quitté le monticule après
Avoir accordé trois autres points

à ja troisième. Mills a prompte-
ment terminé cet assaut avec
Taide d'un double-jeu.

Gil a alloué un autre point aux

Chefs à la septième, et il à faibli

soudainement à ls huitième, alors

que deux buts sur balles, un deux-
buts par Hank Workman, une er-

teur par Fernaudes et un simple

par Schult ont valu deux points

Lee est entré en scène avec les

buts remplis et 11 à retiré les deux

suivants sans allouer d'autre point

Dans la neuvième, il & “fauché”
trois Chefs de suite pour protéger
l'avance des siens.
Buszie Bavasi doit visiter Mont-

real aujourd'hui... Retourners-t-i
à Brooklyn avec un de nos lan-
ceurs?... Le gérant général Guy
Moreau a annoncé qu'un feu d'ar-

tifice sera présenté après la partié

de ce soir, afin de célébrer ia fête

de la St-Jean-Baptiste... Ed Roe-

buck lancera la dernière partie con-

tre les Chefs ce soir, et Art Dyck,

un gaucher, ira au monticule pour
Syracuse... Demain, Baltimore
commencera une série de cinq par-

ties au Stadium... Pernandez &

réussi un “catch” sensationnel du

coup ie Schult pour terminer ls
Quatrième manche, laiment trois

* coureurs sur les buts... La victoire

artie. e 

Avance de trois parties et demie
sur Butialo, qui a divisé avec
Baltimore
SYRACUSE
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Totaux ..
MONTREAL
Hartefield, 2b
Hoax, 3b .
Amoros, ec
Nelson, 1b
Williams. cg
Wood, cd
Yelen, ? . .
Fernandez, se .
Lasorda, 1
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Milis, 1
Lee. |

Totaux . BE 36 1
a—Deur-bute pour Hartley
C--Retiré sur une

Douglas à !a Oe.
b—Retiré sur une chandelle pour

Markell à ja 9e.
SYRACUSE 13 600 120-—7

_ MONTREAL 314 011 60x—10

ENMMAIRE — Erreurs: Biatnik, Fer-

nandez. Pointe produite par: Nelson 2%

Williams, Partee, Rodriguez, Schult 2
Blatnik 2, Yelen, Fernandes 2. Harts-

field 2. Deux-buts: Nelson, Williams 2

K
o 3 >

   
  
 

  Schult, Hartsfield, Pernandes. Bistnik,
Workman. Sacrifices: LaBorde, Wii-

 

 

Baltimore divise à Buffalo;
Rochester et Toronto gagnent

BUFFALO, N.-Y, (P.A.f.) — Les Orioles de

Baltimore ont triomphé par 8-4 dans la deuxième

partie d’un programme double hier soir, après avoir

été vaincus par
la première, devant 5,847
Jack Mayo a réusst un triple qui®

la vidé les buts et Stan Jok à cogné

un circuit bon pour deux points,

son 10e de la saison. pour mener

l'offensive contre Paul Foytack et

Milt Jordan dans 1a deuxième joute.

Al Lakeman, Jack Wallaesa »t

Jack Crawford ont frappé des cir-

cuits pour donner aux Bisons tous

leurs points contre ie lanceur vété-

ran Howie Pox, qui 8 remporté sa

sixième toire.
Dans première Joute, Je circuit

de Bill Tuttle a donné l'avance aux

Bisons alors que John Weiss a

remporté sà troisième victoire de

la saison. Le circuit d'Archie Wil

son a fait compter Jes trois points

contre Weiss.
TORONTO. (PON — Les Mspie

Lesfs de Toronto ont défait les

Cube de Springfield, par 11-8 dans

une joute marathon disputée de-

vant 8308 amateurs
La « duré deux heures et

51 minutes et l'avantage à

trols fois.

tie pour
pour 15 coups sûrs, dont trois

4-3 par les Bisons de Bu
amateurs.

 

doubles, un triple et deux circuita

I) à subi a sixième défaite contre
cing victoires. .

Le Springfield a réuasl 16 coups

sara contre quatre lanceurs du To-

TewOO
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Brooklyn: Gilliam: Cincinnati: Hatton.
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ronto, mais deux seulement étaient

de plus d'un but, soit un double

et un circuit. Ron Northey a cogné

son septiéme circuit de la saison.

avec deux hommes sur les buts,

dans la sixième manche, pour don-

ner aux Cubs une avance tempo-

raire de 8-5. George Feese à réussi

le double. Elston & eu une soirée

parfaite au bâton, cognant trois

simples en trois présences.

Lew Morton à cogné un double

et un eircuii pour Toronto. Bon

sixième circuit de la saison dans

la sixième manche @& produit quatre

points et n donné une avance défi-

nitive aux Leafs. Ed Btevens, qui

a également cogné un double, à

réussi l'autre circuit peur Toronto.

Stubby Overmire, Je quatrième

lanceur des Lenfs, à été crédité de

la victoire, sa première contre trois défaites.

L'école de baseball des Dodgers

aura lieu les 22
réal, à annoncé que

école de baseball annuelle les

Comme par le passé,

géront-général

les Dodgers de Brooklyn tiendromt leur

et 23 juillet
| du club de boseboll Moni

22 et 23 juillet prochain.
l’école awa lieu sur le terrain des

Royoux et sero sous ba directton d'A) Componis, écloireur en

chet des Dodgen. Componis quelques joueurs des Royaux.

sera aidé par Wolty Alston et
R. RICARD  

Glibert, Oranby ..... 000
Malcolm, Bt-Jesn . . 1 200
De Veils, Drummond. 11 336

Osinski, Sherbrooke 10 son

Deneks, Drummond. 10 300
Beverley, Thetford M. 12 300

Page, s-Rivtéres 5 500
7 300
3 500
7 300
3 300Calvert, Granby

 

Les Yankees battus

par les White Sox
NEW-YORK, 24. (PAS) — Les

White Sox de Chicago ont enregis-

tré aix prints en une manche, la

einquiême, hier soir. et iis ont ajou-

té cing autres points & leur erédit

dans le reste de la partie, Jour

vaincre les Yankees de New-York.
11-8 devant 46.756 spectateurs, au
stade des Yankees

Nelile For a fait compter qua-

tre des points du Chicago, en co-

gnant deux simpled Les White Sox
ont infligé au fameux lanceur Allie
Reynoids sa troisième défaite de le
salson.

 

Douzième victoire

de Robin Roberts
CHICAGO, M. (PA!) — Robin

Roberta a démontré sa maîtrise
complète habituelle sur les Cubs

de Chicago hier en remportant sa
oustriéme victoire sur les Bruna
et sa douziéme de la saison alors
que Je Philadelphie enregistre un
triomphe de 6 à 1.

Le point solitaire de Chicago, sur
huit coupe sûrs, était seulement Jo
troisième qu'ils comptaient contre
Roberts en 36 manches ceite sul- aoû,

New-York
Batteries: Trucks ei Lollar: Reynolds,

Scarborough (7), Lopat (9) et Berra.
Cirouts: tie,

 

    

_ lére joule, — ~

Cleveland -. 030000020—

€

3 ©
Boston. .01110012x—

6

18 1
Batteries: Garcia, Hooper (5) et Tip-

ton; Nixon et While. P.: Mooper. Ois.1
Boston: White.
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Les Allemands ne se courberont

jamais sous le joug soviétique

BERLIN,24. (P.A.f.) — Le chancelier Konrad Adenauer a déclaré hier

à 125,000 Berlinois rassemblés à l’occasion d’une cérémonie en mémoire dez

de la révolte en Allemagne orientale qu'elles avaient démontré
mais sous le joug soviétique.
@® Entre-temps,la justice comrAunis-

te a continué de distribuer des sen-

victimes
à l'univers que les Allemands ne se courberont ja

Le capitaine

— WEST. EEE TUE NT PES
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du “Batory”
abandonne son navire et

cherche refuge en G.-B.
LONDRES, 24. (P.A.f.) — Le capitaine du

paquebot polonais “Batory”, décoré par la Pologne
communiste pour le rôle qu’il a joué dans la fuite
d’Eisler, a abandonné son navire et cherché refuge
en Grande-Bretagne.
Le capitaine Jan Cwiklineki et le

principal officier médical du “Ba-
totry” sont demaurés à terre quand
Je navire est parti samedi. Des
fonctionnaires ont annoncé hier
soir que ln demande de Cwiklinaki
est à l'étude.

Cwiklinski na passé ia majeure
partie de in guerre dans un camp
d'internement allemand. La ma-
fine royale l'avait envoyé chercher
un navire en Hollande, mais il y
est arrivé trop tard. Les Allemands
avaient envahi le pays et il fut
capturé. Il fut Hbéré par l'armée
canadienne vers ls fin de la guerre.
Le “Batory”, l'orguell de la Polo-

gue communiste, est le navire que
l'esplon russe Valentine Gubltchev
a ramené de New-York et celui À
bord duquel Gerhard Eisler s'est
enful en 1949 jusqu'en Europe, de

L'Egypte ne

>

 

connivence, disait-on, avec quel-
qu'un qui se trouvait à bord. A ce
moment-là, Elsler attendait sa dé-
portation. Il s'est éventuellement
frayé un chemin jusquen Aliema.
gne orlentale et est devenu un chef
propagandiste du communisme, Il
est maintenant on défaveur.

Le cap. Cwiklinaki, héros naval
¢: la deuxième grande guerre, du
côté des alliés, s’est vu décerner la
Croix d'Or du Mérite de la Pologne,
pour s'être opposé en Grande-Bre-
tagne aux tentatives de capturer
Eisler à bord de son navire,

La fuite du capitaine @ causé
une grande surprise. Quand il a
quitté son navire, les autorités bri-
tanniques l'ont fait suivre, ainsi
que son officier médical, dont le
nom serait Taklaier.

donnera pas
un pouce de ses droits

(Mohammed Naguib)

LE CAIRE, 24 (P.A.f.) — Mohamed Naguib,
prononçant son premier discours comme président
de la épublique récemment proclamée, a déclaré

hier soir que l'Egypte “ne donnerait pas un pouce”
de ses droits.
Le président parlait à des céré-

monies publiques célébrant la
formation de la république, peu
après avoir tenu une conférence
avec les premiers ministres de
l'Inde, Jawaharial Nehru, et du
Pakistan, Mohammed All
La venue des deux premiers mi-

nistres avait suscité des espoirs
d'un point tournant dans la lon-
que dispute entre l'Angleterre et
l'Egypte au aujet de la défense de
la sone du canal de Suez

L'Enypte. dit Naguib, ne veut
pas de négociation ni de compro-
mis avec “son droit qui n'admet
pas de partage” et qui “ne peut
pas être démi”.

8a rencontre avec Nehru et All
dans son bureau s'est terminée au
bout d'une heure, sans amener de
déclaration par l'un quelconque des
participants.

Its apparurent ensemble sur un
balcon et furent acclamés par une
foule de 100.000 personnes qui rem-
plissalent le vaste square. C'est
alors que Naguib prit la parole.
fe

Le CCF préconise

Jassurance-santé
WINNIPEG. 24. (PClHi—Le part)

CCF a déclaré, hier soir, que le “seul
moyen” par lequel les Canadiens
pourront manifester leur désir d'un
aystème national d'assurance-santé
sera de voter pour le CCF le 10 août.

Le système préconisé par le parti
=c'est l'un des dix points de son
programme électoral—a été expliqué
par M. Stanley Knowles, candidat
du CCP dans Winnipeg-centre, dans
un discours de 15 minutes durant le
temps mis gratuitement à la dispo-
aition des partis politiques par Ra-
dio-Canada.
“Nous vous demandons au cours

de cette campagne électorale d'ex-
primer votre désir pour l'institution

 

 

EN COREE
 

(M. Konrad Adenauer)

tences de mort et d'emprisonnement
aux ouvriers allemands dont la ré-
bellion du 17 juin a échoud Les
journaux communistes de 32 villes
de l'Allemagne orientale publient
de longues colonnes de condamna-
tions. Vingt-deux Allemands, dont
le maitre communiste de Doebernitz,
auraient été exécutés.
La loi martiale a été proclamée

11 y a sept jours et elle est appli-
quée rigoureusement par 150,000 sol-
dats russes et 100.000 fantassins po-
liclers communistes,
Le chanceller de l'Allemagne oc-

cidentale a pris la parole au cours
d'une cérémonie en mémoire des
‘martyrs de la liberté”, tenue en
face de l'hôtel de ville drapé de

 
le trafic et les Alemands de Berlin- :
ouest et du reste de l'Allemagne ;
occidentale ont gardé cing minutes
de silence.
Les Berlinois se sont acheminés

vers Ihôtel de ville en quatre co-
lonnes stiencieuses. Il y avait huit
cercueils en avant de l'édifice. Sept!
contenalent le corps des hommes

et la police communiste au cours
de la révolte de mercredi. Le hul-
tième était vide. C'était celui de
Willl Goettling,
l'Ouest abattu par un peloton dexé-
cution russe pour avoir participé à
la révoite. Les Ruases ont refusé de
remettre le corps à sa veuve.
M. Adenauer n parlé d'une es-

de noir et surmontées d'un fet de
flammes.

Il a déclaré que” les Allemands
n'éprouvaient non pas seulement
du chagrin, mais aussi de l'or-
guell, à cause du geste de tous
ceux qui ont rejeté l'esclavage.
“Le monde entier n appris que

les Allemands ne seront jamais
des esclaves. Le monde entier a
appris qu’ils ne supporteront plus
la tyrannie et que jee Allemands
ne veulent plus de la domination
totalitaire, 

2 régiments ennemis
se lancent à l'attaque

SEOUL, 24. (P.A.f.) — Les communistes chinois
ont lancé au moins deux régiments groupant de 6,000
à 7,000 hommes à l'attaque ce matin sur le secteur
du front est-central défendu par les Sud-Coréens et

--————
les Américains.
L'assaut sur la crête du Franc-

‘Tireur et celle de Boomerang, totut
piès, à rompu uns accalmie de plu-
sleurs jours qui avait succédé aux
puissatites attaques communistes ré-
centes contre les positions aud-co-
réennes.
Les officiers alliés ont rappor é

que les renseignements sur le com-
bat étaient plutôt maigres. La nou-
velle attaque a commencé à minuit.
Les deux crêtes sont aituées au

nord de Kunhwa. A l’ouest du sec-
teur dans lequel des Chinols ont
obligé, au début du mois. les Alliés à
déménager leur principale ligne de
défense à deux milles en arrière au
cours de la plus puissante offensive
depuis deux ans
La pluie a transformé le champ

de bataille en une mare de boue hier
et a forcé la plupart des avions
alliés à demeurer au soi.
Au cours de la journée de mardi,

on n'a rapporté que quelques 6scar-
mouches de patroullles.
Le combat le plus Intense s'est

déroulé sur le front central où deux
pelotons chinois sont montés à l'as-
saut des collines Jackson. Les com-
munistes se sont retirés après une
heure et 23 minutes de bataille.

Immédiate d'un système nations!
d'assurance-santé”, & déclaré M.
Knowles,

  

 

Unemereetses3
enfants périssent
dansles flammes ”
CHILLIWACK, C.-C. 24. (PCI)

«~ Une jeune mère courageuse
mourut avec ses trois enfants quand
le feu détruisit leur habitation mi-
litaire, hier, alors que son marl,
soldat, était dans un camp den-
tralnement d'été,
Madame Eileen Lécuyer, 23 ans,

a pérl dans une tentative deésespé-
rée de sauver ses enfants endor-
mis, Robert. 6 ans, Diane. 4 ans.

Lécuyer, membre de Ia première

Royal Canadien, apprit la tragédie
à Calgary et fut transporté en
avion vin Vancouver.

feu prit naissance à l étage d'en bas
où travailiait la mère et qu'appe-
remment elle était assez sérieuse-
ment brûlée Mnis elle s'élaiiça
quand même vers l'étage supérieus
où dormaient ses enfants afin de les
sauver.

“Kile fut suffoquée par la fumie
avant même de pouvoir les srTacher
du lit”, dit-il. Madame Lécuyer et
l'un des enfants étaient morts quand 
 

abattus par les soldats soviétiques |

un Allemand de |

trade entourée d'obélisques drapées |

et un bébé âgé de deux mois. Robert ;

unité aéroportée du corps de génie:

Un officier de l'armée dit que le. | lès voisins arrivèrent sur la scène du 

(Fhoto J.-P. Laiiberté--Ia Patrie)

S. H. LE MAIRE CAMILLIEN HOUDE n rehaussé de as présence,

hier, la réception offerte par la Société ambulancière Saint-Jean,

à l'occasion de in fête de saint Jean-Baptiste, patron de l'Ordre.

Sur la photo, de g. à d: le major-général R.-O.-G. Morton, vice-

président du conseil du Québec: Paul Bienvenue, président du même

consell et le maire de Montréal.

noir de Berlin-Ouest Les industries, | LES HEURES TRAGIQUES

 

Bambin de trois ans écrasé
par le camion de son

hy

pére
Un bambin de trois ans a été tué, hier, lorsqu'il

fut écrasé par une roue arriére d'un camion de deux
| tonnes, propriété de son
Mackay a dit que l'enfant,
‘avenue Hampton, était à jouer dans la rue, en face

re, Le sergent Martin
atrick Teodori, de 2073,

de chez lui, lorsqu'il fut frappé par le camion,
0;propriété de Hampton Coal & C

avenue Western.
Les constables Napoléon Latour

et Guy Messier qui firent enquête
ont dit que l'enfant tomba sous le
roue arrière du camion. Son père,
M. 8. Teodor] est un des proprié-
taires de ia compagnie localisée tout
près de ls scène de l'accident.
Le chauffeur du camion a êté

identifié comme étant Albert Jac-
ques, 26 ans, 1100, rue Minto. L'en-
quête du coroner sera tenue jeudi,

BLESSURES MORTELLES
Deux personnes sont mortes à

hôpital des suites de blessures
reçues au cours d'accidents surve-
nus au cours du mois. Joseph Mar-
tel, 74 ans, de Saint-Donat, comté
de Montcalm, est mart à l'hôpital
Notre-Dame des suites de blessu-
res qu’il s'infligea lorsqu'il tomba
d'un échafaudage de 20 pieds, mer-
cred] dernier. La police a dit qu'il
travaillait près de chez lui au mo-
ment de l'accident.
Mme Arthur Forget, 76 ans, de

Saint-Paul L'Ermite, est décédée
à l'hôpital Notre-Dame à la suite
des blessures qu'elle a'infliges en
faisant une chute dans l'escalier de
sa demeure le ler juin dernier. Un
verdict de mort accidentelle n été
rendu dans son cas.

BLESSURES LEGERES
William Penny, 60 ans, 3511, rue

8t-Dominique, & reçu des contu-
slons lorsqu'il @ été frappé par une
planche de deux par quatre pou-
ces en travaillant à une construc-
tion à l'angle des rues St-Jacques
et Bt-Francois-Xavier. Il à été
traité à l'hôpital St-Luc.
Ludger Vaillancourt, 35 ans, 3295

drame. Des inhalateurs de l'armée
furent essayés sur les autres, mais
sans résultat. .

Les dommages du feu furent
presque complètement confinés au
premier plancher de la maison de
deux étages, sise dans la section
Téservée aux soldats mariés, à
l'école Reynle Canadienne du génie
militaire, ici.
Le sapeur Lécuyer, qui était en

Alberta depuis deux mois, avait vu
sou nom dans les dépéches de nou-
velles, tard en 1952, alors qu'il était
avec la même troupe dans des exer-
cices nordiques au Yukon
Le tracteur qu'il conduisalt avait

défoncé 1a glace d'un Lac où il rou-
lait avant de s’engloutir et le com-
mandant de son unité avait réussi
à le ramener à in sécurité. LI avait
passé plusieurs semains de conva-
lescence dans un hôpital d'Edmon-
ton.  

e Regd, 6051,

rue Wellington, à Verdun, a recu
des brûlures aux bras et aux jam-
bes au cours d'un incendie à 230
ouest, rue Gounod. La police a dit
que de léger dommages ont été
causés dans l’ateller de peinture
de Burroughs & Watts Ltd par
Tinoendie.

ETAT SERIEUX

Entretemps, un jeune homme
de 27 ans, blessé dans une collision
entre une auto et un camion près
de Laprairie dans laquelle un hom-
me a été tué, lundi soir, est enco-
re dans un état grave, à l'hôpital
Saint-Joseph de Lachine. Les au-
torités de l'hôpital ont dit que le
bras gauche de M. Rosaire Fortin,
de Saint-Bruno a été fracturé en
quatre endroits et devra probable-
ment être amputé.
Fortin était te chauffeur de l'au-

ta qui vint en collision aur la route
No 9 avec un camion. Un des sept
passagers, M. Gérard Villeneuve,
59 ans, de Ste-Croix, à été tué ins-
tahtanément. Les cinq autres s'en
tirèrent avec de légères blessures.
Le détective Roger Palement, de

la police provinciale, qui fit enqué-
te, à dit que le chauffeur du ca-
mion avait été détenu dûrant sise
heures dans les cellules pour inter-
rogstoire puis relâché. TI rendra
témoignage à l'enquête du coroner,,
ouverte hler mals ajournée ane

  

A travers
le monde
=== —=-
NORTH-BAY, Ontario, 24. (PCF.

Douze wagons d’un convoi de grain
du Canadien National, allant de
Winnipeg à Montréal, à dérailié près
de Brent, Ontario. 4 60 miles a
l'est d'icl. Personne n'a êté blessé.

KATMANDU, Népal, 24 (PAD. —
Tensing Norkey, l'un des conqué-
rants de l'Everest, à déclaré aujour-
d'hui qu'il ne fera plus d'alpinisme.
Après avoir atteint le rêve de sa vie,
11 se contentera désormais de donner
des leçons de aki.

EDMONTON, 3% (PCf) — Une
épidémie de poliomyélite dans le
Yukon à causé jusqu'ici cinq mor.

 

 

 

‘talités La maladie s'est attaquée
à 50 civils et 71 militaires, Trois
des morts sent des eivile.

 

 


